
La critique des manœuvres de la cinquième division

Le colonel divisionnaire von Murait a fait la critique des manœuvres de-
vant les officiers rassemblés sur le Forch , au pied du monument aux
soldats. Il saisit cette occasion pour prendre congé des officiers de la
Sffle division dont la dissolution aura lieu conformément à la nouvelle

organisation militaire.

Quand un écrivain f rançais crie
son admiration sans réserve

pour le régime de M. Hi tler

Désordre de l'intelligence

Il y a une quinzaine d'années, un
écrivain se signalait à l'attention
du public en France par un livre
remarquable qui était intitulé «La
Brière ». C'était un roman à la fois
sobre et intense. Le sentiment de la
terre y vibrait magnifiquement et

-̂ n-,poKWtt dire de l'auteur, M. Al-
phonse fle Ghàteaubriant, qu'il était
ran de ceux qui, après guerre,
avaient le mieux rendu et exprimé
l'âme de la France.

Que les temps ont changé ! Ce
même M. de Châteaubriant — dont
tes Neuchâtelois, entre temps, eu-
rent le plaisir d'entendre à deux re-
prises des conférences de haute
portée spirituelle — vient de pu-
blier un ouvrage, toujours fort bien
écrit, mais surprenant jusqu'à nous
laisser douloureusement stupéfaits.
La < Gerbe des forces » — tel est son
titre — est bien l'apologie la plus
folle, la plus échevelee, la moins me-
surée et la plus déplacée qui ait pa-
ru en langue française du chance-
lier Hitler et de son régime.

Sans doute, nous comprenons l'at-
titude de base, le point de départ,
qui ont été ceux de M. de Château-
briant. Qu'un cerveau aussi épris
des valeurs spirituelles que le sien,
ait été écœuré à la fois par l'épais
matérialisme capitaliste et souvent
bourgeois qui règne de l'autre côté
du Doubs, qu'il ait été déçu d'autre
part par les profitards sans intelli-
gence d!u Front populaire, qu'il ait été
ému encore par le danger moscovite
trop réel qui menace son beau pays,
voûà qui n'est pas pour nous sur-
prendre, qui fait honneur à son sens
critique. Mais que, par réaction con-
tre ce mal français trop réel , il en
vienne à adorer littéralement (le
mot n'est pas trop fort) exactement
tout ce qui se passe outre-Rhin, voi-
là qui proprement nous dépasse,
voilà aussi qui nous apparaît com-
me un des signes du désordre d'es-
Prit qui sévit maintenant en France.

Car il n'est rien, absolument rien
'n Allemagne qui ne suscite pas
chez M. de Châteaubriant l'admira-
tion la plus éperdue. On aurait com-
pris qu'il louât ,Hitler d'avoir écarté
a tout jam ais du Heich le fléau bol-
chéviste ; mais, loin de se contenter
dune remarque qui aurait sa valeur
au regard de la civilisation , il tom-
be aussitôt dans le délire. Le « fiih-rer » est l 'incarnation vivante de la
Pureté et de la bonté. Ses forces
sont des troupes de frais adoles-
cents et d'aimables adolescentes
W se réunissent dans de ver-
doyantes prairies pour ressusciter
'es vieilles vertus de paix germani-ques et pour retrouver le goût divinue la nature. Les attaques du natio-
nal-socialisme contre la religion
enretienne n 'ont été inspirées quePar un sens plus vif chez les nazisfle la vraie religion . Les sacrificesimposés au peuple allemand par lesuin ?eants de l'hitlérisme devien-nent , sous la plume de son apolo-
gie, le symbole des vertus qui se-
Bi"i rtem ain celles d'un monde ré-Kenere . Quant au désir de paix cent
PM 

a.ff,rrné Par le « fiihrer », bien
"tendu , il est sincère et les autres
j euples ont tort de ne pas saisira main qui se tend largement vers
irt "_ (1e Châteaubriant n'oublie
JP mi une chose : c'est que la nues-
MW 1est Pas de savoir si Hitler
étant J 

paix; elle est f,e savo'r s'.'ait donné les voies dans lesquel-

les il pousse l'Allemagne, il peut la
maintenir. Oubli, au demeurant,
bien français !

• " *
Par ces quelques lignes, on voit

le ton.du livre tout entier. Nous au-
rions garde d'ailleurs de le signaler
à l'attention de' n'dS lecteurs s'il ne
s'agissait en somme que d'une sim-
ple aventure intérieure de M. de
Châteaubriant qui, à ce titre, ne
concernerait que lui-même. Mais, en
réalité, l'auteur a voulu nous révéler
l'Allemagne réelle et c'est là que
nous nous insurgeons. Nous ne som-
mes pas de ceux qui, hantés par une
germanophilie -sentimentale, refu-
sent de reconnaître systématique-
ment le bien qui, au cours de l'his-
toire, s'est réalisé sous le nom alle-
mand ; nous admirons franchement
la discipline et l'ordre dont ce peu-
ple sait faire preuve dans les bons
et les mauvais jours et nous passâ-
mes chez lui autrefois des mois
pleins d'intérêt ; mais force nous
est de dire que si l'hégémonie alle-
mande devait s'accomplir un j our,
comme ce fut toujours le désir des
dirigeants du Reich quels qu'ils fus-
sent, le vieux monde subirait le plus
grave des désordres et nombre de
valeurs humaines qui nous sont chè-
res en seraient anéanties. Qu'un
écrivain français ne sente pas ces
choses, c'est là précisément ce qui
nous stupéfie.

Et c'est là le signe — avons-nous
dit — de l'incroyable bouleverse-
ment qui est aujourd'hui celui des
esprits outre-Doubs. Ceux-ci, pour
des raisons qu'il serait trop long
d'examiner (guerre, désordre social,
révolutions politiques, avilissement
moral) semblent souvent ne plus
avoir la force de rechercher en eux,
dans l'âme et dans l'être de leur
pays, les ressorts et les ressources
nécessaires à l'accomplissement de
leur destin. Combien sont-ils ceux
qui se sont précipités fiévreusement
en Russie bolchéviste pour y trouver
leur raison d'être ? Voici que, à
l'autre extrémité du champ politique,
mais par une même opération de l'es-
prit, un auteur français (qui traduit,
croyons-nous, l'état d'esprit de cer-
tains nationaux français étrangement
abusés) fait au chancelier Hitler la
plus incroyable déclaration d'amour.

Avant la guerre, quand Mistral ,
Péguy, Barrés voulaient montrer aux
Français leurs sources de vie, c'était
aux terres bénies et brûlées de Pro-
vence, c'était chez les honnêtes pe-
tits artisans d'Orléans , c'était aux
collines inspirées de la Lorraine que
ces trois grands esprits se faisaient
un devoir de ramener leurs compa-
triotes. A ces évocations, nous mesu-
rons toute la chute accomplie par la
France depuis trente ans...

René BRAICHET.

Un gamin de seize ans
voulait jouer au gangster

// envoie une lettre de menaces
à la jeune artiste de cinéma Josette Day

Un terrible « gangster», chef , fon-
dateur et membre unique de la
«Main jaune », a été arrêté à Paris.
Il a seize ans. Il est petit , chafouin ,
mal soigné. Son regard est faux.

Ce sale gosse a voulu extorquer
100,000 francs à Mlle Josette Day, la
toute jeune artiste de cinéma, en la
menaçant de mort.

Voici l'histoire :
Josette Day, rentrant chez elle,

avenue de Lamballe, à Paris, mardi
dernier, trouve, glissée dans sa
porte, une feuille pliée en quatre, du
bleu des billets doux :

«Si dans les conditions et les
délais suivants vous n'avez pas versé
100,000 francs, nous ne vous don-
nons pas vingt-quatre heures à vivre.
Après la remise de cette lettre vous
serez surveillée et suivie jusqu 'à la
remise de l'argent. Trouvez-vous

mercredi 20, à 11 heures, au coin
de l'avenue de Lamballe et de l'ave-
nue Berton. Vous envelopperez l'ar-
gent dans un journal. Une personne
viendra le prendre. Oubliez la po-
lice, elle nous gênerait. '

« S'il arrive quoi que ce soit à
cette personne , nous ouvrirons le
feu : deux fusils-mitrailleurs seront
braqués sur vous. Si tout se passe
normalement, il ne vous sera fait
aucun mal... »

C'était écrit au crayon , imitation
de lettres d'imprimerie, et signé « La
Main jaune ».

Une bonne plaisanterie
Mlle Day éclate de rire : une bon-

ne plaisanterie d'un camarade... Et
puis, elle prévint tout de même la
police.

(Voir la suite en dixième page)

Un témoignage national en Italie au roi Victor-Emmanuel

Voici la reproduction d'une carte postale qui sera distribuée gratuitement
aux 44 millions d'Italiens, enfants et adultes, qui l'enverront ensuite à
leur souverain en témoignage de reconnaissance, à l'occasion du 20me
anniversaire du « Convenîo di Peschierra ». Il s'agit de l'entrevue du roi
et des généraux qui commandaient les armées alliées, après la bataille de

Caporetto en 1917.

ECRIT SUR LE SABLE
Samedi 23 octobre. 296me Jour

de l'an. 43me semaine.
Il y a vingt ans, le régiment

d'Infanterie 8 et le groupe d'artil-
lerie 5 étalent mobUlsés une nou-
velle fols.

Ce n'est pas d' aujourd'hui que
nous savons les Neuchâtelois beau-
coup plus épris de leur pays qu 'ils
ne le veulent laisser paraître. Phi-
lippe Godet avait déjà traduit en
vers charmants, pleins d 'ironie et
de pudeur, cette tendresse profond e
que les gens d'ici ont pour leur
terre : ¦ ¦' '

« En ce chagrin d'être mortel,
Ce qui surtout me terrifie,
C'est qu'hélas ! en quittant la vie ,
Il faudra quitter Neuchâtel. »

D' autres, avant et après lui , 'ont
chanté avec p lus ou moins de bon-
heur , les vertus de cet endroit et
de ceux qui l 'habitent : leur esprit ,
leur patiente énergie, leur goût des
choses belles et des nobles actions,
leur générosité.

t a..- nànôene t lj i  Clirfniïr 1 PHlp po tLeur générosi té , surtout ! Elle est
un sujet d'inépuisable admiration
pour tous ceux qui — venus du de-
hors — se mêlent à la vie neuchâ-
teloise.

Or, voici que, préciséme nt, naît
une nouvelle occasion de manifes-
ter cette générosité : la journée de
la faim.

Sous celte rubrique qui s'essaie si
souvent à parler... « d'autre chose »,
nous voulons aujourd'hui engager
tous ceux qui le peuvent à se souve-
nir des misères qu'ils ont p u ren-
contrer, des détresses qu'ils ont
croisées sur leur chemin, des visa-
ges de mioches mal nourris qui ont
éveillé leur compassion, — po ur
qu'ils fassent ce qui doit être fait .

A quoi bon chercher des mots
rares et des phrases bien balancées
pour dire cela : des gosses sont
malheureux et attendent qu'on s'oc-
cupe d'eux. Puisque l'occasion nous
en est of f e r t e  aujourd 'hui, donnons
nn peu de notre superf lu  pour qu'ils
aient le nécessaire.

Voilà ! C'était tout simple à dire.
Et ce le sera bien p lus encore à
faire.

Alain PAT1FNOF

Plusieurs navires immobilisés
dans le port de Marseille

L'agitation se poursuit dans les ports français

MARSEILLE, 22. — L'anarchie la-
tente qui s'étend à toute l'activité du
port de Marseille ne peut plus, cette
lois, être dissimulée, écri t «Le Jour».

Depuis treize jours, - en effet , les
marins du « Baltora », courrier de la
compagnie de navigation à vapeur
Cyprien Fabre, refusaient d'appareil-
ler parce que deux des leurs n'a-
vaient pas été réembarqués. On dut
avoir recours à un surarbitre, dési gné
par le présioent du conseil lui-même.

Le surarbitre, M. Kaous , a rendu
sa sentence jeudi . Elle légitimait,
sans aucune réserve, la décision _ du
commandant du « Balfora », déclarant
nettement qu'il avait le droit de se
refuser à comprendre dans l'équipa-
ge, lors du voyage, les deux marins
en question.

Dos tir ailleurs
font la grève de la faim

On pouvait supposer que Ja sen-
tence, quelle qu'elle fût , mettrait
immédiatement fin au conflit . Or,
hier, le « Balfora » était toujours à
quai et pourtant la situation s'ag-
gravait à ce point que les trois cents
tirailleurs indigènes libérabl es, qui
sont à bord depuis douze jours , exas-
pérés à juste titre , ont commencé
hier matin la grève de la faim.

L'administration des P. T. T. avait
décidé de débarquer la poste pour
l'expédier par une autre voie. Le
syndicat des dockers intervint pour
arrêter ce débarquement, laissant ou-
verte la soute à valeurs du bord.

Le conflit s'étend
Ce n'est pas tout ! Les marins,

contre l'att itude desquels la Chambre
de commerce a protesté auprès des
pouvoirs publics , non seulement ne
veulent pas s'incliner pour le « Bal -
fora », mais trois autres navires de
la compagnie Fabre sont immobili-
sés. Ce sont : « Idea », navire bana-
nier qui devait appareiller pour la
Guinée et la Côte d'Ivoire, que l'é-
quipage se refuse de laisser sortir
de la forme du bassin de radoub et
dont  la cargaison est éminemment
périssable ; le « Sinaïa », qui venait
d'être armé pour appareiller pou r
l'Afrique et qui est , lui aussi , mis à
l'index. Enf in , le « Canada » !

Où vont s'amarrer
les bateaux anglais ?

Le « Canada », courrier de la côte
occidentale d'Afrique , arrivé mardi à
Marseille , avait dû en raison de l'im-
mobilisation forcée du « Balfora »,
s'ancrer à l'emplacement réservé aux
navires de la «Peninsular  and orien-
tât steam navigation company ».

Or, le « Mooltan » et le « Kaiser I
Hind », de cette compagnie, sont at-
tendus demain matin.

Il fallait donc déplacer le « Ca-
nada ». Or, la « P. and O » a été
avisée que les marins des remor-
queurs se solidarisant avec les équi-
pages de la compagnie Fabre se refu-
sent à déplacer le « Canada ».
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Etrangei . . . 36.— 18.50 9.50 3.50
Pro lédmi pour certains pays , ae renseigner a notre oureau
Chang. d'adresse 50 c. Idem pr vacances 50 c. par mois d'absence.
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ANNONCES
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UN CULTIVATEUR TUE
SES DEUX ENFANTS

Près d'Orléans

ORLÉANS, 22 (Havas) . _ Ven-
dredi matin , à Sougy, près d'Orléans,
un cultivateur âgé de 36 ans, a tué
à coups de fusil ses deux enfants
âgés de quatre et six ans. Il tenta
ensuite de se suicider en se jetant
dans un puits , mais il ne réussit qu'à
se fracturer la jambe.

Arrêté, il a déclaré que veuf et
étant malatle, il voulait mourir et en-
traîner ses enfants dans la mort.

Après la reddition de la ville de Gijon

Les troupes nationalistes se livrent maintenant aux dernières opérations
de nettoyage dans la région'minière d'Oviedo

A Londres, des difficultés surgissent à propos du chiffre
à fixer pour le retrait « symbolique » des volontaires

Gijon rendue aux forces du géné-
ral Franco, c'est le front du nord
tombé sous la poussée tenace de
l'armée nationale. Iru n, Saint-Sébas-
tien, Bilbao, Santander, Gijon cons-
tituèrent les étapes de la victoire.
Les opérations ont été des p lus pré-
cises.

Les fameux pics d'Europe, vérita-
ble forteresse montagneuse et en
outre bien retranchés et fort i f iés ,
ont été encerclés, franchis et
vaincus sans qu'il ait été nécessaire
de les p rendre d'assaut. La ligne du
Sella, te triangle Villaviciosa, In-
fiesto , Ribadesella se sont convertis
en une barrière inefficace devant la
tactique insurgée.

Les troupes une fois rentrées dans
la ville de Gijon , leur jonction avec
Oviedo va être une tâche facil e et
rapide. Le bassin minier isolé et
cerné sera pacifié par des opéra-
tions secondaires. Et toute l'armée
est prêt e à se rendre sur les fronts
de Test et du centre.

L'écroulement du fron t du nord ,
dit-on dans les milieux nationalistes,
semble décider du sort de la guerre.
L'industrie lourde, le fer , le charbon,
le zinc sont aux mains des nationa-
listes. Tout le littoral cantabrique
se trouve sous le contrôle du géné-
ral Franco. Toute une escadre est
prête à se dé p lacer en Méditerranée
pou r intensifier le blocage de la
zone « rouge ». Telles sont les consé-
quences de la disparition du front
nord.

Le front des Asturies
a cessé d'exister

SALAMANQUE, 22. — Un commu-
niqué insurgé déclare au sujet de la
prise de Gij on : « Le fron t des Astu-
ries des trouoes gouvernementales
est enfoncé: L'ennemi, battu , aban-
donné de ses chefs, remet ses armes

aux troupes victorieuses, et passe
dans nos lignes en formations ser-
rées. Le front nord a cessé d'exister.»

Franco accordera
aux mineurs asturiens
le pardon le plus large

SALAMANQUE, 23 (Havas). — Ra-
dio nationale d'Espagne, dans ses
commentaires sur la prise de Gijon ,
a déclaré que les mineurs asturiens
victimes de la propagande marxiste
et abandonnés par leurs chefs, ont
accueilli les soldats du généra l Fran-
co avec des ovations et des cris d'en-
thousiasme. Le généralissime leur
accordera le pardon le plus large et
le plus chrétien, ceux de Gijon , d'A-
viles et bientôt les miliciens de Ca-
talogne et de Madrid seront accueil-
lis avec allégresse demain au sein de
l'Espagne nationaliste.

Les dernières opérations
militaires

GIJON, 23. — D'un envoyé spécial
de l'agence Havas : Tandis que la
4me brigade occupe la ville de Gi-
jon et les routes qui y aboutissent,
la Ire brigade, opérant à gauche, a
pris possession de toutes les localités
de la côte voisine et a opéré sa jonc-
tion avec la colonne venant de l'ou-
est et partie d'Aviles.

Gijon est remplie de miliciens ve-
nus de tous côtés faire leur soumis-
sion. Selon leurs dires, les lignes astu-
riennes du nord d'Oviedo sont aban-
données et le plus grand désordre
régnerait dans la poche où les gou-
vernementaux sont encerclés.

L'avance nationaliste
dans le bassin minier

OVIEDO, 23 (Havas). _ L'avance
des colonnes insurgées dans la ré-
gion minière continue sans rencon-
trer de résistance. L'ennemi passe
dans les lignes insurgées par mil-

liers. Le matériel capturé est très
important ; jusqu'à maintenant, on
sait qu'une seule colonne a trouvé
plus de 400 fusils et 30 mitrailleu-
ses.

SUr le front de Léon , les troupes
insurgées qui depuis deux semaines
avaient passé le col de Pajares ont
occupé vendredi la totalité de la
Sierra.

L'Italie se réjouit
de la victoire de Franco

MILAN, 22. — Le « Popolo dUtalia »
exprime sa satisfaction de la victoire
remportée par le général Franco à
Gijon et déclare que « les volontaires
héroïques italiens ont l'orgueil d'a-
voir apporté une brillante et décisive
contribution ». Le journal ajoute
qu'en intervenant aux côtés du gé-
néral Franco, l'Italie a donné une
preuve de désintéressement absolu
et le « Popol o d'Italia » de conclure :
« L'insurrection dirigée par le gé-
néral Franco n'est que la manifesta-
tion de la volonté de l'Espagne de
défendre son indépendance par les
armes. L'intervention des volontaires
italiens a été provoquée par la cons-
titution de brigades internationales
et n'eut en aucun moment d'autre
caractère que celui d'une contribu-
tion généreuse en faveur de l'indé-
pendartee espagnole et contre les
tentatives soviétiques de domina-
tion. »

Lire la suite des nouvelles
en dernières dépêches.

Le front nord a virtuellement
cessé d'exister en Espagne

uans la rue de David , des fantassins britanniques patrouillent.
rsssssssssssssssss^^^

Jérusalem en état d'alerte



Dans maison d'ordre, à. 3
minutes de la gare, à louer
pour époque à convenir

bel appartement
de

quatre-cinq pièces
confort moderne, jardin . Vue
Imprenable. Conditions a l'an-
tageuses. S'adresser : D. Bou-
let,̂ Grands-Plns ia *

Quai des Alpes
Uel appartement de
quatre pièces, chauf-
fage central gcné-t
rai, chambre de
bains, concierge. Ma-
gnifique situation.

S'adresser Etude
•Teanneret et Soguel,
3161c ÎO. 

CENTRE
Logement deux chambres,

cuisine et dépendances. So-
leil. Epancheurs 9, s'adresser
au magasin,

Beauregard
Disponible au gré du preneur,
1er étage confortable,

cinq pièces
central, bains, jardin, belle
vue. Maison d'ordre. Télépho-
ner au No 51.778 ou s'adresser
Malllefer 13, 2me étage. 

A LOUER
tout de suite ou pour

époque & convenir
A SERRIÈRES. — Apparte-

ment de trois pièces, cuisi-
ne et dépendances, dans
immeuble de construction
ancienne. Prix : Pr. 35.—
par mois.

A LA COUDRE. — Apparte-
ment de trois pièces, cuisi-
ne, bains et chauffage cen-
tral. Vue très étendue. —
Loyer avantageux,

A CORCELLES. — Apparte-
ment de trois pièces, cuisi-
ne, bains, chauffage géné-
ral. Vue magnifique. Arrêt
du tram devant la maison.

A PESEUX. — Bue de Neu-
châtel, trois pièces, cuisine,
bains, balcon et dépendan-
ces d'usage. Prix Pr. 70.—
par mois.
Pour tous renseignements

s'adresser à Chs Dubois, gé-
rant, à Peseux. Tél. 61.413.

CORCELLE S
A LOUER pour le 24 mars
1938, dans quartier de villas,
magnifique appartement de
trois pièces, balcon, chauffa-
ge général et toutes dépen-
dances. — Conviendrait pour
personnes aimant la tranquil-
lité. S'adresser à Chs Dubois,
gérant, à Peseux.

A louer *
EVOLE15
six pièces tout confort

Verger-Rond; trois et quatre
pièces.

Serrières; Château ; deux piè-
ces.

Neubourg ; Trésor : une pièce.
Ancien Hôtel de VUle :

cinq pièces.
S'adresser à la Gérance des

bâtiments. Hôtel communal.

em aa. _ -Colombière, 4
|A|A pièces, au rez-
¦L Bèç ¦ ¦¦ de-chaussée, vé-
 ̂war m mm ranC}a, jardin. —

Confort moderne, remis à
neuf . Bureau Chs Bonhôte,
architecte, Beaux-Arts 26. *

Plan Perret 3
à louer cinq chambres, cen-
tral, chambre de bain instal-
lée. — Même adresse loge-
ment de deux chambres, cen-
tral. Prix avantageux. Les
deux éventuellement avec ga-
rage. S'adresser Crêt Tacon-
net 40, au 1er, après 18 h.

A louer. Sablons,
beaux logements 4-5
chambres, remis à
neuf , avec confort. —
Etude Brauen, Hôpi-
tal 7. 

Etude Wavre
NOTAIRES

Palais Rougement Tél . 51.0G3

Immédiatement ou pour
époque à convenir :

Faubourg du Château : six
chambres et confort.

Maladlère : maison de dix
chambres.

Rue Pourtalès : quatre cham-
bres, bains et central .

Chavannes 13 : une chambre.
Chaudronniers : deux cham-

bres.
Neubourg : une chambre.
Rue de l'Ancien Hôtel  de Vil-

le : quatre chambres.
Rue Louls-Favre : trois cham-

bres.
Escaliers du Château : six
chambres. Appartement con-

fortable et spacieux.
Fontaine-André : trois cham-

bres et confort.
Magasins garages, garde-meu-

' blés et caves.

Pour tout de suite,

au centre de la ville
a p p a r t e m e n t  de
TICOIS CHAMBRES
et dépendances. —
Etude Baillod et
Berger. *.

A louer

à l'Ecluse
pour le 24 décembre, appar-
tement de quatre chambres,
cuisine et dépendances, 1er
étage. Etude Haldimann , avo-
cat , faubourg de l'Hôpital 6. *

Pour tout de suite,
& remettre

AUX FAHYS
très bel appartement
de TROIS CHAItt-
BISES et dépendan-
ces. — Etude Baillod
et Berger. *,

Etude René Landry
NOTAIRE

Concert 4 (Téléphone 52.424)

IMMÉDIATEMENT :
Ecluse (Prébarreau) et Bré-

vards: trois chambres. Con-
fort moderne.

Petit Pontariier: six chambres.
24 octobre:

Ecluse: trois chambres. 

Pour cas imprévu
A louer ETOEE 22,

superbe appartement
de QUATRE CHAM-
BRES, cuisine, cham-
bre de bains, chauf-
fage central par ap-
partement, dépen-
dances, part à la les-'
siverie, jouissance du
jardin. — Etude Bail-
lod et Berger. *

Pour cause de départ ,

bel appartement
de trois pièces, à prix très
modéré. Libre tout de suite
ou époque & convenir. S'a-
dresser Evole 35, 1er étage, à
gauche. *

A remettre

en plein centre
appartement rénové
de s TROIS CHAM-
BRES et dépendan-
ces, à l'usage d'ap-
partement on bureau;

Etude Baillod et
Berger. *

Bel appartement
quartier Université, à remet-
tre tout 'de suite ou pour le
24 mars, quatre chambres,
.chambre de bonne, belle log-
gia, tout confort, ensoleillé;
vue magnifique. Demander
l'adresse du No 847 au bu-
reau de la Feuille d'avis. •

Fbg de l'Hôpital
A remettre pour

tout de suite, vastes
locaux à l'usage d'en-
trepôts et bureaux.

Etude Baillod et
Berger. *.

ETUDE CLERC
NOTAIRES

Rue du Musée 4 - Tél. 51.469

Route des Gorges : quatre
chambres, , chauffage cen-
tral. Prix avantageux.

Saars : trois chambres et dé-
pendances, confort moder-
ne, chauffage central, eau
chaude à l'année. Jardin.

Fontaine-André : trois cham-
bres, dépendances, confort
moderne.

Rue Dcsor : cinq chambres,
confort moderne, superbe
situation.

Beaux-Arts : quatre cham-
bres, chauffage central.

Rue du Bassin : cinq cham-
bres, confort moderne.

Parcs : quatre chambres, con-
fort moderne. Jardin.

Faubourg de l'Hôpital : lo-
caux pour bureaux ou pe-
tite Industrie.

Faubourg de l'Hôpital : (dé-
but ) magasin avec grande
cave. 

^^Joli appartement
ensoleillé — remettre
pour époque à con-
venir,

AUX DRAIZES
DEUX CHAMBRES,
avec confort. Etude
Baillod et Berger. *
fl|£ i 46 a. B e a u
llïlTP "natre piè-
W4V ces, véranda.
Confort moderne. Vue
superbe. Tél. 52.Q07.*

24 septembre
A louer appartement de

deux pièces, balcon et dépen-
dances. Vue étendue. S'adres-
ser à A. Hossmann, Troncs 6,
Peseux

^ 

Sur la boucle
logement de deux pièces, con-
venant parfaitement pour bu-
reau, à louer tout de suite ou
pour époque a convenir. Paire
offres écrites sous A. B. 799
au bureau de la Feuille d'avis.

LOGEMENTS
de trois chambres et toutes
dépendances à louer pour le
24 décembre ou plus tôt.
S'adresser à Chaussures «La
Rationnelle», Hôpital 11, Neu-
châtel, *

Jolie chambre indépendan-
te, chauffage central, au cen-
tre. Rue Purry 6, 2me.

Jolie chambre, chauffage
central. Fbg Hôpital 11, 2me.

Chambre agréable, soleil,
belle vue. St-Honoré 2, 4me.

Chambra pour demoiselle.
Parcs 45, 2me étage (après
19 heures).

Belle chambre meublée
ensoleillée, place des Halles 1
(maison Kurth), 1er à gauche.

Chambre au soleil. Télépho-
ne. Rue Pourtalès 3, 1er.

Une ou deux BELLES CHAM-
BRES, eau courante, confort
moderne, dans villa , 5 minutes
du centre. Bas prix. Eventuel-
lement pension. Même adres-
se : personne qualifiée, diplô-
mée s'occuperait de devoirs,
latin , etc., pour élèves collège
classique. Sablons 8, rez-de-
chaussée. *

Pour monsieur, chambre
meublée à louer. Treille 6,
3me étage. *

Jolie chambre meu-
Itlan à louer, prix mensuel
Ulcl» p,. ie.—, chauffage
compris. Pension si on le dé-
sire. Parcs 18, rez-de-chaus-
sée.

: Bonne pension bourgeoise.
Faubourg de l'Hôpital 9. *

Pension-famille
Saint-Maurice 12

Belles chambres, avec ou
sans pension. Mme Haenny. *

Pension « Les Ifs »
Gratte-Semelles 22

(Avenue des Alpes)
reçoit personnes âgées. Belles
chambres. Bonne pension.
Chauffage central. Prix mo-
dérés. Se recommande : Fa-
mille Bill.

On cherche à louer & Neu-
châtel ou environs,

appartement
ou villa

de six ou sept pièces. Offres
écrits sous T. O. 904 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

ménage ae trois pereuiiuca
cherche à louer pour le 24
décembre, LOGEMENT

de trois chambres, propre et
au soleil ; en ville ou abords
Immédiats. Paire offres écrites
avec prix sous G. L. 903 au
bureau de la Feuille d'avis

On cherche à louer à l'ouest
de la ville,

VILLA
de douze & quinze chambres
Confort. Dégagement. Offres
détaillées et conditions sous
H. B. 900 au bureau de Ja
Feuille d'avis.
"\ On cherche à louer, pour
tout de suite ou date à con-
venir, dans la région du Vi-
gnoble,

un ou plusieurs
locaux attenants

pratiquement accessibles et
facilement chauffables, d'une
surface de 100 à 300 ma. —
Offres avec tous renseigne-
ments à case postale 14,688,
Travers.

Je cherche
LOGEMENT

d'une ou deux chambres,
pour tout de suite ou épo-
que à convenir, quartier
Cassarde-Plan. Demander l'a-
dresse du No 887 au bureau
de la Feuille d'avis.

Café
Jeune ménage, sérieux et

solvable, cherche à louer café
bien situé dans localité du
vignoble neuchâtelois, pour le
printemps 1938. Offres dé-
taillées sous chiffres P258-
136 N à Publicitas, le Locle.

Jrlag'a&ïii
On cherche au centre de la

ville (boucle, si possible),
pour le 24 Juin 1938, Joli lo-
cal pour magasin. Faire offres
aveo dimensions et prix sous
chiffres M. N. 872 au bureau
de la Feuille d'avis.

On demande un Jeune

domestique
sachant traire. S'adresser à
André Challandes, Fontaines
(Neuchâtel).

Pour cause de dé-
part, à remettre aux

Poudrières 17
a p p a r t e m e n t  de
TROIS CHAMBRES
et d é p e n d a nc e s ,
chambre de bains,
chauffage central
par appartement. —
Etude Balllod et
Berger. *.

Sablons-Colombièr e :
appartements conforta-
bles de 3 pièces et
alcôve et 4 pièces, re-
mis à neuf. Chauffage
central général, bains
installés, concierge. —
Belle vue. — Balcon .

Bureau Chs Bonhôte, ar-
chitecte, Beaux-Arts 26.

¦MWWSMSlSSMSISlMMSjSMSMSMgSggÉM
Pour date â convenir :

superbe appartement de trois
grandes pièces. Bains meu-
blés. Chauffage central Instal-
lé. Vue. Concierge.

Garage
eau, électricité, quartier du
Stade.

Grand local
4 X 10 m., pour magasin, dé-
pôt, etc., vitrine, toilette,
chauffage général compris.

S'adresser bureau A. Hodel,
architecte. Prébarreau 23. *

A REMETTRE
locaux à l'usage de
garages on entrepôts
à la Rosière, aux
Sablons, aux Parcs.

Etude Baillod et
Berger. *¦

PESECX
A louer pour le 24 mars,

appartement de trois ou qua-
tre pièces au gré du preneur,
dans maison de maître, vastes
dépendances, chambre de
bain, chauffage central. Prix
avantageux. Adresser offres
écrites sous S. O. 489 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Parcs 147
Bel appartement de quatre

chambres, chauffage central,
à louer Immédiatement ou
pour date à convenir. Condi-
tions favorables. Etude René
Landry, notaire, Concert 4
(Tél. 52.424).

A louer tout de suite, au
Plan,

beaux locaux-
à l'usage d'ateliers pour l'hor-
logerie ou la petite mécani-
que, avec dépendances. S'a-
dresser & la Banque cantonale
neuchâteloise. 

4 

pièces, tout confort,
dans villa. Avanta-
geux. Loggia. Vue.
1er étage.

Bureau Chs Bonhôte, ar-
chitecte, Beaux-Arts 26. *

A louer, Promena*
dc-Bïoire îfo 1,

appartement
de cinq pièces et
toutes dépendances.
Confort moderne. —
S'adresser au con-
cierge

^ *¦

24 juin 1938
Beaux-Arts-Quai

4 ou 5 pièces confortables,
avec beau vestibule. Chauffa-
ge central, salle de bains, con-
cierge.

Bureau Chs Bonhôte, archl-
tecte, Beaux-Arts 26. *

Joli logement
trois pièces, cuisine et dépen-
dances, avec eau chaude et
chauffage général, service de
concierge, à remettre pour
date à convenir. Prix avanta-
geux. M. O.-P Schmldt, Fon-
talne-André 8. tél. 53.516 *

A louer dès main-
tenant ou pour épo-
que à. convenir, à

SAINT-KICOEAS,
dans très belle situa-
tion, un \ ..

beau logement
moderne

de trois chambres,
chambre haute, ¦ con-
fort, chauffage géné-
ral, eau chaude, con-
cierge. Part de j ar-
din. — Agence roman-
de immobilière, pla-
ce Purry 1, Neuchâ-
tel. Tél. 51.786.

Jolie chambre. Central. S0
francs. Rue Purry 6, 3me.

CHAMBRE MEUBLÉE
Place Purry 3, 3me étage.

Jolie chambre
Indépendante, confort mo-
derne. Demander l'adresse du
No 905 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

CHAMBRE
pour dame ayant Uterle. De-
mander l'adresse du No 899
au bureau de la Feuille d'avis.

Belle chambre, central. —
Grand'Rue 4. 2me étage.

Belle chambre, soleil, vue,
central, eau courante. —
Petite chambre, central. —
Strubé fbe de l'Hôpital 6.

Bonne maison privée cher-
che pour tout de suite, une

femme de chambre
bien recommandée, sachant
coudre et repasser. — Prière
d'envoyer les certificats avec
indication de l'âge et des ga-
ges désirés à Mme Thommen,
Môtiers (Travers). 

Vigneron
On demande pour la cul-

ture de neuf ouvriers de vi-
gne, situés à Serrières, un
homme capable et conscien-
cieux. Faire offres ,001163 sous
G. B. 874 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande pour le 1er
décembre, Jeune

Normalienne
énergique, gaie, sportive, bon-
ne éducation, dans petit ho-
me d'enfants des Alpes. S'a-
dresser par écrit sous B. E.
881 au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune ménage suisse avec
deux enfants cherche pour
tout de suite, BONNE A
TOUT FAIRE

pour Paris
Mme G. de Perregaux, Ter-
tre 2, Neuchâtel.

Deux jeunes filles
de 21 et 17 ans cherchent
places pour apprendre la lan-
gue française. (Eventuelle-
ment dans pension ou tea-
room.) Jeanne et Ida Zbtn-
den, Planfayon (Fribourg).

Jeune fille
au courant des travaux du
ménage cherche place auprès
d'enfants pour apprendre la
langue française à fond. En-
trée 15 novembre. Offres à
Margrit Brem, restaurant de
la Gare, Douanne (lac de
Bienne).

Nurse diplômée
disposant de bous certificats,
parlant le français et l'alle-
mand couramment et un peu
l'anglais, cherche occupation
dans famille privée, clinique
ou pouponnière, en Suisse ou
à l'étranger. Offres écrites
sous chiffre R. H, 901 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Ménagère
sachant cuire, pouvant faire
seule petit ménage soigné,
cherche emploi. Adresser of-
fres écrites à B. B. 896 au
bureau de la Feuille d'avis.

JEUNE DAME
âgée de 25 ans, seule, sachant
trois langues, cherche place
de gouvernante ou dame de
compagnie dans pensionnat.
Adresser offres écrites a D. B.
895 au bureau de la Feuille
d'avis.

Personne âgée de 25 ans
cherche, pour commencement
novembre,

place
pour la cuisine et le ménage,
dans famille privée, de préfé-
rence à la campagne, en vue
d'apprendre la langue fran-
çaise. Ecrire sous A. Z. 902 au
bureau de la Feuille d'avis.

Personne
de confiance, d'un certain
âge, sachant cuire, cherche
emploi pour petit ménage rol-
gné. Adresser offres a S. V.
898 au bureau de la Feuille
d'avis.

Places vacantes
dans toutes branches Deman-
dez les conditions gratuites
de l'Observateur de la Presse.
Lucerne, où des lournaux du
monde entier sont lus chaque
lour SA 331P U

Couturière
se recommande pour travail
en Journée ou à la maison.
Adresser offres écrites à C. R.
848 au bureau de la Feuille
d'avis.

! 23 X 37 - ____ _^

Lessiveuse
demande encore queim,,.Journées. Demander l'adïiSdu No 907 au bureau à*T.Feuille d'avis. *

Confiseur-pâtissier, menu*,de l'U. S. C. P., cherche

apprenti
intelligent, ayant suivi l'éco.le secondaire. Adresser ofrrt*écrites à V. R. 894 au oureaude la Feuille d'avis.

Apprenti
On cherche Jeune honun,

comme apprenti Janunter
chez Paul Baudin, hortlculJ
teur. Poudrières 29.

MARIAGE
Demoiselle en service, sans

fortune, âgée de 30 ans, dé-sire faire connaissance d'un
employé parlant allemand —Offres avec photographie iA. B. poste restante, Heu.
markt, Bienne.

Personne
expérimentée dans la bran-
che cherche à faire des abat-
Jour chez elle ou dans un
atelier. — Même adresse : t
louer JOLIE CHAMB RE
chauffée. Ecluse 63, 3me kdroite.

TAILLEUR
se recommande pour répara-
tions et transformations en
tous genres. S'adresser lt—.
pie-Neuf 9, 3me étage.

Echange à Lausanne
Quelle famille distinguée

accueillerait à Neuchâtel Jeu-
ne étudiant. On accueillerait
à Lausanne Jeune Neuchâte-
lois. Offres sous 422 L. An-
nonces-Suisses S. A., Lausan-
ne. AS 422 L

Sydler, distille
de nouveau

tous les produits
On cherche par camion ¦

domicile dans les localités où
les machines ne s'arrêtent pas,

On échangerait

chromatique
cinq rangs, en très bon état
contre MOTO. Demander lla-i
dresse du No 890 au bureau
de la Feuille d'avis.

WlwWVwTt^̂
Pour les annonces avec offres sous initiales et chiffres, 11 est Inutile de demander les adresses, l'administration
n'étant pas autorisée à les indiquer. Il faut répondre par écrit à ces annonces-là et adresser les lettres au bureau
du Journal en mentionnant sur l'enveloppe (affranchie) les initiales et chiffres s'y rapportant. Toute demande d'adres-
se d'une annonce doit être accompagnée d'un timbre-poste pour la réponse, sinon celle-ci sera expédiée non affranchie.
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A louer Evole, beaux
logements 4-5 cham-
bres. Prix modérés.—
Etude Brauen. 

Près de la gare,

petit logement
confortable, deux pièces et
toutes dépendances, belle vue.
Fahys 31.

Ecluse 59
Parcs 84 et 86

Logements de trois cham-
bres et locaux Industriels à
louer pour tout de suite ou
époque à convenir. D. Man-
frlni . Brévards 9.

Fbg de l'Hôpital
A remettre pour

tout de suite, DEUX
CHAMBRES à l'usa-
jre de bureau, chauf-
fage central. — Etude
Baillod et Berger. *

A louer DEUX MAGASINS
NEUFS A LA RUE DU SEYON.
Disponibles pour la fin de
l'année. S'adresser Etude G.
Etter, notaire, rue Purry 8.

PARGS
A remettre pour

cause de départ, ap-
partement ensoleillé
de TROIS CHAM-
BRES et dépendan-
ces. — S'adresser aux
Parcs 85, 1er étage,
c6té est. *j
Etude G. ETTER, notaire

8, rue Purry
Quai Osterwald, bel apparte-

ment de 6 pièces, tout con-
fort.

Trésor, 3 et 4 pièces, tout
confort.

Seyon, 6 pièces, tout confort.
Ecluse, Parcs, Fontaine-André,

Hôpital, 2-3-4 chambres.

Parcs 12, MAGASIN avec ar-
rière-magasin et local pou-
vant servir d'atelier ou de
dépôt. Prix avantageux.
A louer, aux Co-

lombières. beaux lo-
gements 4-5 cham-
bres, véranda. Con-
fort. Etude Brauen,
Hôpital 7- 

Colombier
A louer Joli appartement de

trois ou quatre chambres
avec salle de bain, véranda,
chauffage central et Jardin.
S'adresser A. Jeanrlchard , 4,
route de Sombacour, Colom-
bier. .'

Plusieurs
beaux magasins

avec vitrines
à remettre pour tout
de suite ou époque à
convenir. — Etude
Baillod et Berger. *

A PROXIMITÉ
DE L'UNIVERSITÉ

A remettre pour
tout de suite, super-
be appartement de
TROIS ou QUATRE
PIÈCES, avec der-
nier confort moder-
ne, ascenseur, servi-
ce de concierge. —
Etude Baillod et
Berger. *

AUX PARGS
A remettre pour

tout de suite, appar-
tements de TROIS
CHAMBRES et dé-
pendances. — Etude
Baillod et Berger. *

A remettre, pour cause im-
prévu e, immédiatement ou
pour date â convenir, un

bel appartement
de quatre chambres, chauf-
fage central, salle de bains
installée, tout confort. Adres-
se : S. Engdahl-Borel , Evole
No 56. Tél. 52.747.

RÉSIDENCE
A louer pour tont

de suite, chambre in-
dépendante, eau cou-
rante, chauffage cen-
tral. — Etude Bail-
lod et Berger. *

RATEAU 4
un logement de trois cham-
bres à louer, bain. 1er étage,
lesslverle, pendage couvert. —
Prix mensuel : 65 fr.

Adresser offres écrites sous
O. C. 660 au bureau de la
Feuille d'avis. 

A remettre dans bel im-
meuble du centre de la ville,
ensemble ou séparément,

appartements
de trois et quatre chambres
avec chauffage central et sal-
le de bains. Etude Petitpierre
et Hotz.

Pour pension, institut, home d'enfants, etc.
A louer; dans jolie contrée du Vignoble, aux

environs de Neuchâtel, une

grande villa
de dix-sept chambres, avec confort moderne. Beau jar-
dins d'agrément, potager et fru itier. Rivière, proximité
de la forêt. Arrêt du tram. Conditions très favorables»
Agence Romande Immobilière, B. de Chambrier, place
Purry 1. Neuchâtel,

Remplacement
On demande pour un remplacement de

deux ou trois mois, dans un bureau de
NcuchAtel, une

jeune fille
au courant des travaux de bureau. Entrée
immédiate. — Adresser les offres par écrit
sous A. B. 888 au bureau de la Feuille
d'avis.

Ebéniste
qualifié et pouvant s'inté-
resser à affaire sérieuse,
est demandé pour tout de
suite ; travail assuré. —
Offres sous chiffres P.
11.075 N. à Publicitas, la
Chaux-de-Fonds.

ON CHERCHE
Jeune fille pour aider au
ménage. Occasion d'apprendre
la langue allemande. Entrée
Immédiate. S'adresser à Mme
Dr B. Litscher, Buchs (Saint-
Gain . 

Couturière
capable, spécialisée dans le
manteau, est demandée. Se-
rait nourrie et logée. Adres-
ser offres écrites à L. B. 908
au bureau de la Feuille d'avis.

Bonne à tout faire
sachant très bien cuire, est
demandée pour petit ménage.
Adresser offres écrites à B. T.
906 au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour tout de
suite, grand, gentil

JEUNE HOMME
dans petit hôtel, pour faire
tous travaux de maison, âge
15-17 ans. Occasion d'appren-
dre la langue allemande. Pe-
tits gages et pourboires. Vie
de famille. — Offres avec
photo Hôtel Rôssli, Zot iiiRue
(Argovie). SA 350 A

SUISSE ALLEMANDE

ON CHERCHE

JEUNE FILLE
intelligente, comme aide dans
le ménage et éventuellement
au magasin. Très bonne pos-
sibilité d'apprendre la langue
allemande. Seulement Jeunes
filles travailleuses peuvent
s'adresser à Stussi, commerce
de fer, Nlederurnen (Glaris).

Je cherche

jeune fille
en bonne santé, honnête et
très propre, sachant cuire et
tenir un ménage soign£. Se
présenter avec certificats,
Evole 30.

On cherche pour deux ou
trois semaines, une

REMPLACANTE-
GOUVERNAHTE

couchant chez elle, pour mé-
nage de monsieur seul. En-
trée immédiate. S'adresser à
Madame Vulthler, Bassin 2.

Voyageur
pour publication lo-
cale est demandé.
Fixe et commission.
Ecrire avec détails
sous chiffre S. T.
875 au bureau de
la Feuille d'avis. —
Ni certificats, ni
timbres-poste.

CONCIERGE
Une chambre et cuisine

sont offertes à personne sé-
rieuse contre service de con-
cierge d'un Immeuble de la
rue des Beaux-Arts. Télépho-
ne 53.187. 

Gain considérable
pour dames

Dépôt à la commission
d' une fabrique réputée de
lingerie fine. — Pas de
risque. — Offres sous
chiffre OF 6861 R à Orell
Fiissli-Annonces, Berne.

On demande

femme de chambre
et cuisinière recommandées,
pour campagne vaudoise, ser-
vice de trois dames. Offres
sous chiffre L 20530 L à Pu-
bllcitas, Lausanne. AS15047L

L'HORAIRE ZéNITH .
L'HORAIRE DE VOTRE RÉGION

£st #f t vente 60 «¦
dans tous les* kiosques, dans toutes les
librairies, A tous les guichets des gares, A
tous les guichets des bureaux de poste et
au bureau des annonces de la « Feuille
d'avis de Neuchâtel ».

Monsieur Arnold
BRUNNER - AGUET et
ses enfants remercient
bien sincèrement toutes
les personnes qui, de
près ou de loin, leur on'
témoigné tant de sympa-
thie pendant ces Jours
de deuil.

Monsieur et Madame
DUFOUB et famille re-
mercient sincèrement
toutes les personnes qui
leur ont témoigné leur
affection et leur sympa-
thie et qui ont eu tant
de gentillesses pour lenr
chère disparue pendant
ces années d'épreuves.

S Serrières, {
! le 22 octobre 1937.

Profondément touchés
de la sympathie témoi-
gnée à l'occasion de I*
perte cruelle qu 'ils Tien-
nent de subir, Madame
et Monsieur James
JL'COMMUN, Madame ,
veuve John DUCOMM0N
et Mademoiselle Denl*
DUCOMMUN, dans l'im-
possibilité de répondre
Individuellement, W™
prient de trouver M
l'expression de leur vit*
:ratltude.
Neuchâtel et Mulhouse,

23 octobre H**

MMk\ttttt-MMkM-MknW_m
Madame GAFFIOT-

JUAN, ses enfants et fa-
mille, profondément tou-
chés des marques de
sympathie reçues remer-
cient sincèrement toutes
les personnes qui ont
pris part à leur grand
deuil.

Neuchâtel,
le 22 octobre 1937.

Louis RUCHTI et sa
famille, profondément
touchés des nombreuses
marques de sympathie
reçues, remercient bien
vivement toutes les per-
sonnes qui ont pris part
a leur grand deuil.

aaasssssssssasssssi

Couturière
capable, cherche Journée».

Prix modérés

MUe J. Bovay
St-Maurlce 2, 4me, droite

sssassassasassiBBssisssisisisis asMsi



AGENCE ROMANDE
IMMOBILIÈRE
B. DE CHAMBRIER
Vente et gérance

d'immeubles
Place Purry 1 - Neuchâtel

Tél. 51.726

OCCASION
A VENDRE

maison de quatre chambres,
aveo chambre de bains, chauf-
fage central, garage. 675 ms
de terrain, pour Fr. 24,000.—.
Facilités de paiement.

A vendre, à l'est de la ville,
dans situation agréable,

jolie maison
de deux logements

de trois et 'quatre chambres,
et toutes dépendances. Très
bon état d'entretien. Jardin
potager et fruitier, petite écu-
rie. Tram à proximité.

A vendre à Neuchâtel, pour
cause de départ,

petite maison
locative

avec magasin et trois loge-
ments. Entièrement louée.
Bon placement ; nécessaire
Fr. 20,000.—. Rapport inté-
ressant.

A vendre, dans localité du
Vignoble, près d'une gare, une
jolie maison moderne
de deux logements conforta-
bles. Garage. Jardin potager
et fruitier. Vue étendue. —
Conditions favorables.

A vendre au Val-de-Ruz,
maison locafive

ancienne
avec bureau de poste
trois logements, deux, quatre
et cinq chambres, tous loués.
Bon état d'entretien. Rapport
assuré.

Terrain à bâtir
à vendre à Colombier, dans
belle situation, avec vue éten-
due. Accès facile. Eau et élec-
tricité à proximité.

T E R R A I N
à bâtir, a vendre, au haut de
la ville. Facilités pour crédit
de construction et hypothè-
que. — Pour renseignements,
s'adresser sous chiffre T. B.
897 au bureau de la Feuille
d'avis.

Etude

Coulon s Ribaux
Avocat et Notaires

à BOUDRY Tél. 64.034
Reçoivent a Bevaix (bureau
communal) le lundi ; et à Au-
vernier (logement Bardet) le
mercredi de 17 à 19 heures.

A mmm
Magnifiques proprié-
tés et grèves avec ter-
rains à bâtir sur les ter-
ritoires de Colombier ,
Cortaillod et Saint-Aubin.

Villa à BOUDRY,
deux logements de
quatre chambres, cuisine,
bains, W. C, galetas, cave,
buanderie, chauffage cen-
tral. Gaz. Electricité. Tout
confort moderne. Cons-
truction récente. Jardin et
verger de 900 m2. Proxi-
mité du tram.

Possibilité de reprendre
les hypothèques existantes.
Somme argent frais néces-
saire environ Fr. 15.000.—.

A LOUER
BOUDRY (Pré Lan-
dry), deux apparte-
ments modernes, tout
confort , de trois pièces
avec chambre de bain , cui-
sine, toutes dépendances ,
eau, gaz, électricité. Part à
un jardin.

Logement de deux
belles chambres, cuisine
et dépendances, à Areu-
se.
Colombier, garage pour
autos (box), à Fr 10.—
BOUDRY : Verni on-
dins, logement de deux
chambres, chambre de
bain , cuisine et dépen-
dances.
BOUDRY : Rue des
Moulins, logement de
deux chambres, cuisine ,
chambre haute, galetas,
cave et jardin , pour le
1er octobre. Fr. 36.—.

AUVERNIER, pour le
24 décembre, appartement
de quatre pièces, deux vé-
randas dont une chauffée ,
terrasse et jardin , salle de
bain , cuisine, chambre de
bonne , chambre haute,
buanderie, cave.

Très belles

pommes de fable
(Marchandise à conserver)

30 kg. Fr. 4.50
50 kg. Fr. 7.—

Poires beurrées
10 kg. Fr. 4.—

Envols par
Schmid-Scaroni, Frauenfeld

A vendre 60 sacs de

bois de feu
sec, hêtre et sapin. Xavier
Ruedin. Cressier.

Pour maraîcher
A vendre BALANCE avec

poids, force 30 kg., en bon
état. — S'adresser à M. G.
Nobs, Gibraltar 13, Tez-de-
chaussée.

Magasins
Meier...

Le Joli verre à liqueurs
gratis... avec du Porto, Mala-
ga ou Vermouth. Le bon vin
rouge Côte du Rhône à 1.20
le litre. Le bon vin rouge
Bourgogne vieux à 1.30 la
bouteille.

Pour
commerçants

A VENDRE bon marché,
fourgons de livraison
FIAT (1000 kg.), excel-
lent état. Offres écrites
sous chiffres L. N. 882 au
bureau de la Feuille d'avis.

Beaux

jeunes porcs
à vendre, chez Henri Lavan-
chy. la Coudre.

A vendre un petit
coffre-fort en très
bon état, Fr. 350.—.

S'adresser Etude
Jeanneret et Soguel,
rue du Mole 10.

Fauteuils *SS SK' S
couverts tissu... grand choix.

Meubles S. MEYER
Fbg du Lac 31 - Tél . 52.375

Neuchâtel
Rayon meubles neufs

CORPORATION
DE SAINT-MARTIN

CRESSIER

Soumission
pour coupe de bois

La Corporation de Saint-
Martin à Cressier met au
concours la coupe de bois
dans dans sa forêt de Chau-
mont, div. 3.

Les soumissions sont &
adresser sous pli cacheté, au
président de la commission de
gestion, M. Romain Ruedin,
jusqu'au 30 octobre courant,
au soir.

Pour tous renseignements
et visiter la coupe, s'adresser
au garde forestier , M. Char-
les Fallet, à Enges.

Cressier, le 21 octobre 1937.
La commission de gestion.

A VENDRE
un tableau de la guerre tri-
polltalne 1912, ainsi que l'al-
bum. A la même adresse, un
lit à une place ; prix
Fr. 45.—, en bon état. Ave-
nue Dupeyrou 2, Neuchâtel.

OCCASION
A vendre tout de suite,

GRAND DICTIONNAIRE UNI-
VERSEL LAROUSSE, neuf ,
reliure rouge, en 17 volumes.
Adresser offres écrites à B. M.
892 au bureau de la Feuille
d'avis.

Beaux
chrysanthèmes

pour la Toussaint
Bano au marché, tél. 62.213,
P. Baudln, horticulteur, Pou-
drières 29.

Notre divan-lit *u££
tique, pour le salon... pour la
salîe à manger avec caisson
pour la literie, matelas pliant
au dossier, deux galeries, un
pelochon formant trois-coins,
tissu ' au choix ; son prix :
220.—. Un superbe meuble
pratique qui ne devrait man-
quer dans aucun ménage. Ce
modèle vous l'obtiendrez chez

Meubles S. ME YER
Fbg du Lao 31 — Neuchâtel

Téléphone 52.375 

IIIIHHMI III — m m mt~MkW
Mesdames 1

Grande vente
de

LINGERIE
flanelle-colon

Chemises
et pyjamas

Jamais si beau choix
chez

Guye-Prêtre
Saint Honoré Numa-Droz

Maison neuchâteloise

Chiffonniers rqtr tiroiers
modernes, bols dur, à 58.—
et 69.—.

Meubles S. MEYER
Rayon du neuf

Fbg du Lao 31 — Neuch&tel

OCCASION
A vendre chromatique Stra-

della, 120 francs, radio amé-
ricain cinq lampes, 90 francs.
Paiement comptant. En par-
fait état. Demander l'adresse
du No 909 au bureau de la
Feuille d'avis.

RAISIN DE TABLE
tessinois, 1er choix, (propre
production) 10 kg. Fr. 3.80;
7 kg. % Fr. 3.—, contre rem-
boursement. Export A. G.,
Dlno (Tessin). A.S. 1622 O.

Pommes de terre
première qualité, 11 fr. les
100 kg., rendues a domicile.
Mme H. Magnin, Coffrane.

Farces attrapes
Toujours grand choix au
Bazar Neuchâtelois

Maison G. Gerster
Saint-Maurice 11

Nos bibliothèques
modernes, mi-noyer, angles
arrondis, deux glaces coulis-
santes, 95 cm. de large, 150
cm. de haut. 35 cm. de pro-
fondeur, absolument moder-
nes ; leur prix... presque pas
possible : 120.—. Seulement
chez

Meubles S. MEYER
Fbg du Lao 31 — Neuchâtel

Rayon du neuf

administration : 1, nie du Temple-Neuf.
Rédaction : 3, rue du Temple-Neuf.

Bureaux ouverts de 7 h. 30 à 12 h. et do >
13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu'à midi.

Régie extra - cantonale : Annonces-
Suisses S. A., Neuch&tel et succursales.

Emplacements spéciaux exigés, 20 '/•
de surcharge.

Les avis tardifs et les avis mortuaires
sont reçus au plus tard jusqu'à 5 h.

La rédaction ne répond pas des manus-
crits et ne se charge pas de les renvoyé»

Office des poursuites de Neuchâtel

Enchères publiques
Le j eudi 28 octobre 1937, dès 14 heures, l'Office des

poursuites vendra par voie d'enchères publiques, au
' Local des Ventes, rue de l'Ancien Hôtel-de-Ville :

Une machine à écrire Smith Premier Noiseless 81,
état de neuf ; une armoire à glace trois portes ; un lit
complet ; une coiffeuse ; deux tables de nuit ; un tapis
fond de chambre ; un buffe t de service ; une table à
rallonges ; six chaises moquette rouge ; un régulateur ;
an divan avec jetée ; un lustre quatre lampes ; une
table à ouvrage ; un tableau à l'huile ; une paire de skis
avec bâtons ; un dîner complet ; un déjeuner quinze
pièces ; huit écrins contenant cuillères, fourchettes et
couteaux ;

un fer à repasser pour tail leur ; un lot fournitures
pour tapissier ; fûts , bonbonnes, objets divers.

La vente aura lieu au comptant et conformément à
la Loi fédérale sur la poursuite pour dettes et la faillite;

Les enfants, même accompagnés de leurs parents,
, , ne sont pas admis dans le local de vente.

Office des poursuites : le préposé, A. HUMMEL.

Office des poursuites de Neuchâtel

Enchères publiques
d'immeuble

Vente définitive
Aucune offre n'ayant été faite à la première enchère du

4 octobre 1937, l'Office des Poursuites, sur réquisition du
créancier hypothécaire en 1er, 2me et 3me rangs, réexposera
en vente publique, le mercredi 24 novembre 1937, à 11 heu-
res, au bureau de l'Office des Poursuites, faubourg de l'Hô-
pitai 8 a, à Neuchâtel, l'immeuble ci-après désigné, apparte-
nant à Dame Vlolette-Fanny Cossmann, née Bossy, savoir :

CADASTRE DE NEDCHATEL
Article 144, plan folio 60, Nos 56, 57, 58, PAIN BLANC,

bâtiments, Jardin de 3555 ma.
Estimation officielle : Fr. 85,500.—.
Assurance des bâtiments contre l'Incendie : Pr. 78,700.—,

plus 50 % d'assurance supplémentaire.L'extrait du registre foncier donnant la désignation com-
plète de l'Immeuble, ainsi que les conditions de cette deuxiè-
me vente, qui sera définitive et aura lieu conformément à latoi fédérale sur la poursuite pour dettes et la faillite, serontdéposés à l'Office soussigné, à la disposition des intéressés,dés le 10 novembre 1937.

Donné pour trois Insertions à sept jour s d'intervalle dansla « Feuille d'avis de Neuchâtel ».Neuchâtel, 14 octobre 1937.
Office des Poursuites, le préposé : A. HUMMEL.

Office des poursuites de Boudry

Enchères publiques
d'immeubles

à Auvernier
PREMIÈRE VENTE

Le lundi 8 novembre 1937, a 16 heures, à l'hôtel BeUevue,
à Auvernier, l'Office des poursuites soussigné vendra par vole
d'enchères publiques, à la demande d'un créancier saisissant,
les Immeubles ci-dessous désignés, appartenant à Muffang
Gustave-Henri, à Auvernier, savoir :

CADASTRE D'AUVERNIER
Article 1220, à Auvernier, logement et grange de 22 ma.

» 295, » caveau et escalier de 6 mi.
» 488, » logement et cave de 16. ms.
» 489, > logement et lieux d'aisances, 3m».
» 490, » logement et cave de 17 m».
» 491, > logement et cave de 15 ms.
» 492, » logement et grange de 7 m».
Il s'agit d'un petit bâtiment de deux chambres et cuisine

situé au centre du village. ; Immeuble en Indivision et en
copropriété.

Estimation cadastrale . . . Fr. 5000.—
Assurance du bâtiment , . » 3400.—
(supplément de 50 •/¦)

Estimation officielle . . .  » 1700.—
Par la présente, les créanciers gagistes et les titulaires de

charges foncières sont sommés de produire à l'Office soussigné,
dans le délai de 20 Jours, dès la date de la première publlca-

, tlon du présent avis dans la « Feuille officielle », leurs droits
sur les dits Immeubles, notamment leurs réclamations d'inté-
rêts et de frais, et de faire savoir en même temps si la créance
est déjà échue ou dénoncée au remboursement, le cas échéant
pour quel montant et pour quelle date. Les droits non an-
noncés dans ce délai seront exclus de la répartition , pour
autant qu'ils ne sont pas constatés par les registres publics.

Devront être annoncées dans le même délai toutes les ser-
vitudes qui ont pris naissance avant 1912, sous l'empire du
droit cantonal ancien et qui n'ont pas encore été Inscrites
dans les registres publics Les servitudes non annoncées ne
seront pas opposables à l'acquéreur de bonne foi des immeu-
bles, à moins que, d'après le code civil suisse, elles ne pro-
duisent des effets de nature réelle même en l'absence d'Ins-
cription au registre foncier. »

Les conditions de cette première vente, qui aura lieu con-
formément à la loi, l'extrait du registre foncier et le rapport
de l'expert, seront déposés à l'Office soussigné, à la disposition
de qui de droit, dix Jours avant celui de l'enchère.

Boudry, le 6 octobre 1937.
OFFICE DES POURSUITES :

Le préposé : E. WALPERSWYLER.

A vendre ou à louer un

pâturage
situé aux Chaux-Damin, pou-
vant suffire à l'estivage de 22
Pièces de bétail. Entrée en
Jouissance pour le printemps
1938. Pour visiter et traiter,s'adresser à M. Henri Diacon,
Fontaines.

A VE NDRE
à Cressier

(NEUCHATEL)
Un domaine comprenant

. maison d'habitation, grand
"wu. 16 1/3 poses neuchâte-roises de terrains, en naturede champs et pardlns et 23ouvriers de vignes.

Entrée en Jouissance : 15avril 1938.
Pour tous renseignements«t pour traiter s'adresser ài Etude Gicot, notaires au^anderon.

Hôtel -Restaurant
de commune¦ A VENDRE

vignoble neuchâtelois. An-cienne renommée. — Ecrire«us chiffre H. V. 898 au bu-^u de la Feuille d'avis.

A vendre

villa neuve
de sept pièces. Dernier con-
fort. Occasion unique. Gran-
des facilités de paiement. Af-
faire urgente. — Etude Lan-
drv Concert 4 *

CoBombïei*
A vendre maison loca-

tive en bon état d'entre-
tien , trois appartements
de trois pièces et deux de
deux pièces, lessiverie, dé-
pendances, dégagement et
jardin.

S'adresser Etude E. et L.
Paris, notaires, à Colombier.

A vendre ou à louer
entre Cortaillod et Areuse,
dans situation tranquille, à
proximité d'un arrêt du tram-
way,

maison neuve
de cinq chambres et tout con-
fort moderne. 1200 m. de ter-
rain planté d'arbres fruitiers.

Occasion unique  ! — Pour
traiter , s'adresser à Robert
Guillod , Cortaillod, Bas de
Sachet. *,

H Chaque jour, nouvel arrivage de M
ICHAPEAUXI
|| pour dames ||
i ĵ Modèles ravissants , formes ^Kj UHB  US

j nouvelles, teintes de la saison à\̂_ % e w B k w  [
p}| pour assortir à toutes toilettes _^Js£i .. {&§
K;! élégantes mmW î0i jp f

Il 
14.50 12.50 9.80 6.90 ¦ §|
i| La source de la qualité fS
IH et du bon marché pp

produisent pour vous
dans nos fabriques à Mohlin

|de bonnes chaussures]
pour toutes occasions.

3\ 

ftisffl f̂cte. ^F^ksri ll rj p! c^̂ k-^̂ Êl%e.I %$ %3 *i&Ê$m~ ' ¦'¦ ' ''WaÊÊm
/^iv  ̂ llP̂ iliPs\ j_Bt_̂^^ -̂fr̂̂m_\_m\

^. . Ŝg g^̂ _i _̂r

\ TROTTEUR , élégant etH H; É̂SsUlS ^^81/pratique. Talon bas. Box- Ĵ l̂ S12&IGMÊÊ_ ÉHrC mtW^
calf noir ou brun. ^B̂ ^r̂ ^̂ ^Ë Wr ^̂ ^

GM A___AI\ JgFf m " '¦ 1 1 Util
s îW—e\—B—i_m£ ' e—Wi—M. m^

Les chaussures Bâta chaussent bien,
vous donnent de la commodité

et conservent la santé de vos pieds.

ŝBH^P̂ ^̂ Issnis ŝ Ŝs &̂jsœË»n Ẑ£f^̂ î î sRS9

FABRIQUES DE CHAUSSU RES
EN CAOUTCHOUC ET EN CUIR

MOHUN/ARGOV1E
v Magasin de vente . NeUCEl ÔI el , vlnZi (fe \i POSfe

ENVOI CONTRE REMBOURSEMENT P287 Q

Gramo-radso
Superbe meuble moderne,

poli, payé 1100 fr., cédé à
moitié prix . Payement comp-
tant. Occasion unique. Adres-
ser offres écrites à M. R 842
au bureau de la Feuille d'avlp

Une table à allonges
120X85X220 cm., 85.—. Chai-
ses de salle à manger de 10.50
à 48.̂ . Grand choix de pe-
tits meubles divers .
Meubles S. ME YER
Fbg du Lac 31 -- Neuchâtel

Dans les
tomates concentrées

• nous avons une
bonne qualité 

à 50 c.
les 3 boites de 100 gr.

- ZIMMERMANN S. A.

A vendre 10,000 Kg. de

choux-raves
S'adresser â Alfred Cugnet»
Chézard (Val-de-Ruz).

Bureau de comptabilité

H. Scliweinoruber
Expert comp table

Fbg-HôpitaJ 12-lél. 52.601
Organisation • Tenue
Contrôle • Revininn

On achète au meilleur prix
les

chiffons propres
pour nettoyage, aux Etablis-
sements des cycles Allegro,
usine du Mail Neuchâtel

Nous sommes acheteurs de :

ACACIA - PEUPLIER
NOYER - TILLEUL

BAS-DE-SACHET S. A., scierie, Cortaillod.

xPf ïârmacie
Coogém/M

Grand'rue 6

L'huile de foie
de morue

M E Y E R
est arrivée ! %

Vos

snalyget
d'urine

à la
Pharmacie

F. TRIPET
SEYON 4 NeuchâteJ

Flacons vides à dis-
p osition qraluitemenl

—^^^-^^—— "'— » iiinaiMiiunni

Contre la toux

Sirop Emdé
Prix du flacon ir. 3.-

Pharmacie

M. DHOZ
Rue Saint-Maurice 2

Rue du Concert
Tél. 53.444

Cycles A. Donzelot
Bicyclettes de qualité

Accessoires et réparations
aux meilleurs prix

Epancheurs 5



Le poids dn passé
FEUILLETON

de la t Feuille d'avis de Neuchâtel s

Roman inédit
par 14

O'NEVÈS
(d'après Charles Garvice)

Quelques heures plus tard, les pre-
miers visiteurs arrivèrent, et, avant
le dîner, le superbe salon fut , sinon
envahi, du moins suffisamment rem-
pli d'une foule élégante. Sir Stephen
allait d'un groupe à l'autre, ses ma-
nières simples et cordiales se nuan-
çant d'orgueil lorsqu'il présentait
son fils.

— Mon fils, lady Fitzharford,
Je crois qu'il a déj à eu l'honneur

de vous rencontrer. Je sais à peine
qui sont ses amis. Nous avons été si
longtemps séparés... Lady Clans-
ford, vous connaissez mon fils 1 II
a sur moi l'avantage de n'avoir pas,
toutes ces dernières années, couru
à travers tous les continents et d'a-
voir vécu dans une atmosphère de
grâce et de beauté... Griffenberg, je
vous présente mon fils. Nous som-
mes d'assez vieux amis pour que
vous mé permettiez de dire que je
suis fier de lui.

Stafford suivant son père, recevait
avec, lui les compliments et répon-

dait avec aisance. Pourtant, quand
l'annonce du dîner mit fin à la cor-
vée, il poussa un soupir de soulage-
ment.

La salle à manger obtint une appro-
bation unanime, et plus d'un gourmet,
pourtant habitué à la bonne chère,
éprouva , de la composition du menu,
une satisfaction sans mélange.

Stafford constatait avec plaisir
que, des hommes autour de la table,
son père était le plus distingué, et il
nota aussi, dans le ton des convives,
en s'adressant à lui , la nuance de
respect que le succès inspire. Aucun
n'était plus à l'aise que sir Stephen,
menant la conversation comme s'il
n'avait aucune autre préoccupation
que le plaisir de ses hôtes. De temps
en temps , son regard s'arrêtait sur
son fils avec une affectueuse fierté.

Quand les dames se furent retirées,
le vin circula librement . La conver-
sation animée effleura tous les su-
jet s — sauf les affaires ou la politi-
que. Sir Stephen conta brillamment
une ou deux histoires qui obtinrent
un vif succès.

— Quel temps fait-il ? demanda-
t-il à Stafford , quand il s'en fut rap-
proché. : -

Stafford écarta le rideau, et les
rayons de la lune pénétrèrent , lut-
tant avec la lumière électri que.

— Ne pourrions-nous sortir sur la
terrasse ? dit le maître de maison.
Il fait assez chaud , il me semble.

Tons agréèrent, e.. les domestiques

apportèrent les liqueurs et les ci-
gares. Quelques hôtes arpentè.rent la
terrasse, d'autres descendirent dans
le jardin. Sir Stephen passa son bras
sous celui de son fils.

— Tu ne t'es pas trop ennuyé,
Staf ?

— Oh ! non , non , mon père. Je
ne me souviens pas d'un dîner
mieux réussi.

— Tant mieux I Quelle admirable
soirée !

Ils avaient atteint la grille ouvrant
sur la route et, pendant un moment,
ils contemplèrent la vue.

Un bruit rompit le calme du soir,
un trot de cheval et un grincement
de roues.

— Quelqu'un qui descend la côte,
dit sir Stephen.

— A une allure folle, répondit
Stafford.

Il ouvrit la grille, inspecta la route
et poussa une exclamation :

— Une voitHre dont les chevaux
sont emballés 1

— Tu dis ? demanda sir Stephen,
et, lui aussi, passa la grille.

Les chevaux, dont le cocher n'était
plus maître, descendaient à une vi-
tesse dangereuse. Stafford avança
sur la route. Son père le rappela ,
mais il n'y prit garde , et quand les
chevaux passèrent , il s'élança à la
tête du plus proche. Il y eut des
martèlements de sabots, des piaffe-
ments, des cris. Le conducteur des-

cendit dé son siège et vint prendre
la placé de Stafford. La portière de
la voiture s'ouvrit ; le gentleman de
jRdtffl&erge descendit sur la route et
Hfi trouva en face de sir Stephen qui,
très anxieux pour son fils, s'était ap-
proché.

Les deux hommes s'examinèrent
'un instant, et, brusquement , sir Ste-
phen se rejeta en arrière avec un cri
étrange qui amena son fils à ses
côtés. La jeune fille que Staffor d
avait vue l'après-midi au Bûcheron
descendit de la voiture.

— Nous sommes sauvés ? deman-
da-t-elle avec angoisse. Comment les
chevaux se sont-ils arrêtés ? Qui...

L'attitude des deux hommes, son
père et sir Stephen , lui coupa la pa-
role. Son père, un sarcastiquè sou-
rire flottant sur ses lèvres épaisses,
dévisageait sir Stephen , pâle comme
un mort.

— Je crains que vous n'ayez été
très effrayée , mademoiselle , dit
Stafford , mais il n'y a plus aucun
danger.

La jeune fille se retourna vers lui.
— Vous I s'exclama-t-elle, le re-

connaissant. C'est vous qui avez ar-
rêté les chevaux ?

— La peine n'a pas été grande ,
ils arrivaient au bout de leurs
forces.

D'une entente sans paroles , les
deux hommes s'étaient tirés à l'écart.

— C'est vous, FalconnexA mur?

mura sir Stephen, les lèvres sèches.
— N'en doutez pas, c'est bien moi.

Comment nous rencontrons-nous,
comme amis ou ennemis ?

Sir Stephen se mordilla les lèvres,
puis, se tournant vers son fils :

— Stafford, dit-il, c'est extraordi-
naire, je retrouve ce soir un de mes
anciens amis. Falconner, je vous
présente mon fils Stafford.

— Un très ancien ami de votre
père, appuya M. Falconner , en ten-
dant la main au jeune homme et le
fouillant de ses yeux pénétrants.

Puis, se tournant vers sir Stephen,
dqnt le visage avait repris sa séré-
nité.

— M. Stafford Orme et moi nous
nous sommes déjà rencontrés au-
jourd'hui, dit-il.

Et, en réponse à un regard inter-
rogateur, il compléta :

— A l'auberge du Bûcheron de la
Forêt, de l'autre côté du lac, où une
panne d'auto nous a contraints à
nous arrêter , ma fille et moi , pour
quelques heures. Maud , continua-t-il ,
c'est une bizarre rencontre. Sir Ste-
phen et mol sommes de très an-
ciennes cnnnnissnnces et nous ne
nous sommes pas revus depuis... de-
puis combien d'années . Orme ?

Sir Stephen secoua la tête.
— Depuis trop longtemps pour

que nous donnions des précisions à
ces j eunes gens devant lesquels nous
nous flattons de. n'être pas des vieil-

lards. Je suis enchanté de faire votre
connaissance, mademoiselle, et je
brûle de savoir quelles circonstan-
ces vous amènent dans la contrée.

— Nous sommes ici grâce à votre
fils, sir Stephen. Sans lui, nous se-
rions dans l'autre monde, ou sur la
route du plus proche hôpital.

Mile Falconner avait retrouvé tout
son sang-froid et parlait avec la
sorte de nonchalance que Stafford
avait déjà remarquée à l'hôtel. Vous
n'avez pas encore remercié M. Orme,
père.

— Pas encore, et je trouve dif-
ficile de le faire ; les mots exprime-
raient mal la reconnaissance que
nous lui devons. J'espère que dans
votre acte de courage , vous ne vous
êtes pas blessé, monsieur Orme ?

Il regardait les habits couverts de
poussière du jeune homme et le large
accroc de sa manche,

— Ce n'est rien , monsieur, dit-il»
redoutant tout ce qui pouvait res-
sembler à un éloge. Les chevaux se
sont arrêtés presque d'eux-mêmes.
J'ai légèremen t glissé et me suis re-
dressé aussitôt.

— Tu n'es pas blessé, Stafford "
s'inquiéta sir Stephen avec sollici-
tude. J'ai eu tellement peur pour toi
que je n 'ai pu m'empêcher de mani-
fester ma crainte. C'est mon fus
unique, Falconner.

(A suivre)
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GARAGE C.-A. ROBERT
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Semaine suisse
23 octobre au 6 novembre

3*¦* grandes séries de propa-
gande en f aveur de l 'industrie
nationale de
Complets ville, golf
Manteaux mi-saison

et d'hiver
a Fr 55.- 70.- 85.-

De la qualité dans les dernières nouveautés

Vêtements MOINE
PESEUX

Chantier privé
de bienfaisance

du Service social, lt, rue du Temple-Neuf
- ' -— -Vontê  de petits fagots d'allumage, très secs, \

10 centimes pièce ; réduction à partir de 100 fagots;
Prière d'adresser les commandes au Service social.
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.A vendre belles
pommes de conserve

poussines
bois bûcher

hêtre, 26 fr. le stère, rendu
domicile.

Faire offres & Benjamin
Ruchtl, Engollon.

« Unique»... *? ïoîS
salle à manger S*g£
se composant de : un buffet
de service, porte du milieu
galbée, une table a allonges,
120X220X85 cm., dessus noyer,
six chaises ; son prix : Fr.
340. . BUe n'est & vendre
que chea
Meubles S. MEYER
à son rayon des meubles
neufs, fbg. du Lao 31, télé-
phone 52.375.



ACHETEZ DES PRODUITS NEUCHATELOIS
Nos grandes spécialités :

Maroquinerie et articles de voyage de qualité
E. Biedermann

BASSIN S - NEUCHATEL
Voyez notre vitrine spéciale Favorisez l'industrie du pays

Novotyp Soleure
la plus belle cuisinière à gaz

Elle est l'aboutissement de 40 années
d'expériences dans la fabrication des

cuisinières à gaz

ttBlilLoOL.
NCUCHATCl

JM
Favorisez l'industrie

du pays
en choisissant les
articles suisses :

Bicyclettes : Cosmos
Eclairages :

Lucifer - Phœbus
Piles : Lw S. Aw

Au Magasin

Marcel Bornand
Temple-Neuf 6

Lies menbles
A. Vœçdi
Quai Ph. Godet 4 - Neuchâtel

sont connus
et a p p r é c i é s

ESKIMO
_ -̂ „
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AUTOMATE - FAKIR
AMERICAINS

sont les nouveaux calorifères
inextinguibles, fabrication suisse

Exposition à la quincaillerie

Lœrsch & Schneeberger
0

Vous trouverez
toutes les meilleures marques

de bonneterie suisse
telles que

Cosy , Yala9 Molli , Swan, Hanro,
,decïe1 Suimt̂ MUp ^KQ, s. A.

Favorisez l'industrie suisse

Au
Ménestrel
™«Li PIANOS SUISSES

GRAMOS SUISSES
RADIOS SUISSES

Pour le SKI Pour le PATIN Pour le HOCKEY
vous trouverez un choix incomparable chez

JIKA-SPORTS
f J. KNŒPFLER

Rue de l'Hôpital 20 - Neuchâtel
Costumes, Chaussures, Bas, Chemises

pour clames et messieurs
LES MEILLEURES QUALITÉS AUX MEILLEURS PRIX

^ÉflgjÉlIgâ^̂  4 Le Rêve
|~ ' ' „I^I ,"T,i ' ^a P^us grande marque suisse
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la portée de tous.
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Sassizi 
6

^ Ŝ§, uT« VirarC! Neuchâtel

V/rriSji la nouvelle graisse comestible 
absorbe de grandes quantités de laits suisses

Très digestible, 
très bon marché, 

Fr. 1.25 le 1/2 kg.
elle donne bien l'impression de

cuisine au beurre : 
ZIMMERMANN S. A.

Une maison de chez nous qui
vous donnera satisfaction par

son travail de qualité :

fil rt̂ J^U^̂ Ë,r̂ L̂ r̂ ^S&^
Neuchâtel: Sablons 3, Saint-Maurice 1. Tél. 53.183
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Economie ! Propreté 1
Solidité

Voyez les nouveaux modèles

A LA MÉNAGÈRE
2 Place Purry Neuchâtel

Un choix incomparable
en

LUSTRERIE
APPAREILS DE

RADIO
APPAREILS
Ê L E C T M U Q U E S

POTICHES
ET LAMPES

chez DE T A B L E

Temple-Neuf - Ruelle Dublé 1
NEUCHATEL

Pendant la Semaine suisse
WO 

/ sur tous les articles suisses en magasin,
/ 0 sur présentation de cette annonce

Guye-Rosselet le maroquinier qui a du choix
RUE DE LA TREILLE ¦ NEUCHATEL

#La Neuchâteloise
lirai s

TOUTES ASSURANCES
Agent général pour le canton t

Téiéph . 52.280 Monsieur TH. PERRIN Hôtel des Posles, Neuchâtel
HMSM

_____
Favorisez l'industrie nationale !
yzstâÊkO, Jumelles à prismes Boites de compas

¥• ŴSK̂ SÈ d Articles de précision
jÊ ^S^Ĥ ^O de la 

maison 

Kern d'Aarau

i Wn n *
 ̂

MONTURES 
en 

écaille, cellulo, etc.
Y/"—^ A&£ THERMINDEX , thermomètres à cadran
M,,e E. REYMOND, Optique médicale
 ̂ Rue de L'Hôpital 17

N'oubliez pas

/ J E • pure laine
J-GUVOL&Llie filée à la main

J en Valais

Barbey & Cie merciers
rue du Seyon et rue du Trésor 9

Maison d'ameublements et de literie

Au CYGNE
Buser & Fils Faubourg du Lac 1

Téléphone 52.646

Toujours beau choix dans tous les prix de lits d'enfants,
poussettes de chambre et de sortie. Couvre-pieds et
couvertures de laine de fabrication suisse.

â 

Choisissez toujours
la machine â coudre suisse

BERlSikWA c,u,p d'une part,
possède toutes les nouveautés
des marques étrangères et, de
l'autre, vous offre

ses avantages nombreux et brevetés

Hemy WETTSTEIN ffi&SKÂ.

Dn 23 octobre au 6 novembre
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LE MOINEA U BLANC
Une légende neuchâteloise

M. Jean Gabus, qui nous a déjà
donné un volume de savoureuses lé-
gendes neuchâteloises, va faire pa-
raître un nouveau recueil de ces
récits qu'il a patiemment recueillis
dans nos campagnes. Nous sommes
heureux de publier cette légende ,
qui paraîtra dans le nouveau volu-
me qui enrichira notre folklore .

Quel étonnant moineau ! il est
blanc, tout blanc, rond, et mousseux,
comme un pompon. Dans le poirier
qui s'accroche ainsi qu'une main
monstrueuse à la façade de la ferme
Matile aux Eplatures grises, le moi-
neau sautille de branche en bran-
che, s'ébouriffe et piaille gentiment...
Pourquoi donc les autres oiseaux
s'enfuient-ils à son approche, hé-
rissés d'effarement? et pourquoi les
feuilles vertes du poirier, ces feuil-
les allongées aux allures méfiantes,
se brisent-elles net au simple ef-
fleurement des plumes blanches et
tombent en vrille, tordues, comme
grillées croirait-on par une flam-
me?

Un coup d'aile, encore un autre
coup d'aile et le joyeux moineau , cet-
te innocente gouttelette de vie tiède
aux yeux roses, se pose délicate-
ment sur le bord d'une fenêtre.

Assise douillettement dans son
fauteuil, la veuve Amélie Matile in-
terpelle son fils qui paraît pressé
de la quitter:

— Hé ! Charles-Henri I n'oublie
Îias de m'apporter les œufs du pou-
ailier, tous les œufs, tu sais que

j 'aime à les garder ici dans ma cor-
beille... avec tes enfants , On ne sait
jamais, en s'amusant , ils pourraient
en casser un OU deux , ces petits
mignons ne peuvent pas deviner ,
bien sûr, que les œufs se vendent
quatre sous pièce à cette saison.
Puis quand son fils est parti , elle
ajoute pour elle-même: c'est telle-
ment gourmand ces jeunes qu'ils se-
raient capables d'en cuire quelques^
uns pour leur souper... mais ils n'o-
seraient pas, je le sentirais!

Maintenant , elle contemple ses
mains: de pauvres mains de paysan-
ne chiffonnées par l'âge, durcies et
modelées par les gros travaux de
la campagne, par les manches des
fourches, des râteaux et des balais.
Ces mains ont tant travaillé qu 'elles
iié savent pas rester inutiles et in-
volontairement elles s'arrondissent ,
elles se crispent comme si elles te-
naient toujours un outil.

— Oui , voilà de bonnes mains,
pense Amélie, des mains qui ont su
garder ce qu'elles tenaient.

Aujourd'hui , elle est riche , la di-
gne paysanne et il lui suffi t  de son-
ger à certaine cachette dans son
armoire pour tout oublier... pour
oublier , par exemple, de vagues sou-
venirs qui surgissent parfois de
l'ombre, oh! très timidement , car
la fermière est une femme de tète...
ainsi l'histoire de cette servante ,
une fillettte maigrichonne aux re-
gards perpétuellement angoissés et
qu'elle avait surpris en train de
irtordre goulûment dans un épais
morceau de lard!... nh! la voleuse!
elle avait été bien punie:  chassée sur
l'heure, c'était à la tombée de la
nuit , elle s'était enfouie... et le len-
demain , on la retrouvait morte de
froid dans le Bois Robert.

¦—¦ La malheureuse ! disait  Amélie
aux parents , |e l'aimais comme une
fille et quand je pense qu'elle cou-

rait la campagne, la pauvre innocen-
te, alors que je la croyais endormie
comme un ange dans son lit, je ne
me le pardonnerai jamais!

Ce chagrin était sans doute un
peu exagéré, mais les voisins très
impressionnés avaient remarqué:

— A voir, elle paraît dure, la veu-
ve Amélie, pourtant , à l'occasion ,
elle montre qu'elle a du cœur.

Puis une autre histoire s'estom-
pait encore : son premier petit-fils
avait pris froid et elle avait trouvé
inutile de payer une note de méde-
cin et de pharmacien , puisqu'elle
connaissait un cataplasme d'oignons
que sa mère et sa grand'mère déjà
utilisaient toujours avec succès.
Malheureusement, le cataplasme n'a-
vait pas réussi cette fois-là et le
jour de l'enterrement , la mère s'é-
tait permis d'adresser ce reproche
à la veuve:

— C'est à cause de votre sale ar-
gent que le petit n est plus la!...

Amélie ava.it pardonné.
Bah! la seule chose qui import e

à cette heure, c'est son grain qu'elle
a donné à la terre, ce grain qui at-
tend le printemps pour verdir le
sol et jouer avec la brise, ce bon
grain qui attend l'automne pour
payer dix fois la semence.

D'un geste frileux, la veuve Ma-
tile croise son châle sur sa poitrine
Ïmis elle relève la tête pour mieux
a caler entre ses coussins... alors,

derrière les vitres, elle aperçoit le
joli moineau blanc.

— Oh! te voilà... te voilà , gémit
la paysanne soudain , affolée, je n'ai
pas encore fini mon temps ! Mais
vite elle se reprend : Allons , rado-
tages de vieux que ce moineau blanc
qui apporte le malheur dans les mai-
sons, qui annonce la mort aux mau-
vaises gens !... Superstitions !

Elle aurait passé toute son exis-
tence à travailler , à lutter , à se pri-
ver, pour aboutir à cet uni que ré-
sultat : le moineau blanc ? Supersti-
tions !

Et c'est à l'instant où elle com-
mence à connaître la jouissance du
repos, l'engourdissement délicieux
de sa mémoire, c'est à l'instant où
la paix , la sérénité envahissent son
âme que surgirait le moineau blanc?
Superstitions !

Puis Ce seraient ses enfants , ces
jeunes , ces têtes à l'évent , qui n'ont
jamais eu d'autre souci que d'obéir
comme des valets, qui riraient , qui
se gobergeraient à ses dépens ? qui
vili penderaient son pauvre argent si
âprement acquis , arraché sou par
sou à la terre comme ces cailloux
qu'elle a ehtassés pendant quarante
ans au bas de ses champs pour ga-
gner de nouvelles cultures sur les
maigres pâturages de Pouillerel...
ainsi ce seraient ses enfants qui vi-
vraient joyeusement , grassement ,
alors qu'elle, la maîtresse, elle s'en
irait comme les déguenillés, les mi-
sérables, avec l'oiseau de la mort ,
le moineau blanc ? Non , non , super-
stitions !

Pourtant le doute s'infiltre , sour-
noisement , dans l'esprit retors et
méfiant de la vieille , pétri par la
tradition : ses parents , ses grands-
parents et toute son ascendance
paysanne qui ont su lui apporter un
domaine , lui apprendre à l'arrondir ,
lui donner le goût du gain et du
travail , ils se seraient trompés ? Ils
auraient menti ? Non , le même sang
coule dans ses veines et ce sang-là
ne trompe jamais... et puis il y  a
toujours eu des choses inexplica-
bles à la campagne : des flammes
qui errent la nuit lé lohg des Che-
mins boueux , «les âmes du Purga-
toire , disait son père , prions pour
elles *, des chuchotements, des cris
étranges qui résonnent parfois com-
me des rires dans la grahge où pour-
tant il n 'y a personne lorsqu 'on va
regarder... et qui s'amuse à attacher
deux bêtes dans un même lien à
l'étable ? Maintenant  elle devine des
présences qui rôdeht autour d'elle,
des formes qui se précisent , qui jail-
lissent des boiseries, de sous son
lit ,  du plancher...

Comme elle les reconnaît tous ces
gnomes: celui-là avec son tabouret
à un pied et ses lèvres encore gras-
ses de lait, c'est le servant de l'é-

curie... il surveille le bétail dans les
champs, il l'écarté du sapin qui se-
ra frapp é par la foudre et pour sa
peine il trait les vaches quand 11 a
soif , il attache deux bêtes dans un
même lien ou il se cramponne à un
grelot qu'il fait sonner frénétique-
ment au milieu de la nuit pour af-
foler les paysans. Et cet autre, ce
follaton terreux au visage blême,
c'est l'esprit des champs, le gar-
dien des moissons, qui se contente
pour tout salaire des quel ques épis
que les moissonneurs lui abandon-
nent sur le sol et qu'il partage avec
les souris et les oiseaux. Puis il y a
encore le porte-borne au fragile
corps de flamme et le diablotin de
la grange et l'homme vert de la ma-
re... Ils sont tous là qui dansent
follement autour d'elle... O! sa pau-
vre tête, comme elle souffre , com-
me elle vacille et comme elle se
sent tourner avec cette ronde dia-
bolique !

— Ne dansez plus, mes petits
amis, supplie la paysanne, cachez
vous, disparaissez et je vous don-
nerai chaque nuit de la crème fraî-
che, mais pour l'amour de Dieu , al-
lez-vous-en!

— Ne dis pas pour l'amour de
Dieu, tu blasphèmes! s'écrie un des
gnomes, dis plutôt pour l'amour de
ton magot!

Les lutins qui ne veulent rien en-
tendre continuent à tourbillonner.
Au passage, ils pincent une jambe ,
un bras , ils tiraillent les pans du
châle, ils font tomber la douce cou-
verture de laine.

— Comme j'ai froid... comme j 'ai
froid , murmure encore la malade.

— Bah! tu auras bientôt trop
chaud , ricane le follaton , et tu sais
ton grain , vieille sorcière, ton grain
que tu as payé si cher?... ah! si tu
avais su, comme tu l'aurais gardé
dans ta grange!... Tiens , écoute ces
petits cris, ces froissements de ve-
lours , c'est l'armée du monde sou-
terrain qui est en marche, qui en-
vahit tes champs, ce sont les mu-
lots aux longues dents , des mil-
liers et des milliers de mulots...
et entends-tu ces grignotements ?
ah ! ah ! ils engraissent avec ton
grain !

— Ecoute plutôt cette jolie chan-
son , poursuit le servant , comme elle
eut douce, n'est-ce pas? douce com-
me les baisers que les solides gars
te donnaient  derrière les tas de
foin , autrefois... Oh! la gaillarde! tu
rougis ! tu en frissonnes encore d'a-
mour!... mais ne crains rien , elle
grandira ma chanson... bientôt elle
hurlera à travers les sapins, ce sera
une joyeuse bise d'hiver qui fera
crever tes bêtes dans l'écuria. parce
que tu n'as jamais voulu remplacer
les planches pourries de la porte
et les carreaux cassés des fenêtres.

— Tu ne l'aimes pas cette chan-
son? coupe le feu-follet , c'est pour-
tant celle qui nous fera danser tous
les deux... oh! pas sur ton plancher,
non , non , tu pourrais l'user ! mais
ail grand air , sous la lune et les
étoiles... sur la bonne terre grasse
de ta tombe.

• • •
Des pas menus trottinent dans les

escaliers, la porte s'ouvre douce-
ment , bien doucement , et un petit
garçon dit joyeusement depuis le
seuil :

— Oh! grand'mère, un flocon de
neige passe devant la fenêtre... non ,
c'est un oiseau... un moineau blanc
qui s'envole !

Le joli moineau blanc s'envolait
avec la bonne âme de la grand'-
mère.

Les cinémas
(Cette rubrique n'engage pas la rédaction)

A L'APOLLO : Les hommes nouveaux.
— L'admifeble roman que Claude Faï-
rère avait consacré à l'une des plus bel-
les pages de l'histoire de la France mo-
derne : la conquête du Maroc, a été ren»
du par Marcel l'Herbier d'une façon ma-
gistrale. « Les Hommes nouveaux » re-
trace avec ferveur la grande épopée ma-
rocaine. En marge de l'action victorieuse
et pacificatrice du maréchal Lyautey,
nous suivons le vibrant drame d'amour
de Bourron, l'un de ces aventuriers, pion-
niers de la pénétration, qui ont tracé la
route et fait le coup de feu, conquis le
bled à leur manière, construit des vil-
les et qui ont contribué à donner au Ma-
roc, en quelques années, un magnifique
essor.

Harry Baur est tout simplement bou-
leversant de puissance et d'émotion dans
le rôle de Bourron, l'arriviste. C'est Sl-
gnoret qui évoque l'Inoubliable figure
du maréchal Lyautey et cette résurrec-
tion ne laisse pas d'être très émouvan-
te. Max Michel, Bergeron, Paul Amiot et
Nathalie Paley complètent l'excellente
distribution de ce film grandiose.

AU PALACE : Femmes marquées. —
Le Palace projette cette semaine en ex-
clusivité « Femmes marquées » (Mttrked
Women), film sensationnel sur la ma-
nière ultra moderne dont la traite et
l'exploitation des femmes sont exercées
en Amérique par des gangsters. %Le critique cinématographique de
« Gringoire » caractérise « Femmes mar-
quées » de la façon suivante : « Un film
remarquable à tous égards. s>

La coupe Volpl, destinée à la meu-
leure artiste cinématographique de l'an-
née, vient d'être attribuée à la Biennale
de Venise 1937 à Bettle Davis, pour son
Interprétation de Mary dans « Femme»
marquées ».

« Femmes marquées » est un film qu'il
faut avoir vu.

AU THÉÂTRE : La fille de Dracula
(Vampires et revenants). — « La fUle de
Dracula » qui passe cette semaine au
Théâtre est un film américain à sensa-
tions fortes.

Scotland YaTd est en émoi. Un crime
monstrueux, sans précédent, vient d'être
commis. L'assassin a laissé sa signature:
deux Imperceptibles piqûres â la gorge
de sa victime exsangue. Les plus incré-
dules doivent bientôt se rendre à l'évi-
dence. Le meurtrier est un vampire I Et
des brumes de Londres aux gorges de la
Transylvanie, la chasse /aux vampires
s'organise.

Ce film mouvementé à péripéties dra-
matiques est une réussite en tous points.
Et, comme l'écrit le critique cinémato-
graphique de « Gringoire », « qu'on ai-
me OU qu'on n'aime pas ce genre de
film, on ne peut que s'incliner : C'est
très fort . Gloria Holden est belle et ef-
farante. »

Noua rappelons que ce fUm est dé-
conseillé aux personnes nerveuses et Im-
pressionnables.

AU CAMfiO : Tlno Bossi. — Nom ma-
gique, évocation de chansons tour à tour
langoureuses et ardentes qui charment et
troublent les cœurs, nom que la radio
a porté à travers le monde entier et qui
s'Inscrit cette semaine en lettres de feu
sur l'écran du Caméo ; qui, Jusqu'à di-
manche soir, projette son dernier film :
« Au son des guitares ».

Une splendide réussite d'ailleurs, car
rarement ensemble fut plus harmonieux:
avec Yves Mlrande, Tino Rossi a trouvé
son auteur et la musique de Vincent
Scotto, admirablement adaptée au scéna-
rio, souligne les magnifiques horizons
marins et les superbes tableaux de la
Corse dans lesquels ce film fut tourné.

... Et l'on entendra dès aujourd'hui sur
toutes les lèvres et Joués par tous les
orchestres les airs délicieux : « Loin des
guitares », « Bella Ragazzlna », « Chanson
pour ma brune » et « Tant qu'il y aura
des étoiles », qui contribuent à faire de
ce film Un foudroyant succès.

CHEZ BERNARD : < Les verts pâtura-
ges ». — L'œuvre de Marc Connelly, sortdes cadres du film courant, aussi s'adres-
se-t-ello aussi bien non seulement aux
fervents du cinéma mais aussi aux per-
sonnes qui ne fréquentent que rarement
la salle Obscure. C'est une très belle
chose,

La cloche tinte, appelant les enfants
d'un petit village de la Louisiane à l'é-
cole du dimanche où le vieux prêcheur
leur lit la Bible. Les enfants sont Inté-
ressés et déconcertés à la fois : ces mer-
veilleuses histoires auxquelles Ils croient
sans réserve sont à la fois si mystérieu-
ses et si humaines. Comment était Dieu?
Et comment était le monde avant la
création ? Comment était la terre ? Com-
ment était la Nouvelle-Orléans avant que
ïien he fût ?

Le prêcheur est heureux de toutes ces
questions. Mais 11 répond prudemment
que le Livre ne peut pas contenir tous
les détails. Cette réponse, loin de freiner
les imaginations, les excite. Puisque les
détails sont inconnus, U les Inventera
donc pour réaliser vraiment l'histoire di-
vine.

« The Green Pastures » qui est entiè-
rement Joué par des noirs et accompagné
d'admirables c negro spirituals » est pré-
senté en version originale parlé anglais
avec sous-titres français,

^̂ ^̂ ^̂^ ^̂ ^̂ —«̂ S^̂  tantt te—,
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PLUS DE CHAUSSURES TROP PETITES !
Sans aucune déformation , on allonge et élargit

. toutes les chaussures à la

Cordonnerie MécaniqBe£|g^̂  |
AS 3434

• TliiHitâ cf a qtM &CaféH^ caféine neccrû-
f eque 95 centime£e paqite iwTUab n'eôpé\ez p <M totw4wmUiu que ieHag dcnt f a  qua£Uè in-
Çm^mpeuttOMe wï le\huild'une expérience de30am. C'ettpawtquai Hag weôte MUA éqa£. CA^ ^U,™*

Pour Fr. 2.50
Un abonnement à la

Bibliothèque circulante Payot ffj ?
VOLUMES FRANÇAIS - ALLEMANDS - ANGLAIS

Demandez le catalogue *

Distributeur Philips
VENTE - RÉPARATION - ECHANGE

PHILIPS depuis Fr. 160.— à Fr. 660.—
Douze et dix-huit mois de crédit ,

Déooupez le bon ci-dessous et envoyez-le à

Laboratoire spécialisé en radio (Rureau: Martenet 22)
Téléphone 52.943

Veuillez m'envoyer gratuitement le nouveau catalogue
PHILIPS.

Je m'intéresse à un poste de Fr. 160— > 250— 290.—
360— 430— 660—.

Je désire une démonstration sans engagement.
A quel prix reprendriez-vouâ mon poste actuel (ou

gramophone), marque . 

Nom . » S ,

Adresse , 

Adresse postale : RADIO * STAR - NEUCHATEL.

Achetez le

itlÉPi
l'indicateur le mieux
adapté à votre région

En vente partout 60 c. ' i
___________________—¦________——_

f ~~ "NA U T O M O B I  L I S T E S
A partir du 1er octobre

la seule agence officielle de la

SCINTILLA
S. A. Soleure

pour le rayon de Neuchâtel
a été confiée à

L'AUTO-SERVICE
DE L 'ÉVOLE

H. Vuilleumier, mécanicien
L'agence, spécialisée dans la partie électrique
de l'automobile, vous garantit un service im-
peccable. Entretien et réparations d'équipements
électriques de tous systèmes par spécialiste.

i ' Batteries Oerlikonv, 
^BELLE MACULATURE à prix avantagea

à l'imprimerie de ce journal

Une belle exposition

pour dames
On peut voir pendant quelques Jours

dans la vitrine du magasin de chaussu-
res CHRIBTËN, 2, rue du Seyon, une
collection de ravissants modèles,

La maison se charge de fabrications
spéciales au goût de chaque cliente.
Livraison dans les huit jours.

de souliers de luxe

CHEZ BERNARD „__?_?£__¦¦"¦ "e""1* pâturages
RJBn__J______|___ PRODUITE PAR LE CINÉMA The GREEN PASTURES

Fablo de MARC CONNELLY. Film Warner Bros, entièrement Joué par des noirs, —Dimanche matinée a 3 n. «, llB Illm qul me semDi0 le pnu, original, le plus pur, celui auquel U faudrait sans
Matinées à PRIX RÉDUITS doute décerner le prix mondial, el un tel prix existait. » Jean Fayard («Candide »). —

samedi et jeudi à 3 h. C'est, au sens exact du mot, une œuvre Inouïe. — Le film est présenté dans sa ver-
n_ .i•„„*,..n<.<. „„„.„.,i e v. s'ou originale, parlé anglais avec sous-titres français et accompagné d'admirablesins a actualités samedi, 5 n. « négro-epirltuals »

Êft _ n _^ 
¦ _^ LE FILM QUI FAIT SENSATION DANS ' LE MONDE ENTIER

P«U 5*51 19 Ce Prlmô à la Blennalo de Venise , Coupe Volpl, 1937

SE! gg 8 ,,. F E M M E S  M A RQU É E S
Samedi et jeudi Une interprétation qui vous bouleversera. Celle qui est OFFICIELLEMENT LA PKE-

matinées à PRIX RÉDUITS MTÈRE VEDETTE DU MONDE : BETTE DAVIS, ancienne ouvreuse de théâtre, vous
Le spectacle n'est p_ captivera deux heures durant. Prenez le chemin du Palace cette semaine, sans bruit,

pour Jeunes filles sans réclame tapageuse, vous y verrez un film admirablement réalisé
—

set —1 m _¦ _ LE SPECTACLE POUR LES NERFS SOLIDES !!!... dès oe soir
aF«U ?! H©311 *6 VAMPIR ES et REVENANTS :' «jM» '" LA FILLE DE DRACULA
~ . «, , ,. . *,,.*.. Une aventure angoissante, aux péripéties halluolnantee, mais 11 y a aussi des traits
Pour le Palace et Théâtre, d'humour pour détendre les nerfs. Heureusement Ilocation chez Mlle ISOZ, r

£ f„s_s£_ UN GARS DE LA MARINE
Piaget . Une comédie très gale qui vous remettra d'aplomb sur votre fauteuil

Carnet du f our
CINEMA9 (samedi et dimanche)

Apollo : Les hommes nouveaux.
Palace t Femmes marquées.
Théâtre : La fille de Dracula.
Caméo: Au son des guitares.
Chez Bernard : Les verte pâturages.

Dimanche
Salle des conférences: 17 heures, Qua >

tuor T^ner.

Communiqués
w. . Il .1 I 1 

C'est demain
la XVlme journée de la faim
organisée par le « Mouvement de la jeu-
nesse Suisse romande » en faveur des
enfants nécessiteux. Ne l'oubliez pas.
Faites un sacrifice et privez-vous pour
donner. Le sentiment d'avoir accompli
une bonne action sera votre meilleure
récompense.

A l'Ecole normale
de musique

Nul n'est, sans doute, plus qualifié
que M. Jean Kiehl pour parler de 1'in-
fluenoe du cinéma sur le théâtre. L'an-
cien animateur du « Cinéma Indépen-
dant » à Neuchâtel. et le grand con-
naisseur en théâtre qu'est le direc-
teur de la € Saint-Grégoire », tel est le
conférencier que l'on entendra mardi
soir traiter Un sujet embrassant ce dou-
ble domaine.

Oette conférence inaugure une suit*
de causeries destinées à Introduire le
cours de mise en scène et de théâtreque M. Jean Kiehl donnera à l'Ecole
normale de musique.

Tout ce qui touche au théâtre susci-
te chez nous un vif Intérêt, et nulle
question le concernant n'est plus ac-
tuelle que celles dont M. Kiehl, admi-
rablement documenté, entretiendra ses
auditeurs.

lie quatuor tencr
à Neuchâtel

L'Impression laissée par l'éblouissant
concert donné, 11 y a quelques mois à
Neuchâtel par le quatuor Lener, est en-
core si vivante que point n 'est besoin
d'Insister sur les mérites de cet ensem-
ble.

n nous revient avec un programme
de toute beauté. L'annonce que le fa-
meux quatuor de Debussy, notamment,
serait Joué, a ravi les amateurs de mu-
sique.

Nul doute qu 'il n'y ait foule, diman-
che, à la Salle des conférences pour en-
tendre le prestigieux ensemble.

VN FESTIVAL MOZART A PRAGVl
Du 23 au Si de ce mois aura lift

à Prague un festival Mozart. Ce /«tival est organisé par « Les amis &
Mozart en Tchécoslovaquie ». /
comprend toute une série de coi
certs et de représentations théâtralt
au cours desquels les œuvres lt
p lus célèbres du maître serai
jouées. Le 29 de ce mois aura no
tamment lieu une représentation i
<s.Don Juan », date qui correspotu
au l50me anniversaire de la t j m
mière » de « Don Giovanni » (29 oc
tobre 1787), op éra composé à Pragu,
xs-p our mes Pragois bien-aimés». Pi
concert est réservé aux œuvres pou
clavecin, le 26 courant.
L'ART RELIGIEUX NEVCHA TELOll

A L'EXPOSITION
INTERNATIONALE

Ceux qui vont à Paris ne doivit
pas manquer l'occasion de visitti
l' exposition d'art religieux prola
tant, organisée, en bordure de l'El
position internationale, dans l
grande Eg lise américaine.

Les Neuchâtelois seront pc wtki
lièrement heureux de voir\ qUe let
canton g fait  très bonne figure a
milieu de témoins intéressants à
l'art religieux de tant de pay s A
vers ; ils y verront, avec une cet
taine fierté , toute une paroi coi
verte de reproductions de travail
d'artistes de notre pays , tels le pan
neau de Corcelles-Cormondrech
avec son temple et les fresquh
émouvantes de Philippe Robert ; c!
lui de Cof frane  avec les fresques »i
caractéristiques de L Ep lattenier ;
celui du Landeron avec les travam
de Rôthlisberger, Bottel et Bille ;
celui de la Chaux-de-Fonds avec ld
sculptures de Léon Perrin ; celui è
Rochefort avec la fresque et les vet
rières du bon peintre Christen, lt
frère du pasteur de cette parolsst ,
et la collég iale avec les vitraux Ai
Th. Delachaux.

M. Sauser, photographe , a sa bomv
part dans le succès des Neuchâtelo li
à cette exposition , qu 'il vaut la peint
de visiter tranquillement au milieu
des maqnificences et de la cohue à
l'Exposition internationale ; c'ell
comme une sorte d' oasis où l'âme le
restaure loin des bruits du monde
et où l'esprit s'étonne de l' efj ott
artistique de notre protestant isme
romand ; car les Vaudois et les Ge-
nevois Ont aussi quelques belllt
choses dans cette Eg lise américain
du Quai d'Orsay, mais il n'en reste
pas motns que l'art religieux à
canton de Neuchâtel g occupe iul(
place qui fait  grand honneur t
l'Eglise neuchâte 'lotsê et à ses «J-
listes, et encore n'est-ce qu'un fj
sumé , émouvan t sans doute , wdi
rap ide , de tout ce que notre p ap
possède et pourrait montrer.

Dans l'impossibilité d'être coït'
p let , siqnalons encore le bateau mit-
sionnalre que la f é dé ration pr of i-
tante a fait  amarrer sur ta Seuj i
avec son qrand drap eau, sa librùiril,
ses vitraux et sa chapelle , où il V '
chaque jour tin culte bref ,  et dom
les architectes, MM. Vermeil et W
Pasquier , sont des norrts qui f latM '
nos oreilles romandes et nenehàlt-
loises. G. V.

La vie intellectuelle
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ï I n W î 1 1 k l  a en Porcelaine feston 12 pers. 7.95 9.45

rMfWj j Légumiers po celaine525 fi .M
Saucières !T*"* i« ?«12 pers. 2.75 3.75

O^...̂ ^.̂ . en porcelaine

L

Kaviers 90 c. uo 1
 ̂

_ _ _ 
^^ H __ ,̂   ̂ / 11 cm. tfO c. 80 c. Ifil ' s n rssr i i4 cm- s° c- 95 c-e 1 11 I II Mi '^ r H i < 1? cm- L2° L3S

p'us JnLHUiLli il 2° ^ '•*> ^beau 125 cm< 2r5 3/5
1 - t M* !'?&'&<£' ronds, plats ou creux ,

' C H O I X  ¦ laïS porcelaine 1.90 2.25

^  ̂
/ 21 cm. 80 c. 95 c.

, [ 33 cm. 2.45 2.75
OValeS \ 35 cm. 2.90 3.25

m3, /•kççSf^fHté ŜL creuses ou plates,
_ \Vx cm.j oo c« "o c» i

DeilS à dessert, 20 centimètres, 65 c. 75 c.

qualité pQts à |ajt , ,M , , B H
SUISSe bianc 2.75 /.95 7,45 /./g 90 c. 65c.

ï filets or ou décorés 2.95 .2.35 1.65 1.36 1.05 70 c.

i Grand choix de dîners, services à café ei à thé

Aux Am îmvtms
Neuchâtel

¦W^-fi» arrête- ri -rf\e<^

K P 364-14 N / &

ÉCONOMIE

S*

»w ^ 
par le calorifère breveté

H CfJVEY
qui utilise du charbon bon

J i ï i  marché, récupère et brûle
Us gaz échappés dans la

Ijr Allez le voir, ou demandez
le prospectus sans enga-

~| G UTENAT frères
J^TT^X COMBUSTIBLES

'.[ î© Malllefer 19 - Neuchâtel
Téléphone 52.517
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Cure médicinale de raisin en toute talion

Ferment Béraneçk
En vente sen/êment dans les b/iarm^des

Laboratoire Béraneçk » Neuchfl tel
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Crémerie
dn Chalet

Seyon 2 bis
TéL. 52.604

Délicieux
vacherins

de ls
vallée de Joux

Spécialité de
Tommes vaudoises

Dès maintenant
vente à prix raisonnables

des

oignons à fleurs
de Hollande

E. GERSTER
marchand grainier

NEUCHATEL

Toujours ÂDGO
pour faire votre fumier

¦1>V_Z warnsm
H A beau bij ou... b>el écrin pj|
m A beaux meubles... beaux parquets '. ¦

Evitez les contrastes désastreux
en faisant poncer vos parquets par

l'entreprise Albert MËNTH
seul propriétaire dans ie canton de la

H Ponceuse électrique américaine M
S Faubourg de l'HOpltal 36 » Téléphone 53.028 - NEUCH âTE L |
9R| Publicité Bourquin FA H

LE MONOBOUTON
R È G L E  A U T O M A T I Q U E M E N T  V O T R E  P O S T E
Le Monobouton obéit facilement à un léger mouvement de main. Un simple
mouvement vers la gauche et un mécanisme à l'intérieur de l'appareil, donne une
bonne musicalité établissant automatiquement la balance exacte entre les notes basses
et hautes ; une petite rotation... voila un nouvel émetteur ; une faible pression vers
le bas et l'audition est supprimée. — Le Monobouton est le plus grand confort
imaginé pour simplifier le maniement des récepteurs. Il faut le connaître.
Essayez-le chez l'un de nos distributeurs.

Dès Fr. 160.—, il y a un poste Philips de quaj ité.

R {  
L , H ; jj Romance Type 750

ff P |U Prix : Fr. 430.-.
AS 3498 G

¦

Raisin de fable
Ire qualité, très doux. 84 o.par kg, Envols non affranchi.
Tir.. Ostlnl, Cluro (Tessln). *

IVe dites pas que votre
rasoir est bon!
Essayez d' abord Fasan
le rasoir à coupe obli-
que et votre ancien ra-
soir sera j ugé l

Prix Fr. 3.-

KIMILOOU
Meubles anciens
Vaisselier, secrétaires, com-

modes, bergères, fauteuils,
chaises, tables, tables à ou-vrages, guéridons, consoles,
coffrets, vases, bibelots. —Colombier, rue Haute 16, l'a-
prés-mldl.

Les dernières
nouveautés en (issus , pour robes, blouses et manteaux,
Velours, soieries, oxfords, flanelles et flanellette» sont

arrivées en SPLENDIDE ASSORTIMENT chez

L. Maire-Bachmann, Sablons 33, Neuchâtel
Echantillons franco sur demande. — Téléphone B2.368

Pommes de terre
du Val-de-Ruz

Ire qualité, livrées à domici-
le, Neuchâtel et environs,
chair Jaune Fr. 12.— les 100
kilos, chair blanche Pr. 11.50
les 100 kilos, ainsi que
CHOUX - RAVES beurrés et
CAROTTES ROU G ES. Adres-
ler les commandes à Paul
Fallet, Chézard . Consomma-
teurs, votre Intérêt est de
soutenir les producteurs du
canton !

Harengs fumés 
' géants

25 c. la pièce 

-2IMMERMANN S.A.

POUR CONSERVER
votre

IMMEUBLE
Réparez-le i temps I
Votre fournisseur ?

Mais où est donc ce
magasin de meubles
S M AUOD-0 AU Faubourg¦ Eïiey Br ¦ du Lao 31...
Mesdames, près de la Roton-
de... au 1er étage... maison du
garage FoTd. . Le plus beau
choix... les prix les meilleur
marché.

Pommes de terre
pour encaver, marchandise de
choix. 11 fr. les 100 kg., ren-
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Premières visions d'Afrique
Une Neuchâteloise à travers le monde

(De notre correspondant particulier)

La capitale gabonaise va célébrer
son centenaire dans quelques an-
nées. Elle fut fondée par des gens
de bonne volonté à l'époque où
chaque puissance europ éenne cher-
chait à trouver et à s'assurer la pos-
session de l'estuaire d'un grand
fleuve qu'on savait être la voie la
meilleure pour la pénétration d'un
cont inent  alors encore inconnu.

Des missions s'y établirent et con-
tribuèrent à l'abolition de la traite
et à l'émancipation des esclaves.
Son nom seul devait être une pro-
messe pour ceux qui pourraient être
libérés et avoir une région où vivre
en liberté sans risque d'être repris
et replacés sous le joug et la menace
d'être envoyés « aux Iles » comme
« pièce d'Inde ».

Libreville à la douce nonchalance,
bercée par la plainte des longs rou-
leaux de la marée montante et le
crissement de la brise dans les dures
palmes de ses cocotiers , abrite une
population de 3000 âmes environ ,
dont à peu près 200 blancs. A part
les fonctionnaires , des commerçants
vivent ici et y t iennent leurs comp-
toirs , souvent avec des succursales
dans la brousse , comptoirs qui ont
conservé le vieux nom de « facto-
reries » du . temps où les , Anglais
étaient presque seuls à en avoir sur
loute cette côte occidentale d'Afri-
que.

Ces comptoirs sont de vastes ma-
gasins, où l'on trouve tout le ravi-
taillement désirable en fait d'ali-
mentation , d'étoffes, ustensiles, ou-
tils , etc., mais en un choix fort li-
mité et principalement de la qualité
dite « camelote pour exportation ».
Dans la brousse, ces comptoirs ont
des succursales doublées d'une ex-
ploitation forestière ou d'une plan-
tation , de sorte que les employés
blancs et noirs de l'établissement
peuvent se ravitailler sur place.

Bien que, naturellement, la clien-
tèle soit surtout composée des indi-
gènes, les comptoirs sont obligés de
suivre la mode, lorsqu'elle n'est pas
lancée par eux , et c'est à qui s'in-
géniera à trouver un nouvel article
de grande consommation. Les stocks
américains ont eu leur jour de gloire
et ensuite ce sont les vieux chapeaux
qui ont eu leur tour, tour qui con-
tinue encore actuellement.

Mais au fait d'où proviennent donc
toutes ces antiques et incroyables
coiffures, chapeaux mous de toutes
nuances, canotiers, casquettes de
toutes descriptions, casques cras-
seux ? Pendant quinze jours, mon
•boy est arrivé chaque matin coiffé
différemment, et je n'ai jamais vu
dans les lots exposés sur les comp-
toirs que des vieilleries, probable-
ment achetées dans quelque marché
aux puces et retapées pour l'expor-
tation. Là où l'islamisme domine , ce
sont les vieux parapluies et parasols
qui ont la grosse cote ; mais dans
les régions païennes et fétichistes,
les chapeaux sont la première, la
plus authentique marque de l'ai-
sance.

Comme dans tout le reste de l'Afri-
que, au Gabon ce sont les femmes
qui travaillent en ville et dans les
villages de la brousse où les blancs
n'ont pas d'exploitation. On les voit
passer, drapées de pagnes aux vives
couleurs, coiffées de brillants ma-
dras, portant sur la tête leur charge,
quelle qu'elle soit ; les femmes ve-
nant de la campagne vendent le ma-
nioc, les bananes, les fruits du pal-
mier à huile ou d'autres 

^ 
produits ;

comme elles ont de très grosses
charges, elles les mettent dans une
haute corbeille qu'elles portent sur

les reins , au moyen d'une liane tres-
sée passant sous la corbeille et sur
le front. Cela paraît fort lourd et
fatigant , mais dans toute l'Afrique
en général , les indigènes préfèrent
transporter même les charges les
plus lourdes sur la tête ou , du moins ,
en faisant porter tout l'effort par les
muscles de la tête et du cou, et gar-
der les bras et les épaules libres,
probablement pour être toujours en
mesure de se défendre. C'est ainsi
qu'on n'a jamais pu, dans bien des
régions, leur apprendre à se servir
d'une brouette ; cela va bien un
moment, puis ils démontent l'engin ,
en prennent la caisse et la portent
tout bêtement sur la tête.

Non , ce n'est pas l'Afrique qui a
inventé la roue, car les jambes de
tout Africain , de Tanger au Cap et
de Zanzibar à Dakar , possèdent cer-
tainement ce qui se fait  de mieux en
fait de muscles !

Violette ROCHEDIEU.

"LES VERTS PATURAGES
Un grand film religieux à Neuchâtel

J'ai présenté le 12 mal dernier aux
lecteurs du « Courrier de Genève » la
pièce qui a fait courir un peuple Im-
mense aux Etats-Unis : « The Green
Pastures.», de Marc Connelly. Je n'ai pas
à revenir sur les arguments dévelop-
pés dans cet article en faveur de la
parfaite légitimité d'une interprétation
visueUe de ce que les Nègres de la
Louisiane imaginent être le Paradis,
l'Histoire Sainte et la descente du Fils
de Dieu 6Ur la terre. Le générique du
film ne laisse place à aucun doute et
tous ceux qui liront avec quelque atten-
tion ne pourront être choqués des scè-
nes naïves et déconcertantes quelque-
fois de ce film.

Nous sommes donc à l'école du diman-
che de M. le pasteur Deshee où les en-
fants nègres sont sagement assemblés.
Le brave pasteur leur lit la Bible. Et les
questions de fuser sur ces lèvres d'en-
fants prodigieusement captivés par l'ex-
traordinaire histoire du Dieu qui crée
les anges, et le monde et les hommes.
A ces âmes Incultes, les réponses de
la puVe théologie seront-elles un ali-
ment approprié? Les questions posées
avec une précision amusante réclament
des réponses très concrètes qui donnent
à l'imagination de ces petits de quoi
peupler leur monde intérieur.

Le pasteur Deshee se révèle fin psy-
chologue, n déclare d'abord que les
saints Livres ne peuvent donner répon-
se à tout. Puis parce que ces âmes ont
soif de vérité concrète, il cherche dans
les personnages et les décors connus de
ceux qui l'interrogent la matière d'une
vaste fresque religieuse d'après l'Ancien
Testament.

De même que les peintres chrétiens
de tous les siècles ont donné à Dieu
le Père aux Anges, à la cour céleste
une apparence anthropomorphlque, le
pasteur Deshee fera de Dieu le
Père un magnifique noir à la tête
majestueuse, l'archange Gabriel sera
un noir gigantesque, tous les anges
des noirs, l.ommes et femmes et
leurs petits enfants batifolant dans les
verts pâturages du ciel , où il y a une
kermesse perpétuelle, dans laquelle on
mange et l'on boit des choses succulen-
tes et l'on fume avec un Dieu des ci-
gares à deux dollars pièce.

Ce Dieu noir est un homme chargé
d'une Immense affaire : celle de la oréa-
tion. Et nous assistons à la mise en
train de cette affaire qui donne beau-
coup de soucis à son auteur. Création
de l'homme et de la femme, ensuite,
leur péché, leur condamnation, l'his-
toire de Caïn et d'Abel . etc. C'est les
principaux événements de l'histoire du
peuple Juif qui déroulent leurs fastes
dans ce décor et par le moyen de ces
personnages inattendus. Nous assistons
à la tristesse Immense de Dieu devant
la faillite de son entreprise à cause de
la méchanceté des hommes; puis à son

trouble parce que des prières montent
vers Lui de la terre. Comme malgré lui,
U répond à ces supplications et trouve
Jérusalem assiégée, mais défendue par un
homme, Hezdrel, qui lui parle du Dieu
que le prophète Osée a annoncé le
Dieu d'amour et de pitié, si différent
du Dieu d'autrefois, le Dieu de colère
et de vengeance. Et Dieu demande à
Hezdrel comment l'on peut avoir pitié.
Le valeureux soldat répond alors par
la souffrance.

Dieu remonte, le front barré d'un pli
d'inquiétude, dans les verts pâturages.
Souffrir? Comment le pourrait-il, lui
qui est le Dieu parfait? Mais déjà la
solution de l'Insoluble problème est trou-
vée. Un sourire d'une indicible bonté
trahit la pitié qui vient de naître et
un ange, penché vers la terre, annonce
qu'un homme courbé sous le poids d'une
croix monte la pente du Calvaire.

Parlant de ce film, le B. P. Boguet,
O. P., et Je suis entièrement d'accord
avec lui. écrit :

« Du point de vue de l'orthodoxie la
plus stricte la plus Intellectualiste, on
ne peut rien trouver à reprocher à ce
film, une fois admis son postulat d'an-
thropomorphiste. Il ne s'agit pas d'une
étude théorique sur la nature divine ,
comme celle à laqueUe se livrent la théo-
logie et le catéchisme qui en est la
formulation scolastlque.

« Non, U s'agit Ici d'Imaginer les rap-
ports concrets de Dieu avec l'humanité,
en utilisant les données de l'Imagina-
tion humaine : postulat qui est celui ,
Justement, de la Bible elle-même.

« C'est la Bible , en effet, qui nous
montre un Dieu courroucé par l'Ingra -
titude des hommes; un Dieu qui « se
repent » (Genèse VI, 8) de les avoir créés
et comblés de bienfaits ; un Dieu qui
évolue, en ce sens qu'il est connu par
une révélation progressive, laquelle fait
succéder au Dieu de colère et de ven-
geance un Dieu de pitié et d'amour:
ce nouveau visage de Dieu est montré
aux hommes par les derniers prophètes
et notamment par Osée, dont le choix
par Marc Connelly est ici parfaitement
Justifié ».

Marc Connelly a eu la main particu-
lièrement heureuse dans le choix des
personnages chargés de représenter Dieu
et Gabriel, puisque l'un et l'autre oc-
cupent une place de premier plan dans
le film. La noble carrure, la physiono-
mie large et ouverte, extraordinairement
expressive aussi, la voix profonde de
Rex Ingram donnent à Dieu le Père
une allure Impressionnante, à quoi s'a-
joute encore la lumière d'un regard
d'une infinie douceur. Sans doute , oc
Dieu est noir et il porte redingote...
Mais qu 'importe si le but cherché est
obtenu et que rien de grotesque ou d'Ir-
respectueux n'en résulte? Ce magnifique
acteur atteint à des instants d'émotion
incoercible, particulièrement dans les

dernières scènes avec Hezdrel. Je signa-
le au passage que Dieu le Père, Adam et
Hezdrel ont été Joués par le même Bex
Ingram avec une égale virtuosité.

Quant à Gabriel , c'est le gigantesque
Oscar Polk qui lui prête sa haute taUle
et sa figure bonasse de nègre habitué
à obéir à un maître qui commande sans
explications, mais qui écoute avec pa-
tience aussi. L'opérateur a très bien usé
de cette taille et 11 a obtenu des effets
magnifiques.

Que dire de cette mise en scène pro-
digieuse de l'histoire divine? Marc Con-
nelly a usé de tous les procédés tech-
niques que lui offrait le cinéma pour
donner de la variété, du mouvement,
de l'émotion aux scènes qu'il enchaîne
avec bonheur. L'on passe sans heurt de
l'école du dimanche au Paradis, à l'E-
den, à la cour du Pharaon (représentée
par une loge maçonnique!), etc. La pièce
faisait sentir dans le texte de Mlle de
Menthon les côtés comiques et tragi-
ques de certaines situations: à l'écran,
ce comique se révèle de bon alol et J'ai
déjà souligné l'émotion des autres.

Ce qui augmente indiscutablement la
valeur du film , ce sont les chœurs chan-
tés, sous la direction de Hall Johnson;
par ses spécialistes des négro spirituals.
L'atmosphère particulière à ce film est
créée pour une bonne partie par les
chants douloureux ou Joyeux ou l'âme
nègre s'exprime avec le rythme qui lui
est propre. Le sens précis nous échappe
la plupart du temps : mais la musique
suffit à elle seule à nous faire parta-
ger la Joie ou la douleur de ceux qui
chantent. Le grand critique musical,
Emile Vulllermoz a pu écrire: «Le peu-
ple des anges chante sans cesse. Il chan-
te des choeurs splendides harmonisés
avec beaucoup de soin et exécutés avec
une perfection technique extraordinaire.
La qualité des voix , du haut en bas de
l'écheUe, est incomparable et leur disci-
pline confond l'Imagination ».

Thème le plus beau de l'histoire du
monde, interprétation hors pair , mise en
scène riche, nuancée et mouvementée,
musique prenante, photo admirable, tout
concourt à faire de « Les verts pâtu-
rages » une œuvre grandiose qui mar-
quera dans l'histoire du cinéma. Elle
s'adresse à tous les pub 'es, chrétiens ou
non chrétiens, Jeunes et adultes, qui
sauront comprendre, sous l'affabulation ,
la réalité divine.

n faut qu 'un nombreux public se
porte en foule « Chez Bernard » pour
encourager et le producteur , qui est la
Warner Bros First National , et le direc-
teur de la salle. Un fUm comme celui-là
a nécessité des dépenses énormes et 11
répond admirablement à ce que nous,
chrétiens, attendons, de temps à autre,
tout au moins, du Septième Art.

A. Marcel CHAMONIN.
Courrier de Genève du 20 septembre 1937.

I*e premier bateau da monde
à traction avant

L'importance croissante de la navigation sur les canaux, oblige tous les
milieux intéressés à s'occuper de problèmes auxquels person ne ne
pensait lors de la création du premier réseau de canaux. L'augmenta-
tion de la vitesse des embarcations cause aux voies navigables créées
par l'homme des dégâts évidents : la masse d'eau chassée violemment
par la coque des bateaux rapides ne peut s'écouler assez vite le long
des flancs . Elle s'amasse à l'avant qui la repousse. Les fortes vagues
qui en résultent désagrègent à la longue les parois et le fond des
canaux. Les essais (réduction de la vitesse, introduction de la tuyère
Kort) entrepris pour remédier à ces inconvénients n'ont abouti jusqu'à
présent à aucun résultat appréciable. Mais une entreprise allemande a
conçu et mis au point un bateau avec traction avant dont le •lance-
ment a eu lieu récemment et qui a fait avec succès des essais sur le
canal transversal reliant le Rhin au Weser et à l'Elbe. La preuve fut
faite de l'absence totale de vagues à la vitesse de 12 km. à l'heure.
Grâce à la traction et à la tuyère Kort, l'eau est maintenue le long des
flancs du batea u et s'écoule lentement vers la poupe. Les techniciens
admirent sans réserve cette nouveauté qui ouvre de grandes perspec-

tives aux chantiers de constructions navales.

En haut : le chaland. — En bas : le détail des hélices à l'avant

UNE DECISION SURPRENANTE
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Propos économiques

Si nombreux que soient les pro-
blèmes qui s'imposent à notre at-
tention , il en est, tout de même,
quelques-uns qui sollicitent de nous
un intérêt particulier. Non pas qu'ils
soient plus compliqués que d'autres,
mais parce que nous les sentons
pleins d'obscures et redoutables
menaces. Ce sont ceux qui ont trait
au commerce.

Le temps n'est plus, en effet , où
l'ensemble de la population suisse
laissait à certaines classes ou à cer-
tains groupements le soin de régler
les questions économiques. Nous
avons appris, depuis — et de quelle
dangereuse façon — que ces ques-
tions-là ont souvent plusieurs aspects
...qu'on ne nous montre pas tous.

Nous avions déjà signalé ici-même
l'opinion vigoureusement formulée
par l'ensemble du commerce suisse
au sujet de la proposition du Con-
seil fédéral de proroger les deux

arrêtés fédéraux du 20 juin et du
27 septembre 1936 relatifs au soi-
disant contrôle des prix, dont la va-
lidité expire le 31 décembre pro-
chain...; on ne veut pas de cette
prorogation , et les avis exprimés par
la plupart des journaux sont, à cet
égard , unanimes . Le peuple suisse,
qui ne s'en laisse plus accroire, a
depuis longtemps éventé le piège. Il
sait qu'il s'agit , en réalité, d'une
« fixation des prix par l'Etat» dont
les décisions sont néfastes au com-
merce et qui nécessite un personnel
et des dépenses dont on peut se pas-
ser sans aucun dommage.

On sait que la commission des
douanes du Conseil national devait
aborder la question au cours de sa
réunion des 15 et 16 octobre, et l'on
attendait avec un intérêt assez in-
quiet sa décision. Or, contrairement
à ce que les commerçants espéraient,
la dite commission a voté cette pro-
rogation.

De toutes parts , des protestations
s'élèvent. Elles sont unanimes dans
leur forme et dans leur fond : il
faut que les fâcheux arrêtés dispa-
raissent parce que les commerçants
qui voient clair les jugent indési-
rables et parce qu'on sait bien qu'ils
sont une manifestation dangereuse
de cet étatisme qui n'a que trop ten-
dance à se manifester.

Une « commission de contrôle des
prix », faisant office de surveillant
discret , soit ! Mais un organisme
borné et volontaire — et surtout
coûteux — qui entrave la liberté du
commerce , ça , non 1 Les conditions
sont devenues telles que le libre jeu
de la concurrence suffit amplement,
maintenant , à sauvegarder les inté-
rêts des consommateurs.

Les choses en sont là. Et l'on es-
père vivement que l'on entendra, en
haut lieu , les voix qui montent d'un
peu partout , et que les deux fameux
arrêtés disparaîtront.

Afin de lui donner un gîte
des gendarmes incarcèrent un
jeune Breton que ses parents
ne voulaient ni loger ni nourrir

Depuis quel que temps, les gendar-
mes de Perros-Guirec, en Bretagne ,
étaient intrigués par l'attitude bi-
zarre d'un jeune homme de 17 ans,
fils d'un commerçant de la localité.

A la suite de nombreux petits lar-
cins , son arrestation fut décidée ,
mais différée du fait que le jeune
homme était légalement domicilié
chez ses parents.

Toutefois , une complication sur
laquelle la gendarmerie et le par-
quet n'avaient pas compté, vient de
les obliger à revenir sur leur dé-
cision.

Les parents refusant de recevoir
leur fils , le maltraitant même, celui-
ci , souffrant  de la faim et couchant
à la belle étoile , menait , bien malgré
lui , une existence de vagabond.

Il en était réduit à se nourrir de
pommes et de châtaignes trouvées
dans les champs.

Pour se faire emprisonner et
trouver enf in  un gite , le malheureux ,
après avoir fracturé la porte , est
entré  dans la maison d'une fermière ,
à qui il a dérobe un pot de confi-
ture.
• Les gendarmes , par pitié , l'ont
incarcéré.

A Dantzig
il n'existe pins maintenant

que le parti nazi
Dernier vestige du parlementarisme
le centre a été dissous à son tour

DANTZIG, 21 (D.N.B.). — Le pré-
sident de police a pris un arrêté or-
donnant la dissolution immédiate du
parti du centre de Dantzig et de ses
organisations auxiliaires. La disso-
lution a été prononcée après avoir
constaté qu'un membre du comité
du part i du centre avait à plusieurs
reprises détourné sciemment les or-
donnances et les lois de l'Etat.

Après la dissolution des groupes
marxistes, la réunion des nationaux
allemands avec le front national so-
cialiste, la dissolution du centre fait
disparaître le dernier parti qui
existait à côté des nationaux socia-
listes.

Les , sports
de dimanche

Le championnat suisse
de football

Ligue nationale
Comme dimanche dernier, six ren-

contres sont prévues en ligue natio-
nale- En voici le détail :

Lugano-Bienne : Ces deux équipes ont
fait chacune match nul dimanche
dernier. ; Lugano contre Granges et
Bienne contre Young Fellows ; c'est
dire qu'il est pour ainsi dire impos-
sible d'avancer un pronostic. L'avan-
tage de jouer chez eux favorisera peut-
être les Tessinois.

Lausanne-Young Fellows : Bien que
les Vaudois aient succombé contre
Young Boys, il semble bien qu'ils pour-
ront obtenir l'avantage sur Young
Fellows, qui ne passe pas pour bien
dangereux.

Nordstern-Young Boys : Un succès
des Bernois ne peut pas être mis en
doute.

Berne-Lucerne : Deux clubs qui ont
été vaincus dimanche dernier ; de plus,
ils se tiennent de très près au classe-
ment. TJn partage des points serait
normal.

Grasshoppers-Bâle : C'est la rencontre
la plus intéressante de la journée.
Grasshoppers vient de battre aisément
Servette ; de même, Bâle a écrasé
Berne ; enfin, ces deux équipes occu-
pent les premiers rangs du tableau.
Partie acharnée dont l'issue est bien
problématique ; Grasshoppers peut ga-
gner.

Granges-Servette : Que feront les Ge-
nevois en face des Soleurois qui, di-
manche dernier, ont arraché le. match
nul à Lugano 1 Leur moral se ressen-
tira-t-il de leur échec en face de Grass-
hoppers î Nous ne le croyons pas et
nous leur accordons l'avantage.

Première ligue
Six matches dans le premier groupe :
Urania-Cantonal : Partie particuliè-

rement pénible pour les Neuchâtelois,
qui rencontreront un adversaire éner-
gique et décidé et dont la situation au
classement est enviable. Il faudra que
nos représentants usent de tous leurs
moyens, ne serait-ce que pour obtenir
le partage de l'enjeu.

Chau'x-de-Fonds-Montreux : Nous ne
doutons pas que les Montagnards se
vengeront sur Montreux de leur échec
contre Monthey.

Vevey-Monthey : Sauf imprévu, les
Vaudois doivent gagner cette partie ;
mais les imprévus sont nombreux en
football.

Porrentruy-Concordia Yverdon j  TJn
succès des Vaudois du nord serait mé-
rité.

Derendingen-Forward Morges : « Der-
by » des nouveaux venus en première
ligue ; Forward doit vaincre.

Aarau-Soleure : Partie assez équili-
brée et dont le résultat ne peut être
prévu.

Six rencontres également dans le
deuxième groupe. Voici le détail des
rencontres : Kickers Lucerne-Bruhl ;
Schaffhouse-Zurich ; Concordia Baie-
Locarno ; Bellinzone-Chiasso ; Blue
Stars-Juventus; Saint-Gall-Winterthour.

Xamax I - Comète I
(Comm.) Diman che aura lieu sur le ter-
rain du Bled, à Colombier, le match
de championnat suisse entre Xamax I
et Comète I. Cette équipe nouvellement
promue en deuxième ligue, fera l'Impos-
sible pour obtenir une victoire. Xamax,
après quelques parties malchanceuses, a
retrouvé son équilibre grâce à la rentrée
de Facchmetti I et d'un nouveau gardien.
Nul doute que les spectateurs assiste-
ront à une belle partie.

Gloria I ¦ Cantonal II
(Comm.) Le public sportif de Neuchâtel
voudra assister dimanche à la rencontre
qui mettra aux prises sur le stade de
Cantonal, Gloria I. du Locle, préten-
dant à la première ligue, et la belle
équipe réserve de Cantonal qui a battu
dimanche Central I, de Fribourg. Nos
locaux ont de grandes prétentions cette
saison, mais l'on connaît la valeur des
Loclols; l'on peut s'attendre à une par-
tie chaudement disputée.

de samedi
(Extrait du Journal «Le Radio»)

SOTTENS : 12.29, l'heure. 13.30 inform. 12.40, disques. 16.59, l'heure. 17 jTmusique Italienne. 18 h., cloches". 18 xnconc. pour la Jeunesse. 19 h., le journ».llsme au service du pays. 19.10, anecdo.tes. 19.20, la vie pratique. 19.30, lnter.mède, 19.45, communiqués. 19.50, lnfornL20 h., soirée jurassienne. 20.15, concert!21.10, causerie sur Porrentruy. 21.20, con.cert. 22.40, accordéon.
Télédiffusion : 11.15 (Nice), concert.11.30 (Lyon), disques. 12 h. (Lugano)

disques. 14 h. (Vienne), chant.
BDKOMUNSTEB : 12 h., marches nuU-talres. 12.50, disques. 13.45, musique ré«créative. 16 h., accordéons. 16.30, cause-

rie sur Sumatra. 17 h., musique Italien,
ne. 18.30, musique champêtre. 19.20, vio-lon et piano. 19.55, causerie sur la clrcu-
lation. 20.15, conc. par le B. O. 20.50,chansons et danses populaires. 22]lo
danse. ' '

Télédiffusion : 11 h. (Vienne), musi-
que champêtre. 14.30 (Francfort), dis-
ques. 15.15 (Vienne), chant. 23.15 (Mu-
nlch), danse. 24 h. (Stuttgart), concert.

MONTE-CENERI : 12 h. et 12.40, dis-
ques. 17 h., musique Italienne. 18 h,
pour les enfants. 18.30, clarinette. 20 h*conc. choral. 20.45, quatuor Lener. 21.45,danse.

Télédiffusion (progr. europ. pour Neu.
châtel) :

Europe 1: 12 h. (Breslau), concert.
14.10 (Francfort), disques. 15.30, pièce
radiophon. 16 h., airs d'opérettes. 17 h,
chansons populaires. 18.30 (Lille), con-
cert. 18.45 (Limoges), musique de cham-
bre. 19.10 ( Coblence), concert. 22.20 '
(Vienne), disques. 23 h. (Budapest), mu-
sique tzigane.

Europe II : 14 h. (Toulouse), orchestre.
18 h. (Lille), concert. 18.45 (Limoges),
musique de chambre. 21.30 (Tour Eif-
fel), « Les contes d'Hoffmann», opéra
d'Offenbach. 24 h. (Badlo-Parls), danse.

RADIO-PARIS: 13.15 et 14.45, musique
variée. 15.45, disques. 18 h., musique va-
riée. 21.30, orchestre national. 24 h,
danse.

PARIS P. T. T. : 17.30, conc. symphon.
21.30, « Le bourgeois de Calais », opérs
comique de Messager.

PRAGUE : 17.55, orchestre.
LANGENBERG : 18.05, musique de

chambre.
LYON LA DOUA : 18.45, musique de

chambre.
HAMBOURG : 20.10, festival Lortzing.
LONDRES REG. : 20 h., piano. 21 h,

orchestre de la B. B. C.
BRNO : 20.15, « Joyeuses fiançâmes v

opéra de Malat.
VARSOVIE : 20 h., « Olivia », opérette

de Dostal. 22 h., orchestre.
DROITWICH: 20.20, musique de cham-

bre de Buxtehude.
ROME : 21 h., « L'or du Rhin », opéra

de Wagner.
TOULOUSE PYR. t 21.30, «L'avare »,

comédie de Molière.
VIENNE : 21.45, piano.
LUXEMBOURG : 22 h., conc. symphon.
Emissions de dimanche

SOTTENS: 9.55, cloches. 10 h., cuit»
protestant. 11.15, orgue. 11.45, disques.
12 h., causerie. 12.20, Intermède. 1230,
lnform. 12.40, disques. 13 h., « Schéhé-
razade », de Rimsky-Korsakov. 15.45, re-
portage sportif. 18 h., œuvres religieu-
ses de Haendel. 18.30, causerie protes-
tante. 19 h., concerto brandebourgeols
No 1, de Bach. 19.20 , pensons & la Jour-
née de la faim. 19.30, musique populaire
viennoise. 19.50, lnform. 20 h., le di-
manche sportif. 20.20, piano. 20.45, « L'é-
toile », conte de Warnéry. 21 h., sym«
phonle en do majeur, de Schubert, par
l'O-R.S.R. 21.45, conc. mondial retr. de
Batavia, conc. aux Indes néerlandaises.
22.15, conc. par 1'O-R.S.R.

Télédiffusion: 14 h. (Paris) , orchestre
Locatelll. 14.25, théâtre. 17.15, disques.
23.45, disques.

BEROMUNSTER: 10 h., culte catholi-
que. 10.45, mélodies romanches. 11.15,
quatuors. 11.45, conc. par le R.O. 13.80,
pièce gaie en dialecte. 14.10, musique
champêtre 14.35. disques. 17 h., retr.
du conc. de Batavia. 18 h., musique po-
pulaire. 19 h., marches suisses. 19.30, dis-
ques. 20 h., « Schwanda, le Joueur de
cornemuse », opéra populaire de Wera-
berg.

Télédiffusion: 6 h. (Hambourg) , con-
cert. 16 h. (Vienne), quatuor de Schu-
bert. 22.30 (Deutschlandsender), danse.
24 h. (Francfort), concert.

MONTE-CENERI: 11.30, explication de
l'Evangile. 12 h. et 12.40. conc. par le
R.O. 13 h., disques. 17 h., retr. du conc.
de Batavia. 18 h., disques. 18.30, conc.
par le R.O. 19.30, disques 19.55, lleder
de Schubert. 20.05, pots pourris radio-
phon. de Strauss et Lehar. 21.45, qua-
tuor de Haydn.

Télédiffusion (progr. européen pour
Neuchâtel ) :

Europe I: 11.45 (Vienne), concert sym-
phonlque 12.55 (Berlin), concert. 14.30
(Francfort), disques. 16 h. (Saartpruk-
ken) , concert. 20 h. (Vienne), piano,
20.05, de Strauss à Lehar. 22.30, danse,

Europe n: 11 h. ((Paris), orchestre
Derveaux. 12.15, mélodies. 13 h., or-
chestre Locatelll. 14.30, « La Tosca »,
opéra de Pucclni. 17.15, disques. 17.45,
piano. 18 h., théâtre parlé. 20 h., dis-
ques. 21.30, chansons françaises. 23,45,
disques.

RADIO-PARIS : 12.30, orgue. 1350,
disques. 13.30 et 14.15, musique variée.
16 h., orchestre. 17 h., retr. du conc. de
Batavia. 20 h., guignol Radio-Paris. 21.30,
« Dix filles dans un pré », comédie de
Bloch. 24 h., danse.

PARIS P.T.T.: 14.30, «La Tosca », opé-
ra de Puccim. 17.45, piano. 18 h., « Al-
titude 3200 mètres ». comédie de Lu-
chatre. 21.30, chansons françaises.

HAMBOURG: 15 h., musique ancien-
ne. 20 h., musique populaire.

BERLIN: 16 h., musique récréative.
18 h., orchestre. 20 h., « L'enlèvement
au sérail », opéra de Mozart.

KCENIGSWUSTERHAUSEN: 17 h., con-
cert.

HEILSBERG, HAMBOURG. LED?ZIG,
STUTTGART , LONDRES REG., VBENNB.
MILAN, ROME, VARSOVIE ET PRAGUE:
17 h., concert international de Batavia.

STRASBOURG: 17.30, conc. symphon.
20.30, musique légère.

VIENNE: 17.55, conc. par les Cosaques
du Don. 19.55, pièces de Rublnstein
pour violoncelle et piano.

BRUXELLES: 18 h., concert. 21 h., or-
chestre symphonlque.

LEIPZIG: 19.10, chant. 21 h., orches-
tre symphonlque.

STUTTGART : 19.15, « TannhaUser »,
opéra de Wagner.

LONDRES REG.: 19.30. orchestre d»
la B.B.C.

LANGENBERG: 19.30, sonate pour pi»"
no de Beethoven. 20 h., orchestre.

MUNICH: 20 h.. « Rigoletto », opéra
de Verdi. 22.30, concert.

MILAN: 21 h., « Résurrection», dra-
me de Tolstoï.

TOULOUSE: 21.45, airs de « Faust»i
de Gounod .

Emissions radiophoniques

Z I
« Ecrivains romands », tel est le titre

de la principale enquête de la ZI , cette
semaine. Cette première série d'Inter-
views présente au public les visages et
les attitudes de Mme Dorette Berthoud ,
de MM. C.-F. Ramuz, R.-L. Piachaud,
Bernard Barbey, P. Chaponnière et J.-E.
Chable

Un éboulement formidable de 100 mil-
le ms de rochers s'est écrasé du ver-
sant est de la Jungfrau sur le glacier
d'Aletsch; la brigade d'artillerie de la
5me division a procédé à un exercice
de feu concentré. Quarante-quatre piè-
ces furent en action simultanées; ZI a
délégué ses reporters sur les lieux. Une
amusante page de caricatures de Bran-
di « L'école de recrues du fusilier Mar-
tin », un reportage sur les nouveaux-nés
du Jardin zoologique de Zurich et quel-
ques actualités sportives complètent ce
numéro. Les enfants y trouveront éga-
lement la liste des gagnants du con-
cours de dessin, organisé par cet excel-
lent hebdomadaire.

LIVRE D'ADRESSES
POUR LA VILLE DE FRD30URG

Il vient de paraître, à l'Imprimerie
Paul Claraz et Cle, à Fribourg, le livre
d'adresses pour la ville de Fribourg. H
fait suite à celui qui fut publié aupara-
vant pour tout le canton.

Au début, le volume contient les noms
des autorités cantonales, ceux de la mu-
nicipalité. Ensuite vient un tableau des
taxes postales et quelques indications
pratiques.

La partie principale est la liste de plus
de douze mille adresses des habitants de
Fribourg. hommes et femmes. Elle est
présentée par ordre alphabétique et par
famille.

" Cinquante pages du livre sont consa-
crées aux adresses par ordre profession-
nel. Voici quelques rubriques : avocats,
automobilistes, banques, cafés, médecins,
tailleurs, etc., etc.

Enfin, le livre se termine par la liste
des propriétaires d'Immeubles, établie par
ordre alphabétique et par rues.

Lire dans « Curieux »
du 23 octobre

Echec à la Romandie : Du Docteur
Stucki aux Ecoles d'officiers. —
Dans les coulisses du congrès des
classes moyennes. — Les étranges
expériences de l'abbé Mermet, par
André Marcel. — Le prix de Charité
Germain Vallery, nouvelle inédite
par Anne Serdeau. — Le pr oblème
suisse ( I I I )  Beaux-Arts et Art déco-
ratif,  par G.-E. Magnat. — Anecdo-
tes sur la musique et les musiciens,
par Otto Wend. — Les débuts de
Gustave Doret. — Au delà du Saha-
ra, par le Dr Fred. Blanehod. —
Vols postaux sur l 'Atlantique nord,
pair Conrad Gubin.

L I B R A I R I E

x£/?&bj È_ ^S^—ïlfe Pendant plus de deux siècles , le produit
â«ï""fiS";23SsB original de la plus ancienne fabrique
3 I llP*̂ ^^^^*»t_ existante d'Eau de Cologne a été
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Dépôt général : Dœtsch , Grether & Cie S.A., B âle

HOCKEY SUR TERRE : Entraîne-
ment de l'équipe nationale à Zurich ;
finale de la coupe suisse féminine à
Olten , Lausanne Sports - Red Sox et
tournoi pour la coupe « Felbert ».

BASKET BALL : A Paris, finale du
tournoi de l'Exposition.

A T H L É T I S M E  : Marathon national
à Zurich.

CYCLISME : A Oerlikon , champion-
nat national de l'Association suisse des
coureurs cyclistes.

H I P P I S M E  : Premier cross-country
national à Lugano.

Dans les autres sports



LE VIEUX ET RENOMME SIROP PECTORAL
insurpassé dans son efficacité réelle — et son prix modéré — contre les irritations
r*_Z MB M de la S°rSe et de la poitrine. - TOUX , RHUMES,
MO K̂ ^WSf f^É BRONCHITE

S, ROUGEOLE, COQUELUCHES. —
LK.-Î V' •Ee_____wtiU—{if ^ 

Dans toutes ph
armacies 

ou chez le 
préparateur.

g^̂ BS Pharmacie BORNAND , Lausanne
Franco Fr. 2.25 (p« de CHASTONAY, suce) A.s. 3461 1,.

Grande vente de
chaussures pour la saison
POUR DAMES
Bottines avec revers 6.90 7.90 8.90
Cafi gnons montants . 4.90 5.50 6.90
Confortables av. talons 4.90 6.90 7.80
Confortables en cuir . 5.90 7.90 8.90
Pantoufles reversibl. . 1,90 2.40 2.90
Souliers sport cuir chromé . . . .  12.80
Richelieu noir 8.90 9.80 10.80
Souliers à brides ...... 8.90 et 9.80
Souliers daim noir, bleu, brun

9.80 et 12.80
POUR MESSIEURS
Pantoufles chaudes .. 2.90 3.90 5.90
Cafignons montants .... 6.90 et 7.90
Bottines box, deux semelles .... 10.80
Bottines box doublé cuir Il.80
Souliers sport, cuir chromé

14.80 1 6.80 19.80
Richelieu noir, brun 9.80 11.80 13.80

J. KURTH
Sey on 3 Neuchâtel

Spécialement pour —
liois-d'œiiïre

Asperges belges —
très délicates

80 c la boîte Vt 

- ZIMMERMANN S. A.
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1 
/;Les jours se suivent **
et ne se ressemblent pas."

t £

Hier, peut-être, vous n'avez pas eu de chance.
' Durant une période, rien .n'a réussi. Mais tout
j à coup, le vent change, et sans que. vous sachiez

pourquoi, tout vous sourit. Russi n'hésitez pas
à prendre des billets de la LOTERIE DE LA
SUISSE ROMANDE, car, cette fois, la fortune

% vo.us. sera peui-être iavorable. M

A.8. 3433L.

_i_w_w_^J3_ \ \r2s%mwa—mî kss

Semaine Suisse
Selon acte notarié , nous sommes en

mesure d'annoncer à notre honorable clien-
tèle que durant l'année 1936, le

91,473%
de nos achats a été effectué en Suisse.

Notre stock se compose donc , pour
plus des 9/10 de. marchandises de provenance
nationale , dont il est Superflu de vous
vanter les qualités.

Nous saisissons 1'occasion pour
rappeler à notre estimée clientèle que nous
Bommes toujours très bien assortis à tous
hos rayons.

En raison de la Semaine Suisse , nous
offrons toute notre marchandise

à des prix spécialement
avantageux

La qualité de nos articles est
connue. Notre gros effort sur les prix est
appréciable !

La source de la qualité ei du bon marché
——mmamm m̂am ^I^̂ »M —̂ »̂ î ¦ ¦ ¦¦ u t  ¦ ¦
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11 SAUCISSES Ail FOIE M

|i9 à la mode de Strasbourg
î ĵ extra

Ménagères, prof itez ! Mi

Le cours gratuit
DE BRODERIE ET REPRISAGE
SUR MACHINE S A COUDRE

^̂^̂
PFAFF et Phœnix

*§|fjp||||~jS5GD commencera
"il le 1er novembre

E] ''} |fe ] S'inscrire au magasin

M0mL Coûteuses Modernes S.A.
^ÛT

^ Faubourg de l'Hôpital - Tél. 52.932
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| INSTITUTS « PENSIONNATS

Ecole de Commerce
Gademann, Zurich

y La plus ancienne école de commerce privée à
Zurich. Cours spéciaux pour l'allemand, l'anglais,
l'italien, l'espagnol, etc. Cours de commerce, ban-
que, hôtel. Diplôme.

J Placement gratuit — Demandez le prospectus

J^K 

de Crémation de
JPjgJ  ̂ Neuchâtol-Ville

SKIE d'automne
sous les auspices des deux Eglises protestantes
neuohâteloises, à la CHAPELLE DU CRÉMATOIRE

le dimanche 24 octobre, à 15 heures
Monsieur Alfred PERREGAUX, bary ton

Madame et Monsieur DELFLASSE
embelliront la cérémonie d'intermèdes musicaux

La Chapelle du Crématoire contient 180 places assises
et sera chauffée

LE COMITÉ.

LA FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

est en vente

A A N E T s
Bibliothèque de la Gare

DW" 10 centimes le numéro

(¦¦¦¦¦HiaiHHUHiaiIBBB

ÉGLISES RÉUNIES
Chapelle du Crématoire

» h. Culte.
MM. F. de RC-rjGKMONT et A. MÊAN.

Grande Salle des Conférences
30 h. Conférence missionnaire.

MM. A. de MEURON et M. SCHELLER.

ÉGLISE NATIONALE
8 h. 80. Temple du Bas. Catéchisme.

10 h. Collégiale. Culte. M. DDBOIB.
10 h. 30. Terreaux. Culte. M. MâAN.

Hôpital des Cadolles
10 h. Culte. M. J. ANDRS.

Serrières
8 h. 45. Catéchisme.
9 h. 45. Oulte. M. H. PAREL.

11 h. Ecole du dimanche.
ÉGLISE INDÉPENDANTE

Samedi, 20 h. Réunion de prière.
-. - .- Petite salle.

8 h. 80. Catéchisme. Grande salle
9 h. 30. Culte d'édification mutuelle.

Jean VTI, 38. Petite salle.
10 h. 30. Temple du Bas. Culte. Ratifica-

tion des catéchumènes. Sainte cène.MM. Paul PERRET et P. de ROUGEMONT.
Chapelle de l'Ermitage : 10 h. Culte.

M. P DUPASQUIER.20 h. Culte. M. Paul PERRET.
Chapelle de la Maladlère : 10 h. culte.10 h. Oulte. M. M. DUPASQUIER.

ÉCOLES DU DIMANCHE
8 h. 30. Bercles, Vauseyon et Ermitage.
8 h. 45. Collégiale et Maladlère.il h. Ermitage.

DEUTSCHE REFORMIERTE GEMEINDE
8.30 TJhr. Gemelndesaal : Klnderlehre.
9-30 TJhr. TJntere Kirche : Predlgt.
... . Pfr. HIRT.10.30 uhr. Gemelndesaal :

Sonntagschule.
Vignoble et Val-de-Travers

9 Uhr. Peseux, Pfr . SCHLIENGER.14.30 Uhr. Les Verrières.
Pfr. SCHLIENGER.

METHOD1STENKIRCHE
Beaux-Arts 11

,2'ÎS ES*- Predlgt. Pred . R. SOHÛEPP.10.45 Uhr . Sonntagsschule.'«¦15 Uhr Predlgt. Pred R. SCHOEPP.uienstag, 20.15 Uhr. Blbelstunde.
EVANGEL18CHE STADTM18SION

Avenue 3.-3. Rousseau 610 Uh!_ Jugendbund fUr Tôchter.20 Uhr . Predlgt
goanerstag. ao.lB Ohr Blbelstunde.°»mt-Blalse, 9.45 Uhr. Predlgt.
n... ._ ' Chemin de la Chapelle 8.wiombler. 15 Uhr. predlgt.

Temperenz-Saal.

ARMÉE DU SALUT
Grande salle : Ecluse 20

9 h. 45. Réunion de sainteté.
13 h. 30. Jeune Armée.
19 h. 15. Réunion à la Place de la Poste.
ao h. Réunion de salut.

ÉGLISE ÉVANG ÉLIQUE LIBRE
Place d'Armes 1

9.45. Culte et Sainte-Cène.
M. PERRET.

20 h. Evangéllsatlon. M. PERRET.
Mercredi, 20 h. Etude biblique.

M. PERRET.
SALLE DE LA BONNE NOUVELLE

Promenade-Noire 1
9 h. 30. Culte. 

20 h. Evangéllsatlon, M, STEINER.
Mardi, 20 h. Etude biblique.
Jeudi, 20 h. Prière.

ENGLISH CHCRCH
10.30 a. m. Morning Prayer, Sermon and

Holy Communion.
Rov. G. A. BIENEMAN , M. A.

PREMIÈRE EGLISE DU CHRIST,
SCIENTISTE

Faubourg dn Lac 8
Culte français à 9 h . 46. Anglais à 11 h.
Mercredi 20 h. 15.

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
1. Dimanche, S h., Messe basse et distri-
bution de la sainte communion à la
chapelle de la Providence. — 7 h. et
Messe basse et sermon français (les 2me
et 4me dimanches du mois, sermon alle-
mand). — 9 h., Messe basse et sermon
français. — 10 h., Grand 'messe et sermon
français. — 20 h„ Chants des compiles
et bénédiction du Saint-Sacrement.

3. Semaine. 6 h.. Messe à la chapelle
de la Providence. — 7 h. et 7. h. 30,
MesseB a l'église paroissiale,
7 h. 30. Distribution de la sainte com-
munion 6 l'église paroissiale. — 8 h.,

PHARMACIE OUVERTE DIMANCHE :
F. TRIPET, Seyon

Service de nuit Jusqu 'à dimanche proch.

MÉDECIN DE SERVICE :
Demander l'adresse au poste de police

communale. Téléphone No 18

Cultes du dimanche 24 oct.

M ^'_%!__  ̂ ÉLÉGANT BRETON
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V nœud fantaisie J

3 gros •
1er : Choix énorme
2me : Première qualité
3me : Prix les plus bas

Venez Vous en rendre compte
sans aucune obligation d'a-
chat... vous serez surpris do
la variété de nos modèles.
Meubles S. MEYER
Fbg du Lao 81 - Neuchâtel
Rayon du neuf au 1er étage

N'oubliez pas que
tons nos mobiliers
neufs sont garantis
cinq ans contre tous
vices de construc-
tion... même contre
les risques du chauf-
fage central, et qu'ils
sont gardés gratuite-
ment jusqu'à la li-
vraison.

Meubles S. MEYER
Faubourg du Lac 31

NEtJCHATEI,



(Suite de la première page)

Le lendemain, trois inspecteurs
étaient chez elle. Sonna l'heure du
rendez-vous. Des fenêtres de l'ap-
partement on en voit parfaitement
le lieu. La concierge avait donné un
signalement exact du porteur de
l'ultimatum. On l'attendait ; il ne
vint pas.

Une vingtaine de minutes après, la
sonnerie du téléphone tinta.

— Allô ! Mlle Day ? Vous avez pré-
venu la police. C'est partie remise,
mais soyez tranquille, on vous rat-
trapera. Nous vous at tendons de-
main à la même heure, au même en-
droit.

Dans la soirée, «les» gangsters
retéléphonèrent.

— Certes, j'irai tou t à l'heure à
votre rendez-vous, leur répondit
l'actrice, mais je n'ai pas toute la
somme demandée...

« Les » gangsters magnanimes con-
sentirent un rabais.

La mère de Mlle Day ne vivait
plus.

— Ele était dans un tel état,
précisa sa fille , que j' ai été obligée
de lui faire boire de la vodka à son
peti t déjeuner...

H heures. Mie Josette Day arrive
au coin des avenues, un journal à la
main. Un pâle galopin s'approche.

— Il me fai t de l'œil. Je lui ré-
ponds et l'entraîne à quelques mè-
tres de là.

...A quelques mètres de là , on —
alias les inspecteurs Cousin et We-
ber, de la P. J., et Boileau de la
«Mondaine », présentement un bour-
geois flâneur, un concierge épousse-
tant une porte cochère et un élégant
jeune homme réglant le carbura-
teur de son roadster — le ceintu-
ra incontinent.

Pour qui me prend-on ?
Le petit bonhomme le prend de

très haut. Il ne sait pas ce que ça
veut dire. D. ne fait rien de mal. II
cherche du travail. Il se plaindra...

Il est ce nonobstant emmené au
commissariat. De ses poches faites
pour receler des billes, une toupie,
une tablette de chocolat ou des
bouts de craie, on sort un vieux
revolver chargé, un coup de poing
américain tout neuf , un tranchet ai-
guisé, un poignard et un couteau à
cran d'arrêt ouvert.

Alors il pleure, il tremble. Oui,
c'est lui, lui tout seul. Il a fait ça
parce qu'il l'avait vu faire au ci-
néma et qu'il a lu des scènes sem-
blables dans les romans policiers.
Si le coup avait réussi, il aurait re-
commence : avec Mme Vera Korène,
et puis avec Mlle Yvette Lebon, et
puis avec d'autres artistes dont on
a retrouvé, dans son portefeuille,
la liste avec les adresses.

La veille, il est venu au rendez-
vous, mais il s'est enfui, ayant re-
marqué la présence d'un grand nom-
bre d'agents — des agents placés là
pour surveiller les autos en station
victimes depuis quelques jours de
coupeurs de pneus.

Il arrive d'Amérique, où résident
ses parents. II habite chez une tante,
rue Cambronne...

A chaque question du commissaire
il lève répaule et le bras pour pro-
téger sa joue.

Le terrible gangster, chef , fonda-
teur et membre unique de la Main
jaune, a une peur bleue de recevoir
une paire de claques...

Un gangster de 16 ans
voulait rançonner

l'actrice Josette Day

Les GRAINS DE VALS consti-
tuent un instrument  thérapeutique
dans les affections si nombreuses de
l'estomac, du foie et de l'intestin ,
justiciables de la médication laxa-
tive et dépurative. Un grain au re-
pas du soir, c'est le régulateur des
fonctions digcstives. Exigez Grains
de Vais. AS6239G

Un double crime
est découvert

dans un village

PRÈS DE MONTBÉLIARD

MONTBELIARD, 23 (Havas). — Un
double crime a été découvert vendre-
di matin , à AUenjoie.

L'enquête a établi que les deux
victimes, M. Mattez , célibataire, et sa
sœur, Mme veuve Monnot, ont été at-
taqués jeudi soir vers 21 h. 30.

Le malfaiteur qui s'était introduit
dans la maison dut engager une lutte
avec M. Mattez. Les chaises et le mo-
bilier sont, en effet, renversés et le
mur esl lâché de sang. Puis le ban-
dit fouilla toute la maison. Les voi-
sins qui avaient entendu quelques
bruits mal définis ne jugèrent pas
nécessaire de se déranger.

Tragique accident
d'avion à Rabat
PARIS, 23 (Havas). — Une dépê-

che de Rabat anrronce un accident
d'aviation survenu jeudi et au cours
duquel Mme Fougerolles était griè-
vement blessée.

« Paris-Soir » écrit à ce sujet : Mlle
Mireille Maroger (Mme Fougerolles),
jeun e avocate dont un livre récent
sur le bagne provoqua une émotion
et fut évoqué aux assises de Paris, a
été tuée jeudi à Rabat dans un acci-
dent d'avion. C'est au cours d'un ora-
ge que l'appareil dans lequel avaient
pris place trois personnes, le pilote,
Mlle Maroger et sa sœur fut plaqué
au sol. L'avocate devait succomber à
ses blessures à l'hôpital de Rabat.

Le roi George VI
a ouvert hier

le parlement anglais
LONDRES, 22 (Havas). — Dans le

discours du trône prononcé par le
roi à l'ouverture du parlement, le
souverain a dit en particulier :

« Depuis un an , mes ministres ont
suivi avec inquiétude et anxiété les
événements tragiques d'Espagne. Ils
ont persisté dans leurs efforts pour
empêcher que le conflit ne s'étende
au delà des frontières de ce pays. Je
suis heureux de noter l'heureuse is-
sue de la conférence de Nyon.

» J'ai suivi avec le plus grand sou-
ci le développement des hostilités en-
tre le Japon et la Chine. Les souf-
frances infligées à des non-combat-
tants innocents qui ont été victimes
d'attentats aériens et navals nVont
causé une angoisse toute particu-
lière.

» Je souhaite que la conférence des
puissances qui doit être convoquée
prochain ement puisse contribuer à
mettre fin a ce conflit déplorable. »

Nouvelles économiqnes et financières
BOURSE DE NEUCHATEL

ACTIONS 21 OCt. 22 oct.
Banque nationale . . . 635.— d 635.— d
Crédit suisse . . . .  666.— 686.—
Crédit foncier neuch. 590.— d 690.— d
Soc. de banque suisse 614.— d 628.— d
La Neuchâteloise ¦ —.— —•—
Cab. électr. Cortaillod 2775.— 2775.— o
Ed. Dubled & Cle . . 432.50 432.60
Ciment Portland . . . —.— —.—
Tramways Neuch. ord. aoo. o —-—

» > priv. —.
_ ——•

lmm. Sandoz-Travers 180.— o 180.— o
Salle des concerts . . 350.— d 350.— d
Klaus 250.— o 250.— o
Etablis. Perrenoud . . 398.— 400.— d
Zénith S. A., ordln. 78.— d 78.— d

» » prlvll. 83.— d 94.— O
OBLIGATIONS

Etat Neuch. 4 % 1928 —Y— 102.50 d
Etat Neuch. 4 Vi 1930 —e— 102.50 d
Etat Neuch. 4% 1931 —Y— 100.60
Etat Neuch. 4% 1932 —'— 101.25 d
Etat Neuch. 2 % 1932 —,— 89.50 d
Etat Neuch. 4 % 1934 —.— 101.50 d
Ville Neuch. 3 x/  1888 99.75 d 99.75 d
Ville Neuch . 4 Y, 1931 101.75 d 101.75 d
Ville Neuch 4 % 1931 101.30 d 101.75
Ville Neuch. 3 V, 1932 100.25 d 100.25 d
VUle Neuch. 3 % 1937 99.75 d 99.80
Ch.-de-Fda 4 % 1931 78.— d 78.— d
Locle 3 »/, % 1903 . . 68.— d 68.— d
Locle 4 % 1899 . . . 72.— d 72.— d
Locle 4 Vi 1930 . . . .  72.— d 72.— d
Salnt-Blalse 4 % 1930 102.— d 102.— d
Crédit foncier N 5 % 108.— d 106.— d
Tram. Neuch. 4% 1903 98.— d 98.— d
J. Klaus 4 Va 1931 . . 101.— d 101.— d
E. Perrenoud 4V4 1930 100.50 d 100.50 d
Suchard 5 % 1913 . . . 101.50 d 101.50 d
Suchard 4 Y, 1930 . . . 103.75 d 103.75 d
Taux d'escompte Banque nationale l % %

Bourse (Cours de clôture)
BANQUES ET TBTJST8 21OCt. 22 oct.
Banq. Commerciale Bâle 525 d 535
Dn. de Banques Suisses 590 600
Société de Banque Suisse 634 635
Crédit Suisse 678 680
Banque Fédérale S. A. .. 540 d 646
Banq. pour entr. élect. .. 614 612
Crédit Foncier Suisse .. 296 297
Motor Columbus 275 279
Sté Suisse lndust. Elect. ' 466 470
Sté Rén. lndust. Elect. .. 330 330
Sté Suisse-Amér. d'El. A. 531̂  54
INDUSTRIE
Aluminium Neuhsusen . 2425 2460
Bally S. A 1210 m 1225 d
Brown Boveri & Co S. A. 213 217
Usines de la Lonza 114 117
Nestlé 1020 1045
Entreprises Sulzer 695 705
Sté Industrie Chlm. Bâle 5390 d 5550
Sté tnd Schappe. Bâle . 701 724
Chimiques Sandoz. Bâle 7100 7300 d
Sté Suisse Ciment Portl. 880 d 90(1 d
Ed. Dubled & Co 8. A. 435 430
J. Perrenoud Co, Cernier 400 400 d
Klaus S. A., Locle 250 O 250 O
Câbles Cortaillod 2775 o 2775 o
Câblerles Cossonay 1790 o 1790 o
ACTIONS ÉTRANGÈRES
Hispano Amerlcana Elec. 1455 1470
Italo-Argentlna Electric. 213 y ,  216
Allumettes Suédoises B. 22;/. 23 d
Separator 120 120
Royal Dutch 860 863
Aniér Enron Secur. ord. 28 Vt 28

Cours des m é t a u x  à Londres
Clôture du 21 octobre

Chicago blé: à peine soutenue, 1/8 à
3/4 de baisse. — New-York coton: sou-
tenue, inchangée, à 2 de hausse. — Lon-
dres cuivre cpt.: ferme, 44 31/32. — Lon-
dres argent cpt.: 19 15/16. — Londres
étaln cpt.: très ferme , 222 3/4 . — Londres
or: 140.7.

BOURSE DE GENÈVE
Les chiffres seuls Indiquent les pris faits
m = prix moyen entre offre et demande

d = demande o = offre
ACTIONS 21 oct. 22 oct.

Banque nation, suisse —.— —,—
Crédit suisse 682.50 - 688.—
Soc. de banque suisse 631.50 639.—
Générale élec. Genève 330.— 332.50
Motor Columbus . . 272.50 280.—
Améi. Eur. Sec. priv. . 365.— 366.50
Hispano American E. 284.— 292.50
Italo-Argentlne électr. 216.— 218.—
Royal Dutch . . . .  863.50 859.—
Industrie genev. gaz . —.— 350.—
Gaz Marseille —.— ——•
Eaux lyonnaises capit. —'— —.—
Mines Bor. ordinaires 357.50 360.—
Totis charbonnages . . 235 — 238.—
Trlfall 19.60 20.—
Aramayo mines .... 31.— 32.60
Nestlé 1019.— 1037.—
Caoutchouc S. fin. . . 40.75 41.75
Allumettes suéd. B. . . 23.25 m —.—

OBLIGATIONS
4 yQ % Fédéral 1927 . —*— —r—
3 % Rente suisse . . . —-— —.—
3 Y, Chem. de fer AK 102.70 102.80
3 % Différé 100.25 100.40 m
4 % Fédéral 1930 . . . -•— —.—
3 % Défense nationale 101.60 101.26
Chem. Franco-Suisse . 520.— 515.—
3 % Jougne-Eclépens . —•— 497.—
8 Y, % Jura - Simplon 102.25 d _._
8% Genève â lots . 134.— 133.—
4 % Genève 1899 . . 511.— 512.—
3 % Fribourg 1903 . . —Y— —.—
4 % Argentine 1933 . . ~«— 106.10
4 % Lausanne —<— —.—
5 % Ville de Rio . . . 120.— 119.—
Danube Save 47.60 48.— d
5% Ch. Franc. 1934 . H33.— 1134.50
7 % Chem fer Maroc 1225.— 1225.—
5 % Paris - Orléans . . 940.— 943.—
6 % Argentine céd . . —*— —*m
Crédit f. Egypte 1903 —*— —.—
Hispano bons 0% . . 814*— 312.—
4 K Totis char. hong. —r— —Y—Les changes remontent un peu sauf
B.-Ayres 129̂ . Paris 14.70)4 (+2 c). Uv.
Bterl. 21.50 (+Y, c.) Dollar 4.34 <+'/s) .
Brux. 73.25 (+7¥i c). Amst. 239.95 (+
15 c). Stockh. 110.85 (+5). Oslo 108.05
(+2 j| ). Cop. 96 (+5 c). Vingt-neuf ac-
tions continuent leur reprise, 13 baissent ,
7 sans changement. Crédit Suisse 688 ( +
8). Italo-Sulsse 40 (+3) do prlvil. 168
(+4). Hispano E 295, 90 (+4). Royal 862
( -1-1). Nestlé 1045 (4-28). Aluminium 2460
(+40). Physique 158 (+3). Electro Zu-
rich 613 (—7). 5% Chem. franc. 1135
(+2). 3% P.-Orléans 943 (+3). 2% Ban-
que de Genève 53% (—y2 ).

COURS DES CHANGES
du 22 octobre 1937, à 17 h.

Demande Offre
Paris 14.625 14.775
Londres 21.49 21.52
New-York .... 4.33 4.35
Bruxelles 73.15 73.35
Milan 22.70 22.95

» lires tour. —.— 20.80
Berlin 174.20 174.70

» Registermk —.— 110.—
Madrid —*— ——Amsterdam .... 239.95 240.20
Vienne 81.80 82.30
Prague 15.10 15.25
Stockholm .... 110.70 111.-*
Buenos-Ayres p. 129.— 132 
Montréal 4.33 4.35

Communiqué à titre indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Le mois d'août dans l'hôtellerie
Le Bureau fédéral de statistique an-

nonce que le mois d'août est le premier,
depuis que s'élabore la statistique suisse
du mouvement hôtelier, au cours du-
quel plus de la moitié, en moyenne, du
nombre des lits disponibles dans les hô-
tels, soit 56 %, aient été occupés, et pen-
dant lequel on ait enregistré plus de trois
millions de nuitées. Dans 6946 entrepri-
ses hôtelières, comptant en tout 183,000
lits pour hôtes, on a enregistré 681,000
arrivées et 3,143,000 nuitées, ce qui ne
représente pas moins de 112,000 arri-
vées (20 pour cent) et 692,000 nuitées
(28 pour cent) de plus qu'au mois d'août
1936. La participation des étrangers â
oet accroissement est encore beaucoup
plus prononcée qu'au cours des mois
précédents (40 pour cent).

C'est surtout dans le Valais, dans les
Alpes vaudolses, dans la région alémani-
que que cette augmentation a été cons-
tatée.

Parmi les villes, Zurich, Bâle et Ge-
nève ont accusé la plus forte propor-
tion de yjsiteurs pendant le mois d'août.

Chemin de fer M. O. B.
Les recettes du troisième trimestre se

sont élevées à 500,000 fr. (428.160 fr.).
Les recettes des trois premiers trimestres
se montent à 1,185,236 fr (1,011,308).

Banque de France
Aucun changement à rencaisse-or à

la situation du 14 octpbre (55,8 mil-
liards). Portefeuille commercial: 10,8
milliards (10,7); avances à l'Etat 26,9
(26,9). Au passif, la circulation s'abaisse
légèrement à 90,6 milliards (91) et les
comptes de dépôts davantage, passant
de 19,2 â 15,8 milliards seulement. De
sorte que la couverture s'améliore de
50,65. à 51,28 %.

Commerce extérieur hongrois
Le troisième trimestre a vu une ten-

dance nouvelle : un recul sensible de
l'exportation et une avance de l'impor-
tation. Les importations se sont élevées
pendant le troisième trimestre à 125,5
millions de pengoe (102,2 en 1936); les
exportations se sont élevées à 139 mil-
lions de pengoe ( 144 en 1936). Le solde
actir est de 13,5 millions de pengoe contre
41,8 en 1936.

Ce sont les céréales, surtout le blé,
qui ont fait défaut; par contre, la vian-
de et les graisses ont augmenté à l'ex-
portation.

Tchécoslovaquie
Une véritable panique boursière se

produit à Prague, qu'on essaie d'arrêter
par des déclarations officielles. A re-
marquer la coïncidence avec une viru-
lente campagne de presse allemande.

Wall Street parait se ressaisir
On mande de New-York : A la ferme-

ture de la bourse, le 21 octobre, les
cours étaient, en général, de 1 à 4 points
supérieurs aux cours d'ouverture. Vers
midi, de grandes sommes ont afflué sur
le marché et les ordres d'achat ont con-
sidérablement surpassé les offres. Les
affaires ont été extrêmement animées et
se sont déroulées dans des formes nor-
males.

Un réel redressement s est manifesté
au cours des dernières 24 heures, qui
porte sur la plupart des valeurs Impor-
tantes. Certaines de celles-ci ent nette-
ment regrimpé la côte.

Les rép ercussions de la guerre
civile esp agnole

Au comité de Londres, on discute du chiffre des volontaires
dont on pourra effectuer le retrait « symbolique »»

(Suite de la première page)

Sept cents réfugiés asturiens
débarquent à la Rochelle
LA ROCHELLE, 23 (Havas). —

Vendredi soir, deux navires venant
de Gijon sont arrivés à la Rochelle,
amenant sept cents réfugiés. D'au-
tres navires sont signalés.

Dés chalutiers chargés
de réfugiés sont refoulés

par les autorités françaises
LORIENT, 23 (Havas). — L'amiral

Richard, commandant la marine de
Lorient, a été avisé par les sémapho-
res côtiers, que trois chalutiers espa-
gnols transportant 600 réfugiés de
Gijon ont abordé à l'île d'Yeu, mais
ont été refoulés.

Des chefs asturiens accusés
de vol par des miliciens
LORIENT, 23 (Havas). — Des in-

cidents se sont produits entre des
marins du bateau « Palacio Valdea »,
arrivé vendredi matin, et le capitaine
du vapeur espagnol « Somo >, arrivé
la semaine dernière à Lorient, avec
cinquante notabilités asturiennes. Les
marins reprochent à ces personna-
lités d'avoir volé quatre millions de
pesetas d'or avant leur fuite de Gijon*

TJn torpilleur
gouvernemental

gravement avarié
ROCHEFORT, 23 (Havas). — La

préfecture maritime annonce qu'un
torpilleur gouvernemental espagnol,
venant de Gijon , qui a subi des ava-
ries très importantes, est arrivé au
Verdon, remorqué par un contre-tor-
pilleur français.

Démarche franco-anglaise
à Salamanque

PARIS, 22 (Havas). — Les gouver-
nements français et britannique ont
fait une démarche concordante au-
près des autorités de Salamanque re-
commandant l'observation la plus
large possible des règles d'humanité
dans les Asturies.

I<es vraies provocations
Où l'on parle d'affreux massacres qui

n'ont pas encore eu Heu î
PARIS, 23 (Havas). — La fédéra-

tion syndicale internationale publie
un manifeste en faveur des popula-
tions asturiennes qui « sont expo-
sées au plus affreux massacres >. Il
faut, déclare le document, que les
puissances aident sans délai à l'éva-
cuation des populations en prêtant à
cette œuvre humanitaire le concours
de leurs marines.

Le bilan du dernier
bombardement de Madrid
MADRID, 22 (Havas). — D'après

les informations officielles, le bom-
bardement de lundi soir a fait 12
morts et 45 blessés. Commencé à 23
heures, il prit fin à minuit. Tous les
quartiers furent touchés par l'artil-
lerie insurgée. Des appartements en-
tiers ont été éventrés. Les deux quar-
tiers les plus touchés sont ceux du
centre et de l'hôpital.

Succès nationaliste
sur le front d'Aragon

VITORIA, 23 (Havas). _ Le com-
muniqué de la cinquième division
insurgée sur le front d'Aragon an-
nonce que la totalité du mont San
Pedro a été occupée par les troupes
du général Franco.

Valence annule toutes
les exemptions militaires
VALENCE, 23 (Havas). — Demain

paraîtra un décret annulant toutes
les exemptions militaires accordées
jusqu'à présent.

L'évolution politique
de l'Espagne nationale

Le général Franco constitue
un conseil national

Le chef militaire s'attribue
les pouvoirs les plus étendus et
réalise la fusion des phalangistes

et des traditionalistes
RURGÛS, 22 (Havas). — La cons-

titution du « conseil national > dont
les attributions sont sensiblement les
mêmes que celles du « grand conseil
fasciste de Rome », concrétise la fu-
sion voulue par le général Franco
des deux partis principaux de l'Espa-
gne insurgée : les phalangistes et les
traditionalistes.

Ce conseil qui comprendra 50
membres au plus et 25 au moins,
compte à sa fondation 48 noms et le
nombre des phalangistes et des tra-
ditionalistes s'équilibre à doux uni-
tés près.

Deux articles du déoret instituant
le conseil national, méritent une
attention particulière, celui disant
que la totalité des membres sera nom-
mée par le chef de l'Etat (qui se
réserve le droit de m ies exclure et de
les remplacer individuellement) et
celui disant textuellement: «Le « cau-
dillo » (le chef) désignera secrètement
son successeur lequel sera proclamé
par le Conseil national en cas de
mort ou d'incapacité physi que. » Il
faut entendre par là que le conseil
ne pourra qu'entériner le choix du
chef.

Ces deux articles font du général
Franco le chef d'Etat ayant les pou-
voirs les plus étendus dans le monde.

Il y a lieu de noter enfin que le
Conseil national est en quelque sorte
l'assemblée constituante nommée et
non élue qui arrêtera les lignes gé-
nérales de la structure du nouvel
Etat. Il n'a aucun pouvoir exécutif ,
celui-ci sera exercé uniquemen t par
les ministres du « caudillo ».

On prête au général Franco l'in-
tention de nommer prochainement
les ministres qui constitueront le pre-
mier cabinet du nouvel Etat espa-"
gnol.

Ce ministère comprendrait une di-
zain e de portefeuilles.

La séance du comité
de Londres

LONDRES, 23. — Le sous-comité
de non-intervention a tenu vendredi
après-midi une séance qui n'a pas
duré moins de 4 heures et à l'issue
de laquelle le communiqué suivant a
été publié :

« Le sous-comité a préparé une sé-
rie de propositions devant faire l'ob-
jet d'un projet de résolution à sou-
mettre au comité plénier. Ces propo-
sitions concernent la procédure à
suivre à l'égard des principaux points
en discussion. Les délégués présents
ont accepté de soumettre le projet
de résolution à leur gouvernement
respectif. La prochaine séance du
sous-comité est prévue pour lundi
après-midi. »

Le nombre des volontaires
LONDRES, 23 (Havas). _ La pro-

chaine réunion du sous-comité de
non-intervention aura lieu lundi
après-midi. Entre temps les déléga-
tions soumettront à leurs gouverne-
ments respectifs un projet de réso-
lution sur la question d'un retrait
symbolique et sur l'envoi d'une com-
mission en Espagne, projet qui sera
soumis lundi à l'approbation du sous-
comité. Mais on croit savoir que la
question du retrait préliminaire a
suscité certaines difficultés et que le
chiffre de 1000 combattants qui avait
été proposé n'aurait pas encore été
accepté par la délégation italienne.

C'est là un point sur lequel le com-
te Grandi consultera, croit-on, son
gouvernement. Certaines difficultés
auraient également été suscitées au
cours de la discussion par le délégué
soviétique. L'impression recueillie au-
près de certains délégués est cepen-
dant que des chances d'accord exis-
teraient sur le chiffre de mille.

Le délégué soviétique
ne veut pas de l'égalité dans

le retrait des volontaires
LONDRES, 23. — On donne de

source anglaise un compte rendu de
la séance de vendredi.

Le délégué soviétique est égale-
ment intervenu pour déclarer qu'il
ne se sentai t pas lié par les chiffres
qui étaient donnés. La même source
précise que le délégué britannique
aurait proposé le retrait de mille
volontaires dans les deux camps. Le
représentant de l'U.R.S.S. s'y opposa
catégoriquement et déclara que son
gouvernement pourrait tout au plus
accepter une proportion de 5 contre
1, c'est-à-dire de cinq volontaires
franquistes contre un volontaire gou-
vernemental.

On envisagerait alors
de renoncer au retrait

« symbolique »
Dans les milieux anglais, on en-

visagerai t maintenant de renoncer à
tout retrait symbolique au cas où
des difficultés insurmontables surgi-
raient à ce sujet.

Le projet de résolution contient
les points suivants qui appellent une
décision :

1. Retrait de tous les volontaires
combattant en Espagne sous un con-
trôle international.

2. Préparatifs pour un retrait
symbolique immédiat.

3. Nomination de deux commis-
sions ayant pour mission d'établir le
nombre des volontaires et les condi-
tions auxquelles la reconnaissance
des droits dte belligérant se ferait.

4. Nouvelle assurance des puissan-
ces non interventionnistes de ne
plus permettre le départ des volon-
taires.

5. Rétablissement et renforcement
du contrôle terrestre et maritime.

Les manifestations
de terrorisme continuent

en Palestine
JÉRUSALEM, 22 (Havas). _ t^manifestations de terrorisme continuent en Palestine. Le calme rèraèdans la capitale, mais on signale divers at tenta ts , notamment dans le

nord de la Palestine. A Haïfa «n
détective juif a été blessé à coups derevolver ; son état est grave. Unefusillade a éclaté contre une banque
juive, sans causer de dommages. 4
Djenin , des inconnus ont je té '

atbombe dans l'artère principale de la
ville. Des renforts de police ont été
envoyés et le convre-feu a été dé-
crété entre 20 heures et 5 heures du
matin.

A Sahri a, près de la frontière lit»,
naise, une vive fusillade s'est engagée
entre la police et une bande armée.
Sur la route de .laffa, un autobus a
été attaqué, des éclats de vitres ont
blessé quatre voyageurs.

Les Japonais progressent
au nord de Shanghaï

En Extrême-Orient

TOKIO, 22 (Domei). — Les troupes
japonaises combattant sur le front de
Changhaï, ont progressé jeu di d'un
kilomètre au nord de la métropole
commerciale chinoise et ont occupé
Hsin-Tse, au nord-est de Kiating,
après avoir , franchi le Yang-Tse,
Dans le secteur de Kou-Chih-Tse, ils
se sont emparés de Tsai-Chia-Tse
et ont refoulé les forces chinoises.

L'agence Domei annonce d'autre
part que le gouverneur de la provin-
ce du Chantoung, le général Han
Fou-Chou^ cédant semble-t-il à 1«
pression de Nankin , s'est résolu à
combattre les Japonais. Ses forces,
dont les effectifs dépassent 35,000
hommes, sont massées à 120 km. an
nord du Fleuve jaune entre Yoo-
Tcheng, Changho et Wouting.

La vie radiophoniqne
D'un poste à l'autre

Le progrès s'accentue. On U
constate et on le dit avec la mèm
fermeté que Ton a, auparavant, sou-
ligné les imperfections de la radio
suisse.

Certes, les griefs  que nous <nwni
souvent formulés  demeurent en-
tiers : il y  a encore trop de publi-
cité déguisée en faveur de mani\ei
tations dont les organisateurs son
parfaitement capables de payer m
annonce dans les journaux. Il j) t
trop, aussi, de ces petites causeriei
régulières, destinées à un cerclf
restreint d'auditeurs, et qui fini t
sent par être tirées par les cheveu
Enfin, les émissions n'ont pas et
core, entre elles , ce lien qui pemt
de passer du plaisant au sévère mr
art et avec grâce.

Mais, ceci dit — et ce le fut  dij i
sbuvent — constatons que les émit
sions prennent plus de mordaii,
« Ça devient vivant ! » disait dernih
rement un homme de bon sens qc
je connais.

Voilà un mot qui en dit long !

Première constatation : les émissions (U
midi sont devenues plaisantes. Enfin!...
On a compris qu'a cette heure de lt
Journée, U fallait offrir au pubUc sinon
un peu de gaité, du moins un peu es
diversité. Les nouvelles que nous donM
l'Agence télégraphique sont si souvent
moroses, qu'il Importe d'en atténuer H
fâcheux effet par un peu de fantaisie.
Durant les quelque cinquante minuta
que dure cette émission, 11 doit ; avoir
moyen de donner de la musique qui sa-
tisfasse un peu tout le monde. On n'en
demande pas davantage.

A cet égard , le programme de lundi ¦
midi était Intéressant. TJn bon point «
celui qui l'a composé.

* Bonne audition (dimanche) de h
« Travlata » de Verdi . Le» Italiens eont
décidément Inégalables dans l'opéra.

* On no voudrait faire nulle peine,
même légère, à des gens évidemment pé-
tris de bonne volonté. Mais U faut bien
constater que la pièce d'Alfred Gragnon,
« Inspecteur Grey », que les compagnons
des Deux masques nous donnaient mardi,
n'a paa été tout à fait ce que l'on at-
tendait. Il manque encoro aux acteurs —
par ailleurs pleins de solides qualités —
ce souffle, cet art de meubler les silen-
ces qui doit caractériser les véritables se-
teurs radiophoniques.

* Très belle causerie de M. J.-P. Zta"
mermann, l'écrivain neuchâtelois (feu*
dl) qui a su dire avec intelligence «j
profondeur de quelle façon 11 a compose
ses livres et comment sont nés ses per-
sonnnees. De tels entretiens aident à faire
comprendre les écrivains. On les voudrait
plus fréquents.

Pierre QUERELLE.

E-es sports
BOXE

Un match
Schmelinçj-Ben Foord

Dans le contrat qu'il a conclu po1}1"
son match contre Joe Louis. If
boxeur allemand Schmeling a le droit
de disputer un combat en Europe-
Ce comba t aura lieu à Hambourg, Ie
31 janvier 1938. Schmeling rencon-
trera l'Anglais Ben Foord.

BASKET BAI*
A Paris

Au cours de la 3me journé e du
tournoi pour la coupe d'Europe, '?
Lettonie a bat tu  la Suisse par 47 a
23 (17-8). Dans la poule A, le classe-
ment s'établit comme suit : 1. Le'10/
nie ; 2. Suisse ; 3. Angleterre ; *
Luxembourg.

BERNE, 22. — Après avoir en-
tendu MM. Piller (Fribourg, cath.
cons.) et Martin (Genève, lib.), la
Chambre, confirmant son vote néga-
tif de mars dernier, décida par 16
voix contre 11 dte ne pas entrer en
matière sur l'arrêté atténuant à titre
temporaire le régime de l'exécution
forcée et de prier à nouveau le Con-
seil fédéral d'entreprendre la revi-
sion totale de la loi sur la poursuite
pour dettes et faillite.

En votation finale, l'arrêté insti-
tuant une aide en faveu r des entre-
prises privées de transport est adopté
à l'unanimité.

Au Conseil des Etats

L'Union centrale des producteurs
de lait a tenu son assemblée de dé-
légués d'automne à Berne. Elle a ra-
tifié les comptes de l'Union centrale
et du fonds de soutien du prix du lait
pour l'année 1936-1937. Le premier
de ces comptes accuse un modeste
excédent de recettes de 27,000 fr. en-
viron et le second un solde actif
d'environ 600,000 fr.

L'assemblée a ensuite examiné à
fond la situation du marché du lait ,
du beurre et du fromage, qui donne
lieu à quelques inquiétudes en ce
sens que les moyens f inanciers  desti-
nés au soutien du prix du lait pen-
dant deux ans seront probablement
à peu près absorbés par les besoins
de l'année courante. Aussi l'assem-
blée a-t-elle acquiescé à l'unanimi té
à la proposition du comité directeur
de discuter immédiatement la situa-
tion avec les autorités fédérales
compétentes. A l'unan imi té  égale-
ment elle a demandé que l'on renon-
ce à de nouvelles importations de
bétail de boucherie et particulière-
ment de taureaux et de vaches.

Union centrale
des producteurs de lait

Fabriquée en Suisse avec des
racines fraîches du Jura.

Dernières dép êches de la nuit et du matin

SCIATIQUEiBi
NEVRALGIE \Pr

D. est grand teinp» pont vous d'appliquernn Emplâtre poreux ALLCOCK au siège de?otxe douleur. Cet «mplatre apporte a larégion douloureuse une chaleur fortifianteU profite de tous vos mouvements pouropérer un " Massage automatique ". Il vousréconforte comme la main forte et chauded'un masseur. Au bout d'un moment, l'em-plâtre ALLCOCK commence à stimuler lacirculation du sang dans la partie du corpsoù vous souffrez. Ceci permet d'atténuerprogressivement votre douleur
Demandez à votre pharmacien la marqueALLCOCK Exigez bien l'aigle et le cercle»ouge. C'est IA votre garanti" . Prix 1 fr. 25.F. UHLMANN-EYRAUD S. A., 30. Bou-levard de la Cluse. — Oencvw.

' Aujourd'hui et demain

5 h. : Actualité!
un programme formidable I

I Dernières de Tino Rossi
H ce soir, demain à 15 h. et 20 h. H

GARANTIES !!!...
Le « DIABLERETS » restera ce qu'il
est: un apéritif inimitable. Les con-
naisseurs le savent. AS3409L
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l LES HOMMES NOUVEAUX g
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J d'après le célèbre roman de CLAUDE FARRÈRE S *
S LES HOMMES NOUVEAUX retrace avec ferveur la grande épopée S-ff
£ï marocaine. Ce film est un vibrant et éloquent hommage au MARÉCHAL <» a'

mems, LYAUTEY. C'est aussi un passionnant drame d'amour dont Harry BAUR, nn
g||&l Nathalie PALEY et Max MICHEL sont les magnifiques interprètes.

ï LES HOMMES NOUVEAUX est un grand film à la gloire de la France et du cinéma français |5
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>^̂ s. Vous ouvrez votre boîte de Turmac bleu : Plaisir I Plaisir de
/'Wyy^̂ -̂̂ H •fl ~̂ connaisseur devant l'élégante présentation de l'habillage et la

M tÊM_ax T_\ j  l/ è\ fc,elle couleur du fin tabac d'Orient.
«̂ ~3*~ TF*y M f/ / *&) Vous allumez une première Turmac bleu : Plaisir ! A peine allumée,

f r-" ' --*—wsfàMk, ' f- elle exhale un arôme d'une suavité extrême, qui persiste intact
jusqu'à la dernière bouffée.

*-"" Vous fumez une nouvelle Turmac bleu: Plaisir I Plaisir toujours
0 égal parce que chaque cigarette est aussi douce et aussi fine

"=¦ que la précédente. Plaisir aussi de constater qu'elle n'irrite pat

tCT 

la gorge, qu'elle n'entête pas et qu'elle laisse au palais une
<p délicate sensation de fraîcheur.

~ ~ Cette incomparable cigarette apporte au fumeur tous les plaisir»
que le fin tabac d'Orient peut lui procurer et pourtant elle ne
coûte qu'un sou. Voilà pourquoi vous serez bientôt vous aussi,
«i vous ne l'êtes pas encore, 
l'un des fidèles amateurs de TSjtt ŜSBl \
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Italie ae gymnastique
du Collège des Terreuux

NEUCHATEL

Samedi 30 octobre - Dimanche 31 octobre, de 8 h. à 22 h.
Lundi 1er novembre, de 8 h. à 12 h* - -t

Exposition d'automne
organisée par la SOCIÉTÉ D'HORTICULTURE

DE NEUCHATEL ET DU VIGNOBLE

ENTRÉE LIBRE — TOMBOLA

urande oalle de la Kotonde
Samedi 23 octobre

Soirée familière
organisée par la Musique Tessinoise

en faveur de ses membres honoraires, passifs, et amis..
LE COMITÉ.

i

RESTAURANTdu CARDINAL
SAMEDI ET DIMANCHE

CABARET-CONCERT
par

la Petite Bourquin
Tony Marc, fantaisiste marseillais

et Mâchez, chanteur à voix

Dimanche 24 octobre 1937, dès 14 heures

DANSÉ
dans les établissements ci-dessous

HOTEL DU POISSON - MARIN
Orchestre « Montmartre. Musette »

«LES TILLEULS » - GORGIER
Orchestre « Roger » et ses «Merry Boys »

RESTAURANT PRAHIN - VAUSEYON
ORCHESTRE RENCO

Gafé-Resianrani Lacustre - Colombier
MARCELLO ET SON ORCHESTRE

AU BEAU-SÉ JOUR, Faubourg du Lac 27
ORCHESTRE « TOURBILLON MUSETTE »

HOTEL DE LA CROIX D'OR - VILÀRS
BONNE MUSIQU E

HOTEL DE LA PAIX — CERNIER
ORCHESTRE « OLVTDO » DU LOCLE

¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ «¦¦¦¦¦¦¦¦¦ H»

GRANDE SALLE DE BEAU-SÉJOUR
Ce soir, dès 21 heures

Soirée dansante
des étalagistes-décorateurs

Orchestre «Manuela» - Prolongation d'ouverture autorisée

SOCIÉTÉ DE MUSIQUE

Grande salle des Conférences
Jeudi 28 octobre 1937, à 20 heures précises

f CONCERT D'ABONNEMENT
avec le concours de MM.

FRANCIS POULENC, compositeur
PIERRE BERNAC, ténor

Au programme : Mélodies de Mozart, Schumann,j ounod et Debussy. Pièces pour p iano de Poulenc
Voir le Bulletin musical No 202

Places à Fr. 4.40, 3.30 et 2.20
Location au Ménestrel

Café Suisse
Place d'Armes 2 Tél. 52.125

TOUS LES SAMEDIS

TRIPES
et d'autres spécialités

M. (m i l  v i i l i

Restaurant de la Croix-Blanche - Auvernier
SALLES DTJ 1er STAGE

Samedi 23 octobre, dès 20 heures
et Dimanche 24 » » 15 »

MATCH AV LOT O
organisé par le GROUPE D'ÉPARGNE < LA ROCHE »

B E A U X  Q U I N E S :
VOLAILLE, LAPINS, MONT-D'OR, CHARCUTERIE, etc.

Se TMômmftTi dpnt : TA snrlfitft et. Ift tAnfl.Ttr1«r

HOTEL DU RAISIN
ARTHUR GUTKNECHT

NEUCHATEL

TOUS LES SAMEDIS

TRIPES
Restauration soignée

à toute heure

1 Danse n m^m- j
| Professeur W&m \wUMËh% h

- ': commencera son ;*|
1| COURS POUR ENFANTS
K3 le samedi 80 octobre, à 16 h. 45
ï ĵ Inscriptions et renseignements à l'Institut, I ï
p \  Evole 31a, téléphone 52.234.

Restaurant du Musée
Palais Rougemont - Tél. 51.183

Pendant toute la saison ;
TOUTES SPÉCIALITÉS DE GIBIER

Chaque samedi s TRIPES
MENU DE DIMANCHE

Pr. 4.— Fr. 3.50
Potage Princesse Crème de Riz

Filets de Perçues Bondelle Meunière
Gloot de Chevreuil Cote ae porc rôtieChasseur JnriHnl>ri>Nouilles au Beurre «.i.ïf^riEL»Salade de Saison Salade de Saison
Glaces ou Fruits Frults °u Fromages

A 2.50 : POTAGE ET PLAT DU JOUR

Samedi prochain 30 octobre
Première de .

Uéblouissant
spectacle

de l'Union Commerciale
Le chef-d'œuvre de Pierre Wolf

Le secret
de Polichinelle
une des pièces les plus émou-

\\ vantes du t h é â t r e  a c t u e l

La soirée se terminera par
*5 une M o n t u r e  étourdissante

Les anciennes gloires de la société en-
ï toureront deux nouvelles vedettes qui

feront sensation
' AU THEATRE DENEUCHATEL

LOCATION OUVERTE

Café des Alpes et des Sports
Tous les samedis TRIS TES

TOUS LES JOURS A TOUTE HEURE

Choucroute garnie - Escargots
Croûtes au fromage - Fondue

Mets de brasserie - DINERS - SOUPERS;
_________^____ -.xii t—t)

TROIS SALLES POUR BANQUETS, SOIRÉES, etc.
Se recommande : Hans Ambiihl.

I DANSE I
I Professeur R. BLANC I
m commence ses ||

I l  Cours de perfectionnement I
I la semaine prochaine I
 ̂

Tous les cours et leçons sont donnés
¦ personnellement par R. BLANC, avec l'assis-
;:| tance de ses collaboratrices. eÀ

!y Renseignements et inscriptions à !: ¦

l'Institut , Evole 3-1a
Hi Téléph one 52.234 9

*Restaurant

Neuchâtel
recommande

sa cuisine soignée
ses spécialités de saison

l̂iMJjuuLiMmî BmemiMicBgagaiiiiiBBagflMiia^__ ^wZnna-m IIM
I
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i Voi|à îi la bonne affaire |
| Dès samedi j|
: nous mettons en vente

I POUR LE FROID f
Chemise ef^fT^Sé gkÛK 1
supérieure ,, enveloppante et St E "

I 

douce, idéale au porter, se fait _ J  m *
en ciel et rose, grandeurs 75 - d__m .̂ F

\ 80 - 85 . . . .  la chemise «^™ [i _I ¦¦*¦

\ LE PANTALON assorti, coupe seyante, III
„; bien renforcé, grandeurs 45 - 50 Ô AE fin
I l a  paire *¦«•* M

Très bon marché »-i
MCI ¦ ¦ ¦ m e 

^

H 
Chemise .igJSSî moi A 95 1
tante, article d'usage, en ciel, f &  m
rose et blanc 

 ̂ g
s;: la chemise EB
M...  «.M

I L E  
PANTALON assorti, bien renfor- 1 QC |

Il pj*iMJlMl U
! ï vend bon et bon marché ï -5

:̂:r-—^:::;as=sas:î:; :::: =s:;̂ y
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Exempt de douleurs
Etes-vous tourmentés par les rhumatismes, la sciatlque, le

lumbago ? Souffrez-vous de douleurs dans les articulations !
L'estomac et la digestion ne fonctionnent-Ils plus comme 11
faut ? Alors, faites une cure avec le Baume naturel de
Genièvre et de plantes (marque dép. Rophaien). Il vous sou-
lagera. Le sang, la vessie et les reins sont nettoyés et leurs
fonctions stimulées. Flacon d'essai Pr. 3.20. Flacon pour une
cure Fr. 6.75, en vente dans toutes les pharmacies.

Herboristerie Rophaien, Erunnen. S.A. 3134 Lz.

Ecole BENEDIC T
Nous portons à la connaissance du public neuchâ-

telois que nous occuperons nos nouveaux locaux situés
à la

Promenade Noire 1 ?12°
à part ir de

lundi, 25 octobre
Promenade Noire 1 xrrm vrri Direction:
Téléphone S2.981 nnu»-n« mi 

 ̂REGARD

RviLLEÛlATUREfPq

£ Promenades - Excursions - Pensions E¦ B
! TÊTE-DE-RAN \

MAGNIFIQUE BUT DE PROMENADE g
| Nouvel hôtel en construction *
3 Buvette - Cantine - Charcuterie de campagne |
:1 _̂_ Se recommande : Jean PELLBORIrTI. a

S EXCURSIONS PATTHE Y î
y  DIMANCHE 24 OCTOBRE J,

: VVE DES ALPE S |
.j Départ à 14 h. Prix : Fr. 2.50 S
J Inscriptions au GARAGE PATTHEY, tél. 63.016 ou au *'
| magasin de olgareg JACOT-FAVRE, tél. 63.414. g

Dimanche 24 octobre, «n cas de beau temps g

I Course à Cudrefin - Portalban - Chevroux |
8.25 13.45 Neuchâtel 17.20 1
8.50 14.15 Cudrefin 16.50 g; _%_ 14.40 Portalban 16̂ 5 j,

—e— 15.05 Chevroux ( 16 B
j BILLETS DU DIMANCHE H

! Croix-Blanche
AUVERNIER

T R I P E S
Civet de lièvre *Pieds de porc aux morilles

Poissons du lac - Tél. 62.190

TOUS LES SAMEDIS

TRIPES
•A • aa. ¦ •

¦ ¦

Café des Saars *

Hôtel fuisse
(Schweizerhof)

SAMEDI SOIR

TRIPES
Se recommande:

F. NICOTTD.
i i i

r~ Appelez te spécialiste qui
I l'auscultera consciencieu-
I sèment et le guérira re- I

1 Devis sans engagement. I

\ Porret - Radios /
| technicien •pccielisto s
IVdus. 1S NEUCHATEL I

iiniiRnjni|||ii |lu..i>.ll....... îiii||inm|
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lailiii
Neuchâtel

Aux 1res classes
TOUS LES SAMEDIS

TRIPES NATURE
TRIPES à la mode
TRIPES au vin blanc
GIBIER
SPECIALITES diverses

Aux 3mes classes
T R I P E S
TOUS LES JEUDIS

WJWÉJjj
Restaurant de l'Etoile

à Colombier
SAMEDI

Soupers fripes
Se recommande : B. DlACOUf.

Qui calcule!
Qui veut économiser!
Qui veuf un beau

mobilier!
Ira directement au faubourg
du Lac 31, au magasin à l'é-
tage, chez

Meubles S. MEYER
téléphone 52.376, Neuch&tel .
Choix énorme... prix très bas.
Rayons des meubles neufs,

1er étage.

Jg$k. ECOLE NORMALE DE MUSIQUE
3H| DE NEUCHA TEL

v Mardi 26 octobre, b 20 h. 15
Grande Balle de l'Ecole, 33, faubourg du Lao

Conférence de M. Jean Kiehl
professeur, directeur de la Compagnie de Saint-Grégoire

L'influence du cinéma sur le théâtre
(Projections lumineuses)

CETTE CONFÉRENCE EST PUBLIQUE ET GRATUITE
et, sera suivie de quatre causeries gratuites sur

« Le théâtre d'après-guerre »

Café-Restaurant
du Seyon

TOUS LES SAMEDIS SOIRS

TRIPES
Se recommande:
GASTON RODDE.

BEAU C HOIX DE
CAItTES DE V I S I T E

Mercredi 27 octobre à 20 h. 30
Soirée dansante

" de Zofingue
===== à Beau-Rivage =~~=



LE FAIT DU JOUR

Notre correspondant de Berne
bous écrit :

Le Conseil national a rempli les
trois demi-heures qui terminent la
semaine parleme ntaire, le vendredi
matin, en liquidant une série de
projets militaires. Il s'agit d'une
part , de certaines mesures de détail
à prendre encore en vue de la nou-
velle organisation des troupes gui
entrera en vigueur le 1er janvier
prochain et, d' autre part , de l'em-
ploi des cent millions supplémen-
taires que r ardeur pa triotique des
souscripteurs à l'emprunt de défen-
se nationale a valu à la caisse de la
Confédération. Les pre miers p rojets
furent  adoptés sans aucun débat, le
dernier, en revanche, suscita une
courte discussion.

Le Conseil fédéral  p ropose d'uti-
liser 58 millions pour le renforce-
ment de la protec tion à la frontière,
l'achat de canons d 'infanterie et de
batteries de 105 motorisées. Il res-
terait un peu plus de 40 millions
qui seraient gardés en réserve pour
le cas où il faudrait compenser des
pertes de change.

M. Duttwei ler fo rmula des criti-
ques visant l 'état du matériel, en
particulier de l'artillerie et des
avions. Il aurait voulu qu'on achetât
à l'étranger des appareils que nous
ne sommes pas encore à même de
fabriquer en Suisse.

M. Minger répondit que nous ne
pouvions pas rester tributaires de
l'étranger. Le jour où un conflit
éclaterait et nous obligerait à renou-
veler notre matériel, les usines
étrangères ne pourra ient p lus livrer,
ou du moins, imposeraient des dé-
lais trop longs. C'est pourquoi , U
faut  développer la fab rication dans
le pays même.

Quant à M. Dellberg, socialiste
valaisan, il est opposé _ au proje t
parce que, sous la pression des ca-
pitalistes, les Chambres viennent de
ref user d'augmenter les impôts f é -
déraux. Ainsi, les « patriotes » re-
fusent de faire les sacrifices néces-
saires pour la défense nationale.

L'honorable député se trompe, re-
marquons-le en passant. Les conseil-
lers aux Etats qui n'ont point voulu
du supplément proposé pour l 'impôt
ide, crise ont expressément déclaré
qu'ils ne refuseraient pas à la Con-
fédération les ressources nécessaires
à amortir les dépenses militaires,
mais à condition que le peuple soit
appelé à voter régulièrement les
nouveaux impôts.

L'arrêté f u t  voté , néanmoins, à
une forte majorité. Entre temps, par
108 voix sans opposition , la Cham-
bre avait donné sa sanction défini-
tive au projet accordant un crédit
supplémentaire de 100,000 fr . ,  en f a -
veur des entreprises de transport
dont l'exploitation est mise en dan-
ger par la crise économique. Sur
quoi, le parlement se débanda...
ç ¦¦¦:,. • •¦v A ce moment, le Conseil fédéral
entrait en séance et nos sept sages
éprouvèrent le besoin de méditer
sur les principaux débats de la se-
maine écoulée. On s'e f força  de tirer
les enseignements des interpellations
sur la « question espagnole » et on
en arriva à cette conclusion fort
judicieuse qu'il serait bon, par fo is,
d'assurer un contact p lus étroit avec
Fopinion et les milieux parlemen-
taires, lorsque le département poli-
tique traite certaines affaires impor-
tantes. On a enfin compris que la
* réserve diplomatique » invoquée
par M. Motta n'est plus de saison
lorsqu'il s'agit de décisions dont les
effets sont nettement constatables.

Le Conseil fédéral enregistra aus-
si,

^ 
d'un œil sec, l'échec de la der-

nière offensive fiscale . Il doit re-
noncer définitivement à l'espoir de
recouvrer les six millions qu'il a
fallu abandonner avec l'impôt sur
les vins. Il semble s'en consoler, car
U apparaît déjà que les recettes ef-
fectives dépasseront les sommes por-
tées au budget. Certains optimistes
affirment même que, dans quelques
mois, M. Meger p ourra présenter un
compte d'Etat équilibré. Puissent-ils
être bons prophètes. G. P.

Le parlement termine
la semaine et le

Conseil fédéral médite

Autour de la vice-présidence
.du Conseil national

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

Nous avons brièvement signalé,
hier, que dans les couloirs du palais,
on se préoccupait déjà de l'élection
à la vice-présidence du Conseil na-
tional. Comme nous l'avons indiqué,
MM. Vallotton et Lachenal avaient
tous deux des chances.

Toutefois, la compétition risquait
de tourner en rivalité aiguë. M. Val-
lotton, dont les qualités sont fort ap-
préciées à la présidence du groupe
radical , aurait eu l'appui de la grande
majorité des radicaux suisses alle-
mands. Les Romands étaien t, en re-
vanche, plus divisés. Plusieurs dépu-
tés, sans contester le moins du mon-
de les mérites de M. Vallotton , esti-
maient que le tour d$ Genève était
venu maintenant et qu'on ne pouvait
d'autant moins le lui refuser que son
candidat était d'un mérite certain.

Hier matin , les journau x genevois
appuyaient énergiquement la reven-
dication du canton et laissaient en-
tendre que non seulement les radi-
caux, mais toute la députation natio-
nale de Genève ressentirait vivement
un échec de M. Lachenal.

Le groupe radical s'attendait donc
à devoir prendre une assez grave dé-
cision mardi , quand M. Vallotton fit
uri geste qui lui valut immédiatement
la reconnaissance de tous ses amis
politiques. Il se désista en faveur de
M. Lachenal et fit connaître sa déci-
sion par une lettre au vice-président
du groupe radical.

/ insi, la situation est parfaitement
claire. Les radicaux romands ne pré-
senteron t qu 'un candidat et leurs co-
religionnaires politiques de la Suisse
allemande ne seront pas appelés à
trancher un différend. Cela vaut
be aucoup mieux.

La commission parlementaire
chargée de rapporter sur les projets
de décret devant sanctionner la pro-
position de la commission des Qua-
torze a tenu hier après-midi une
nouvelle séance.

Comme on le sait, une opposition
s'était manifestée au cours de la
première réunion de la commission
et il avait été décidé de demander
aux opposants de la fusion d« for-
muler des propositions nouvelles.

La commission, après avoir exa-
miné un certain nombre de propo-
sitions, a chargé le Conseil d'Etat de
revoir celles-ci avec les représen-
tants des Eglises afin d'aboutir à une
entente.

Votat ion cantonale
Le Conseil d'Etat a fixé aux 27 et

28 novmebre 1937 (soit aux mêmes
dates que la votation fédérale sur
l'initiative anj timaçonnique)., la
votation cantonale sur l'initiative
constitutionnelle demandant la modi-
fication de ^article 39 -de la Cons-
titution cantonale en vue de limiter
les compétences financières du Grand
Conseil.

Le problème de la fusion
des Eglises devant

la commission
du Grand Conseil

Faut-il mainteniry supprimer
ou transformer le jury ?

Grâce à une initiative extrêmement
utile et bienvenue du Conseil d'Etat,
la question du j ury revient au pre-
mier plan de l'actualité neuchâte-
loise.

Lors de la séance de lundi du
Grand Conseil, où le projet gouver-
nemental venait en premier débat,
des opinions diverses ont été émises,
mais tout le monde, de la gauche à
la droite, s'est accordé à penser
qu'il fallait «changer quelque chose»,
principalement en ce qui concerne
les attributions et le mode de recru-
tement des jurés. A la vérité, les
problèmes que posent l'organisation
judiciaire et la composition des tri-
bunaux sont fort complexes et, de-
puis des siècles, les hommes cher-
chent à leur donner , en tenant
compte des idées en cours, une so-
lution satisfaisante.

Le principal argument présenté
en faveur du jury est. que celui-ci
doit corriger la « déformation pro-
fessionnelle » que subissent, assure-
t-on, les magistrats de carrière, Qn
aime volontiers à dire que les,jurés
jugent «en hommes ». Or, il convient
de s'entendre.'Si  juger en homme,
c'est se laisser influencer par des
considérations habilement dévelop-
pées par un avocat, mais sans rela-
tion avec la-cause, si c|est I f  plus
souvent encore se laisser gagner par
le sentiment, dans une «atmosphère
d'audience Tendue favorable par -Ja
succession des , témoins ,dits dé .mo-
ralité, eh bien nous né pourrions
nous rallier à cette .conception. La
fonction des tribunaux est de rendre
la justice. Ceux auxquels échoit la
lourde responsabilité de punir ne
sont pas conviés à des parties de
plaisir et encore moins à tirer d'af-
faire un ami fâcheusement compro-
mis. L'article premier du code pénal
neuchâtelois trace du reste la voie
aux juges en disposant que «la peine
est infligée au coupable dans le but
d'assurer l'autorité de la loi , de pré-
server la société par l'intimidation
qu'elle produit et de prévenir une
rechute par la réforme du con-
damné ».

Il est évident que si les jurys neu-
châtelois ju geaient comme ceux
de Grande-Bretagne, berceau de
l'institution, personne ne songerait
à la réforme présentement entreprise
chez nous. Ceci prouve qu'un organe
qui a fai t ses preuves dans le royaume
de Sa Majesté britannique ne con-
vient pas nécessairement chez nous.
Comme on l'a d'ailleurs souligné au
Grand Conseil, jamais un jugement
rendu par un tribunal de magistrats
n'a soulevé en pays neuchâtelois une
émotion comparable à celle qui s'est
produite après certains récents ver-
dicts du jury. , :

• •
Ce serait une grosse erreur de

croire qu'une participation popu-
laire aux tribunaux criminels ne
date que de la Révolution. Dans la
Rome antique, c'était en ' principe le
peuple et le Sénat qui rendaient la
justice et les juges apparurent com-
me des délégués du peuple. Le tri-
bunal était formé de citoyens figu-
rant sur le tableau des juges ou sur
des listes présentées par les parties
ou par le sort. Mais sous l'empire,
cette juridiction perdit presque
toute son importance au profit des
magistrats impériaux.

Pendant l'époque féodale, la com-
position des tribunaux a également
subi une grande évolution. C'était
tout d'abord l'assemblée des hommes
libres qui juge ait, puis apparurent
les tribunaux d'échevins, présidés
par le seigneur. La procédure était
influencée par deux courants : celui
du droit de l'Eglise ou droit canon ,
qni s'inspirait de la procédure ro-
maine, dfune part, et les usage ger-
maniques, d'autre part. C'est alors
que fut rendue, sous Charles-Quint,
la constitution criminelle, appelée
Caroline. Cette loi reprenait au droit
de l'empire romain la torture, qui
était non pas une peine, mais un
moyen de procédure destiné à ob-
tenir des aveux nécessaires à toute
condamnation. Le recours à la tor-
ture était restreint aux causes où
existaient déjà de sérieux indices
de culpabilité. Mais malheureuse-
ment ces règles protectrices furent
oubliées et de graves abus se pro-
duisirent. Ce qui nous intéresse ici ,
c'est que la torture donna lieu à une
procédure secrète et que les éche-

vins ne devinrent bientôt plus que
des figurants.

. •••
Dans la situation actuelle, on a

également retenu en faveur de la
reforme du jury la complexité crois-
sante des affaires pénales, princi-
palement celles du domaine finan-
cier. Aussi le Conseil d'Etat nous
paraît-il avoir été bien inspiré en
faisant appel comme juges « laïcs »
à des personnes ayant une certaine
expérience des affaires judiciaires
et qu'il a cru trouver chez les asses-
seurs de l'autorité tutélaire. Cepen-
dant , ce choix a suscité au Grand
Conseil des réserves qui nous pa-
raissent assez fondées.

Il ne faut pas oublier non plus
que les jurés d'auj ourd'hui ne sau-
raient être considérés comme cette
« émanation de la conscience popu-
laire », pour employer le terme con-
sacré. Elus tacitement , ils sont en
réalité choisis par les partis. Ils re-

Î
'irésentent plus le «pays légal » que
e «.pays réel ».

Nous nous demandons quant à
nous si l'on ne s'inspirerait pas
avec fruit , dans le cas particulier,-
de l'ancienne organisation judiciaire
neuchâteloise. Les membres laïcs de
nos tribunaux répressifs ressemble-
raient un peu ' aux justiciers d'autre-
fois. Ce seraient des jurés perma-
nents nommés en nombre restreint,
par. exemple six par district, et qui
fonctionneraient à tour de rôle. Ils
acquerraient ainsi l'expérience néces-
saire sans pour autant subir la dé-
formation professionnelle que l'on
redoute. Enfin , et pour que ces juges
soient influencés le moins possible
par l'esprit et le dosage des partis,
nous suggérerions qu 'ils soient nom-
més par la réunion des conseillers
communaux du district.

Au moment où la commission lé-
gislative va s'emparer de ce délicat
Î>roblème, nous avons cru pouvoir
ui soumettre les conclusions aux-

quelles nous avaient amené des ré-
flexions de longue date. Bien en-
tendu , nous publierions volontiers
d'autres idées que l'on pourrait nous
soumettre. M. W.

L'Orangerie sera-t-elle démolie ?

L'Orangerie, dont il f u t  beaucoup' parlé ces derniers tempe, sera-t-elle
démolie ? On ne le sait encore* -Le S'êtâi d'opposition pour la cons-
truction d'un cinéma sur Templac 'emef tt du bâtiment actuel était échu
le 20 courant. Il appartient maintenant au Conseil communal de
prendre une décision. Sans doute celle-ci sera-t-elle pris e mardi prochain

LA VILLE
—

AV JOUR LE JOUR

Un ambassadeur à Neuchâtel
La ville de Neuchâtel s'apprête à

recevoir l'ambassadeur de France à
Berne, M. Ch.-H. Alphand, au cours
d'une manifestation d'amitié franco-
suisse qui aura lieu le 3 novembre
et dont le bénéfice ira à des œuvres
de bienfaisance. M. Alphan d fera
une conférence sur un sujet d'actua-
lité : « Le Rayonnement de la Fran-
ce »t en présence de nombreuses
per sonnalités, conf érence qui sercr
suivie d'un bal brillant organisé par
TU.S.1.

Hautes études
Un ancien élève de notre gymnase

et de notre université, M. Alfred
Guye, de Neuchâtel , vient de passer
avec succès, à l'université de Berne,
l'examen fédéral pour , l'obtention du
diplôme de maître pharmacien.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES

21. Ruth-Yvonne, à Max-John Rebetez
et à NeUy-Blanche née Apothéiloz, à
Neuchâtel.

PROMESSES DE MARIAGE
21. Louis-Horace Borel-Saladln , à Mo-

naco, et Simone-Wanda Kreltmaim. a.
Neullly-aur-Selne (Franoe).

21. Renzo-Antonio Plrotta , à Neuchâtel,
et Frieda-Hanna Schenk, à Thoune.

20. Edouard Malherbes, à. Bonvillars, et
Madeleine dTBpagnler, à Concise.

22. Aloïs Stampfli et Klara Borel, tous
deux à Wunnewil (Fribourg).

MARIAGES CÉLÈBRES ,
21. Jean-Frédéric Berner, à Milan, et

Lena-Augusta Waag, à Neuchâtel.
• 22. Aymon-Marc Lachenal et Antolnette-

Augusta Joseph, tous deux a Neuchâtel.
DECES

20. Paul-André Balmer, époux de Ruth-
Allne née Cuche. né le 24 Juin 1906,
domicilié a, Fenin.

SAINT-SULPICE
Conseil général

(c) Le ConseU général a tenu une séance
le 21 octobre.

M. Georges Courvoisler a fait parvenir
sa démission de conseiller général et
membre de la commission des comptes.
Le Conseil communal est chargé de pour-
voir à son remplacement.

Le président souhaite la bienvenue à
M. Jean Erb qui siège en remplacement
de M. Léo Bourquin , parti à l'étranger.

Par 11 voix, M. Olivier Bugnard est
nommé membre de la commission du îeu
en remplacement de M. Léo Bourquin.

Le principal objet à l'ordre du Jour
concerne la fermeture de la calasse du
Parc réunissant actuellement seulement
neuf élèves.

M. Charles Divernois-Maeder dorme
connaissance du rapport du ConseU com-
munal qui relève les difficultés financiè-
res croissantes de notre commune et l'o-
bligation dans laquelle nous sommes de
réduire encore nos dépenses et d'éviter
une nouvelle augmentation d'Impôt.

Le ConseU communal demande au Con-
seU général de supprimer la classe du
Parc, pour autant que le nombre des élè-
ves le permette.

M. Armand von Almen n'est pas d'ac-
cord avec la suppression de cette classe
qui désavantagerait les Montagnards.

M. Jules Landry rappelle qu 'U faut te-
nir compte de la situation financière. M.
Louis Cochand demande qui se charge-
rait de conduire les élèves aux Bayards.

SI? Paul Clerc, conseiller communal
rappelle que le rapport prévolt une 'dé-
pense d'environ 300 fr. pour tout l'hiver
car il est entendu que les élèves ne se-
raient conduits aux Bayards que lorsque
les chemins ne seraient pas ouverts. Les
écoliers devraient rentrer le soir à la mai-
son par leur propre moyen.

M. Duvolsln estime que les enfants
pourraient facilement rentrer seuls à la
maison, tandis que M. Olivier Bugnard ne
croit pas que les frais supputés à 300 fr.
sont suffisants.

Au vote l'arrêté proposé par le Conseil
communal tendant à la suppression de la
classe du Parc est repoussé par 8 voix
contre une et 6 abstentions. Le groupe
socialiste n'a pas pris position.

La classe du Parc sera donc ouverte le
1er novembre.

VAL-DE -TRAVERS

AUX MONTAGNES
LES PONTS-DE-MARTEL

Conseil général
(c) Dans sa dernière séance, le ConseU
général des Ponts-de-Martel a adopté sans
discussion les points de l'ordre du Jour
suivant : budget scolaire pour 1938, soit
une charge pour la commune de 21,026
francs 60 ; agrégation de M. Albert Wuil-
laume, gendarme aux Ponts-de-Martel et
de sa famille ; modification de l'artlole
51 du règlement général portant le nom-
bre des conseillers communaux à 5 mem-
bres au lieu de 7 ; un crédit supplémen-
taire de 2300 fr. sur le budget 1937 pour
transfert de l'immeuble Funkton S. A.,
au fonds des ressortissants. Cet immeu-
ble repris au prix de sa première hypo-
thèque consentie à l'époque par la com-
mune a été loué depuis le 1er octobre
aux Balanciers réunie S. A.

RÉGION DES LACS
ESTAVAYER

Un anniversaire
M. Samuel Balllod a fêté ces Jours

son 70me anniversaire, et ce fut l'occa-
sion pour de nombreuses personnes de
témoigner au Jubilaire leur reconnais-
sance pour le dévouement actif qu'U
porte à l'œuvre du Foyer gardien.

Membre du comité administratif de-
puis plus de 25 ans, il devint caissier
en 1923; son clair bon sens, son ex-
périence, son esprit d'observation , sa
grande capacité de travail, ont fait de
lui un conseiller d'une valeur inappré-
ciable, et son bel optimisme a grande-
ment contribué au développement et à
l'agrandissement du Foyer.

YVERDON
Conseil communal

(c) Au début de sa séance de Jeudi , le
conseil a entendu la lecture d'une circu-
laire de l'Association du personnel des
communes vaudolses demandant la re-
vision des salaires dans le 6ens d'une
augmentation. Cette question a été ren-
voyée à la commission du budget.

Pour remplacer M. Walter, membre du
conseil, décédé, M. Vincent Masson a
prononcé le serment d'usage.

Il est ensuite donné lecture d'un rap-
port complet concernant la construction
des nouveaux abattoirs. Le coût total ne
dépasserait pas 550,000 fr. et ne consti-
tuerait pa6 une nouvelle charge pour les
finances communales grâce au fonds dé-
jà existant de 250,000 fr., aux subsides
cantonaux et fédéraux de chômage et aux
taxes qui seront légèrement relevées. Le
solde des dépenses serait couvert par un
emprunt spécial de la commune avec
amortissement rapide. La demande d'exé-
cution de ce projet est renvoyée à une
commission du conseU.

La question du chômage se pose de
nouveau et la municipalité s'occupe de
la mise en chantier d'un certain nombre
de travaux pour cet hiver et demande au
conseU de lui accorder un premier cré-
dit de 26.C00 fr. pour la revision com-
plète de la rue de Chamblon, côté sud,
ainsi qu'un nouveau crédit dit « de con-
fiance » de 12,000 fr. qui , ajouté au solde
de 8000 fr. restant de l'année dernière,
lui permettra d'entreprendre des travaux
utUes, entre autres l'aménagement d'une
place d'atterrissage poux avions en bor-
dure de la berge de la Thlèle au-dessus
du pont de Guimps. Une trentaine d'ou-
vriers seront de plus occupés pendant un
certain temps à des travaux d'améliora-
tion foncière à Pey.

Le conseil accepte à runanimité d'al-
louer le nouveau subside de 36,000 fr.
demandé pour la construction du nouvel
hôpital d'Yverdon. Ce chiffre représente
le 6 % d'une dépense maximum de cons-
truction de 600,000 fr. et qui est égal
aux subsides accordés par le canton et la
Confédération pour travaux de chômage.

La question d'un règlement des heu-
res de fermeture des magasins préoccupe
depuis longtemps la municipalité ainsi
que les commerçants de notre ville. On
se souvient qu'au printemps la munici-
paUté présenta au conseil un rapport
complet sur cette question, suivi d'un
projet de règlement qui fut renvoyé à
une commission. Celle-ci a pris contact
avec les intéressés et a fait une enquête
auprès d'une vingtaine de vlUes suisses.

Cette commission, présidée par M. An-
toine Vodoz, député, a présenté un rap-
port sur ,1e résultat de ses travaux ainsi
qu'un nouveau projet de règlement qui
a fini par être admis intégralement par
le conseU à une forte majorité.

Enfin pour terminer le conseU a ad-
mis avec remerciements le legs de 4000
francs de Mme Oottier-Rôthlisberger dont
les intérêts doivent servir à faire distri-
buer du lait aux élèves pauvres de nos
écoles.

MORAT
Au tribunal du Lac

Détournements
(sp) Le tribunal du Lac s'est occupé hier
du cas d'un caissier communal du dis-
trict, Emile Progin, qui, au cours de ces
dernières années, avait détourné un mon-
tant de 4000 fr. au préjudice de la cais-
se, n remboursa 2000 fr . en argent liqui-
de et fournit des garanties pour le sur-
plus.

Le tribunal a reconnu P. coupable de
détournements et l'a condamné à six mois
de prison avec sursis, ainsi qu'aux frais
de la cause. Le condamné a l'obligation
de désintéresser la commune dans un
certain laps de temps.

[ VALLÉE DE LA BROYE
Au tribunal de la Broyé

Des mouilleurs de lait
(c) Un jeune agriculteur de Domdidier
est accusé d'avoir additionné son lait de
10 % d'eau selon l'expertise du chimiste
cantonal. L'accusé est condamné à 100 fr.
d'amende et aux frais. Un agriculteur de
Gousset qui est accusé du même délit est
condamné pour négligence à 20 fr. d'a-
mende «t a/ux frais .

Au tribunal criminel
(c) Le tribunal criminel s'est occupé hier
d'une triste affaire d'infanticide qui amè-
ne à la barre une leune fuie de 20 ans.
Comme il est étabU que celle-ci n'a
pas donné volontairement la mort à son
enfant, l'accusée est condamnée â 3 mois
de prison aves sursis ainsi qu'aux frais.

JURA BERNOIS
NODS

Belle chasse
(c) En deux jours consécutifs, les
nemrods de notre localité ont abat-
tu quatre lièvres et un chevreuil de
trente-cinq kilos. C'est le troisième
brocart qu'ils tuent cette année.

Les chevreuils paraissen t être
nombreux à cette époque dans la
région de Chasserai, puisque deux
chasseurs de Saint-Imier ont égale-
ment tué, il y a quelques jours, un
de ces animaux dans les côtes de
Nods.

Vous trouverez toute la gamme

des cartes de visites,
des lettres de fiançailles

et de mariage
des plus simples aux plus

luxueuses

à l'Imprimerie Centrale
et de la Feuille d'avis de Neuchâtel
Exécution originale et soignée,
grand choix de caractères,
livraison dans le minimum de

temps.

A NEUCHATEL ET DANS LA RÉGION

« Lie cerf-volant »
3 actes de Jean-Bard

M. Jean-Bard arrive à un moment de
sa carrière où, après avoir longuement
peiné, U neut mesurer les étapes parcou-
rues. Nous l'avons connu, jeune débu-
tant enthousiaste et nourri d'Ulusions,
conduit par le dévorant démon de la scè-
ne... ; puis acharné à poursuivre un suc-
cès encore rétif... ; puis, vainqueur mo-
deste. Nous le retrouvons, maintenant
mûri par des expériences successives, tou-
jours dévoué au théâtre et toujours am-
bitieux, mais ayant perdu ses illusions.
Moment émouvant où l'on éprouve sa
force et où l'on sent se transformer en
soi ce que l'on croyait posséder ferme-
ment : la facilité devient profondeur et
l'originalité se fait lucidité.

Aujourd'hui, après des œuvres nom-
breuses et d'inégale valeur — mais tou-
jours généreuses — il nous donne une
pièce profonde solide, mûrie et dont
certains .aspects éveUlent de larges réso-
nances. L'histoire de cet aviateur qui
court une redoutable aventure, a permis
à M. Jean-Bard de broder des jeux ha-
biles et intelligents sur un thème qui
fut rarement utilisé au théâtre. Les ré-
actions de ses différents personnages pen-
dant les quelques heures que dure leur
anxiété sont analysées avec une subtilité
qu'aucune pièce de cet auteur n'avait
encore atteinte. Bien que le deuxième acte
soit faible et que cette pièce eût tenu
largement dans le cadre de deux actes,
elle est d'une valeur et d'une portée qui
honorent le talent de M. Jean-Bard.

L'Interprétation est excellente. Mme
Iris Aviohay, qui Joue avec une sobriété
sympathique, Mme Carmen d'Assilva, dont
on admire à chaque fols l'aisance avec
la-quelle elle évolue dans les rôles les plus
divers, Mme Andrée Méry, MM. Marcel
Parmelin et Demmer, et l'auteur lui-
même, dont on devine avec quel soin il
a composé son personnage, portent l'un
et l'autre ces trois actes avec un égal
bonheur.

Il n'y avait pas beaucoup, beaucoup de
monde au théâtre, hier soir... ; pas autant
qu'on l'eût souhaité, en tout cas. C'est
égal ! Le succès qui fut fait à la pièce
et à ses interprètes est de ceux dont un
homme dévoué au théâtre comme l'est
M. Jean-Bard peut être fier. (g)

Au Théâtre

IUNE 
BELLE C O U R O N N E E

MORTUAIRE s'achète che; I

G. RUTSCHNANN-SCHRAY I
Les Parcs 42 Tel. 52.937 I

Eglise Place d'Armes I
Dimanche 24, & 20 h.

Quand ils diront: tPaix et sécuritèl,
une ruine subite les surprendra

M. PERRET,

JeHstUut blatte
Soirée dansante
avec les NEW-HOT PLAYERS

Dimanche 24 octobre, à 10 heures
au Stade, match de championnat

XAMAX 11 - AUDAX I
Institut Richème

Soiré e dansante

Salle des Conférences - Neuchâtel
DIMANCHE 24 OCTOBRE 1937

à 17 heures

Quutuor LEI SER
Au programme: >SCHUBERT, DEBUSSY, BEETHOVEN

Prix des places: Fr. 2.20, 3.30 et 4.40
(taxe comprise). Location chez Hug & Cle

et à l'entrée, dès 16 heures

jr3ffg| Demcin au Sta
m. w &!!»/ Cressier 1 -
^̂ j*P̂  

Cantonal lli

I Gloria I uL - Cantonal II
| championnat suisse

Galerie Léopold Robert
Prolongation de l'Exposition
les samedis 23 et 30 octobre 19sj

le soir de 20 à 22 heures

Filets de perches \$*»
Poissonnerie WIDMER - Tél. 52.415

® 

Demain
à Colombier

à 15 heures
Championnat suisse

Comète I-Xamax I
????????»????????????????

Chaque samedi
lises

Cw 
m %#

MIEUX
«J.I>T»i:i:i.n:,HW.HIi:H:t-l!p

Echec à la Romandie : Du D<
Stucki aux écoles d' off iciers . —
Dans les coulisses du congrès del
classes moyennes. — Les étranges
expériences de l'abbé Mermet, par
André Marcel. — Le prob lème
suisse ( I I I )  : beaux-arts et art déco-
rati f ,  par G.-E. Magnat . — Au, delà
du Sahara, par le Dr Fred. Blan-
chod ; etc.

20 centimes
En vente dans tous les kiosques

des C. F. F., du 22 octobre, à 7 h.

S S Observations „„„
|| Wies ajoujam ** TEMPS ET VENT

— —— *
280 Bâle + 6 Tr. b. tps Bise
543 Berne . . . .-)- 2 Nébuleux Calme
587 Coire . . . . 4- 9 Nuageux Fœhn

1543 Davos . . . . -f- 3 Couvert Calme
632 Fribourg . . + 2 Tr. b tps »
394 Genève . . . + 7 Brouillard »
475 Glaris . . . + 3 Qq. nuag. >

1109 Gôschenen .4- 10 » Fœhn
566 Interlaken . -t- 6 Tr. b. tps Calme
995 Ch.-de-Fds . + 1 » »
450 Lausanne . + 7 Nuageux »
208 Locarno . . -f- 10 Pluie prb. »
276 Lugano . . -- 10 Couvert >
439. Lucerne . . -f 5 Tr. b. tps »
398 Montreux .4- 9 » »
482 Neuchâtel . 4- 6 Brouillard »
505 Ragaz . . . . -f 4 Tr. b. tps *673 St-Gall . . .  4- 5 Brouillard »

1856 rt-Moritz . 4- 1 Nuageux »
407 Schalfh" . -f 7 Nébuleux »

1290 Schuls*-Tar. Manque
537 Sierre . . .  4- 3 Tr. b. tps Calme
562 Thoune . . .-- 2 » »
389 Vevey . . . .  4- 8 Nuageux >

1609 Zermatt . . + 3 » >
410 Zurich . . . + 7 Nébuleux >

Bulletin météorologique

Observatoire de Neuchâtel
22 octobre

Température : Moyenne 5.4 ; Min. 3.1 !
Max. 8.8.

Baromètre : Moyenne 715.1.
Vent dominant : Direction, S.-O. : f orce,

faible. , "
Etat du ciel : variable. Brouillard Jus-

qu'à 13 h. 45, ensuite éclaircles inter.

Hauteur du baromètre réduite à «W
(Moyenne ooui Neuchâtel : 719 5)

Niveau du lac. du 21 oct., & 7 h., **»¦¦"
Niveau du lac, du 22 oct., à 7 h., 429.43

Observations météorologiques

IMPKIMI un ;  OENTKALB El 0B ta
FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATB 1. &*


